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AU PFrJPLB TCHA.!)IFN

Pour les efforts consentis à lÇ8~u~~tion

~t à Il formation dG sas fils.

dont la tendresse et la bienveillan~0

m'ont profond6m::mt marqu{3.. Prësent:~

~ans ma vie de jeunesse, elle a su ma
jonn~r le sens de l~honneur et du d~voir.

1.\10"1 AIgUT. FACHO, gar-:lion des tr'J.­
ditions de l'honneur famili~l.

:\ MES GBA1T)S'··P,ARENTS FACH0 AL()TN0U;1f\. ET
YABNl\.
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Ou'elle trouva d3ns C0 mo1estc tr~v~il

l! :c'xprcssion de toute mon ,:lffcction;;t
1e m~ grRtitude, pour 135 nultipl~s

sacrificas quo je lui ~i imposés .

.TI. '10N P~~E

:1.1';; cet hurnblG +~rê.vail soit 11:~xt")Y.·::;s"

sion de mon ~ffection pour lui .

.~ 'ŒS ENFAnTS

Puisse C8 modcstG tr~vail les 2nCourdqor
~ f3ire jqVant~g8.

A fvl:ON ONCLE Fr:U B.I\IBOUNGUE P?,"\CHO

A HON COUSIN ABJHFOUTP ET 8."\ FN'.aLL:P

a • / ••
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."\ L.l\ ~'tE;:'lOI~E DE r'!ON NU, PIEP":q.F B,'\1701"17\, pour
la .!Tl.arc;ue :JG notrG :'lInitL~ forCfée T),m'.7·l.nt
notro enfance. et le vi~e caus~ ?ar sn'
brusque disp~rition.

A TOUS LEe: JErTN:r::S G:,""NS nB '(OI/)R') ~ berCG3U d3
notr~ 9nf~nce. Due chacun retrouV0 ici
les moments inollbli.:lbL:s 105 partL::s
de chasse et da pacha qU8 nous organi­
sions 3.lorso

A TOUTE L'l. DBUXIEi\1g PHŒ,'QTI()"1 nE L' BC0LF: I~TBP...
ETATS DES SCIBNCBS ET ~EDECINR VSTERt­
NAIR~ Dr OAKi'\R, pour l',;;;sprit de soli"
1arit5 ct. d'amiti6 qui a Dr€sid~ dur~nt

tout notre cycle.

]\ TOUS"ŒSV~IS FT CZ\;"17\'q,i'\!)ES '")'8 L' Er.aLE nJTE~'­

ETATS ryP,S SCIEnC~S ET ~EDECI~~ VP,~~~I­

...ViIRES DIt: DAKAR.

'lelllcur souvenir.

l'\U DOCTRUU VA!mF~BTJSCHE p 0ir3cteur <'lu C. r.~. P ..'\,

Pour l1 a ide appr~ciable qu'il nous ~

~?porté8 dans l'acco~pliss8m8nt1e ce
travail. Ou'il trouve ici l'8xpres­
sion de nos sincèr;ls r0P'1erci'~r·1;:)nts.

o • / ••
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hUX OOCTBunS ?~OVOS'(' ET "".'\CHER, iu L"l.bor1 t:oir:3
d,::; :'?J\.RCI{r.. j pour l'9ur aL!(~.

1

l\U DOCT:RUP,. r'-F'.. H7' il1]:'T T007\,DE, ')ir'ecteur'~~ 1 i El'}'
vagc 1 dont l~ constante sollicitu~e

nous a permis de m8ncr ~ hien ce
trc1.v"lil.

,;U DOCTEUR DRJ'\SIGICS, Chef de la Circonscr ipti0n
d'Elevage du Sud-Ouest, pour sa contri·-,
bution.

,,,\ TOUT LE PERSONNBL du Service dt'; l' El8vnq3
du TCH.~1).

A TOUS CEUX nUI, DE p-q.F.1: OU DE LOIH;, ont aidé
à la r"~'llisation 10 ce travail.

1\ TOUS MT,"C
..... 1 •• ' .. 1
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A Monsiaur le Professeur DE LAUTURE, dG la Faculté
da fl'Iédccine et Pharmacie de DAK.1\.R:

qui nous a fait le très grand honneur
de présider notre jury de thèse.

Hommage reconnaissant.

Au Docteur lili. L. N'DIAYE, 1'1altre-Assistant agrégê
à l'Ecole Inter-Et~ts des Sciences et
''1édecine Vétérin:lires de DAKAR,

qui a bien voulu accepter le sujet de
notre thèse. Notre reconnaissance pour
la disponibilité et la compréhension qui
ne nous ont pas fait défaut pendant
l'élaboration de notre travail.

Homma~e respectueux.

A Monsieur le Professeur BUSSIER~S, de l'Ecole
Inter-Etats des Scic;lnces (3t'1.édecine
Vétér inaires de DAK~.R.

Nous aurions aimé réaliser ce travail
sous son autorité car il nous a réservé
un accueil amical. Nous tenons ~ le
remercier pour la grande sollicitude
qu'il nous a manifestée.

Qu'il soit assuré de notre profonde et
indéfe~tible reconnaissance •

../ ..
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A ~1onsieur le Professeur FERNEY, de l'Ecole
Inter-Etats des Sciences et Médecine
Vétérinaires de DAKAR,

Pour l'intérêt qu'il manifeste au
~6veloppement de la médecine vétérinaire
en Afrique ct la constant3 sollicitude
pendant nos ~tu~es.

A !1onsicur le Professeur SYLLl~, de la Faculté de
Médecine et Pharmacie de nAK~R,

Pour avoir bien voulu accepter de
faire partie de notre jury de thèse.

Hommage respectueux.

o .1 ..
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A ftonsieur le Professeur C~TAL, de l'Ecole
Inter-Etats des Scii:mccs et ~~6decinc

Vétérinaires de D.M<7\.R,

Qui a bien voulu accepter dG faire
partie de notre jury de thèse.

Hommage reconnaissant .

.1\ tous nos ~".3.itres de l' Ecole de T)AK7\R •

../ ..



l~r d::.lib:-.;ration 1,:1 Tacul t~ ct ll~col?: ont

r:œrêt::: Que les opinions .:.,mise.~·. dans les cb :~si3rt.:.:'t2on.s

qui lui ~"ont pr:'::sent;'::es, cloi vent être consic~:-;r..;cs comme

propres à leurs auteurs et ou'elles n'entendent leur don-

ner aucunc a.pprobation ni improbation, li
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T ~ T c 0 ~ U C T l Q N

Le Tch,ld est un pays 'Je 1 Q;•.Eril1.l·~ au Sud du Sahi'\ra,
où l' éleva0e représente la seconde richess'~ aDrès le coton 0

A part quelq~es régions très lo~alis~es ~ui sont suffisa~~ent

pourvues, la production ;1~ lait, 1. 'oeufs, de vL'ln'le '3t j~ .:?ois"
sons joit être augJ'T1ent6e p'1.rtout oi) cela est possible, afil1 'le
f.ournir u notamrne~t aux grollp'?s vulnérables (fer'nes allaitantes
et nourrissons) u l8r3 al lP1ents de protection C}ui font ~ctuel·­

le!'1·:mt défaut.

~an3 c8tte r~nion ~u coeur de li~frique, sou~ise , tous
les aléas cli~atiques; lorsqu. t'on 1ress~ le tahlcau ~e3 statis·
tiqu~~s des ;::>roductions anil"'lalef'>,. on est surpris :le const-:iter la
pôrt minin'!e gu i occup~ la. ~)rod:lctll)'1 avü:018. J\n terroe:le nos
études vét~5rinaires, n01]5 avon'> <::hoisi ~e traiter 'le l' avi.cul .
ture au Tchad pour d~ux r~isonR ~

- 0'une part, la volaille perrn~t une ~roduoti0n ~nimal~

à. cycle court et rapiil?, c"\?<'lhl;-~ j 1 augm.?nt(~rians un teT'!'\ps r§dui t
la quantité :l:~s prot8i.nes aniT;'\al'~s ; ell\~ f.ournit un aliment '.13
choix! tant par sa taneur nu ?rot6ines Tt2 par la qualit~ i~

calles-ci.

aans une population où la gran-1':; pa.rtt,~ souffre j.~ la
malnutrition, il 3st urgent 1e couvrir une 1emand0 toujours
croiss~nte ~n assur~nt une production massiv~ et rapide. ~)S

volailles se trQuv~nt donc bien inJiqu6as 1ans c~tta action. Jans
ce contexte, il faut pr03uire po~r couvrir les besoins non nas
d'un8 clientèl~ privi10gi&G mais ie la ~aSS8.

- "autre ?art, l'aviculture offr~ la possibilité ~~un:

rotation rapiL~ 183 capitaux. Elle fait r(;ntr~r .). court tr~rm-3

les bénéfices. Elle iGvrait inciter l~s pouvoirs public~ ~t l~s

s:?ôculat;~ur'3 '\ s' y lnt,~'r8ss~r d':l.Va~i.t3.(~W.

1~lgr§ ces 9rivil~cGs, l'aviculture nn donne lieu ~u'~

une activitf r~iuite si on la ~lacn ~ans le cadrg q~néral ~2

l 'économi~~ tch.:ldi(~nn;:.

. ./ ..



LGS t0ntatives ?our son am0lioration. nui n:ont
intér'=.lssé que qU'21ques c(mtr':l 3 urhains 1 ni ont donn<'\ cr'lS"].?;")

r6sultats tr~s limit~s. L~s 3~forts 18 vulqari~ation ont 6té
ra::>Llement anr:~;:mtis faut~~i~ structures3.d "};Plab::;s.

Si la ?roduction avicole bian men~g Dout êtr3 un3
source de rev'.'?nu o1.rpréçi1bL~ ?our cc~ux ~tui 11. nratir;ucmt '::0rr:?r:'

tem3nt 7 son 1év81opo8~ent se heurt8 ~ l~obstRcl~ constitu~ D1.r
le f:~cteur humain.

La faibl'è! technicité 'l-:!s<:'.!xploitants; 12 rnan'11..11? .i~

moyens ct'inv9stiss3Ments c0nstituant le goulot 1j~tr3nryla-

ment de cetb:: production. 'l.5anr,"\oü13 f une 0rar\ni::;ation cohér-m t·o; ,.

intégrée ~u syst~me i8 projuction ~"rico12 8n Milieu rural 3t allX
sous-produits agro·~inr1ustri81s '3n mili::!ll urbain, S'oit p0rm:~ttr8

de r~50ujra las principa12s iifficultês.

,..,. t . ~t .:1 1 . l t' t..:t -+-,'
.'an~ no r~ c UlIS, no~s, alsson~ va on alremen ~2 CO_~

certains aspects d2 la production aviaire, ~ savoir? l'1lavaa2
;1'.35 pintades, d·es canar':.ls; d:~s '1in:J0ns" etc ... ?our le ;:>211

d'intér~t qu'ils sus~itant actu2lle~ant au Tçha~.

~otre §tU12 sera consacr~e a la pro1uction iu poulet
d::: chair et ;] 100U::8 '10 conso~n.3.tjon. Jl.prè c; quelr:ru:~5 donné,'Js
géograp~i1ue3 et 6canomiqu~s. nou~ v~rr0ns ll6tat actuel je
Il avicultur22n examina.nt la ')roiuction traditionn~ül~ ~lli '3

liavicultur~ modern2.· -

n~ns la troisi~me ?~rtiei nous iêaage~ons les difficult~s

rencontr2<::lS au niv(~au de la. pt'o'~uction3 d"= l.a commDrciali~'3at inn
et les probl~m8s socio-'6conomiqu~s POS~3 par CGt êlevags.

~nfini la quatri~rnG ~~rtia sera co~s~crée aux pers­
pectives dl aV'Jnir 0 orqanisation ration"fl~ll~iç~ la ~roiucti0'1 ,.,::
de son écoulern(·mt 1]13.13 auss.i .:letions au niv2:::t.u das hO!Tlm8S 0

~2l3 nous p~rnattra le conclur~ en 1§aaq~ant la8
lign2s de force d~ l03vicultur~ i~ i8main au ~chad.

-0-
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PRE·UB;~'.P, PARTrr-~

1. °1 SITU.~,.TIOl'J ET SUpT;:RT!'H~IP'

Le Tchad est situ~ untr2 le 7° et la 24° deqr6s de
latitude nord et du 5° au 20° d,~qrés dc lonqitud8 P.st. Il est
limité .:1 1 ~'Bst par li'! -qépubliqu'~ du Soudan, '.:.lU iIor1 par la
R.épublique Arabe Libyenne 1 .~ 1" f)u'O) st par 14. R.épublique du Niger r

la République Fédér'lle du Nigér ia ct la RépubliquE:: Unie du
C~mGroun, au Sud par la ~~publigue Centrafricaino (Cf. carte
N° 1).

s~ superfici2 est de 1.284.000 km? dont 500.000 km2
sont Couv3rts par le désert du Sah1.ra au ~lord du pays.

2°1 :;-ŒLIEF

Le Tchad constitue une plnine ~0 ~u centre, relevée
en bordure, ~u Nord ptl.r L~s mont3gn';s 1u Hogqar 8t du Tih8Sti:
à l'Est 1 i Ennodi, 18 T)arf~u .:::;t. L' 0UD.ddi"\i: au Sud l'l\.d'lmaou·1.
et 1~ plateau de 110uban<]ui Ch."lri, 1. l'Ou'3st le Baoutclü et l'l\ir.

I./cs formations pr(:cambrL:mm;:s, primaires l sc:conr'Ir''l.ir '3S,

tertiaires ~t quaternaires sont ?r~80nt2s ~u ~ch~d. Du Nord
au Sud, on trouvs 185 sols désertiques 8t subd~sArtiques, carac­
téristiques dG lr~ Zon!2 s;";l.hélienne '3t sahp.lo-s,:l.harümne et cOMprise
entre 1:) 13 0 "ëlt 12 20° d'è1qrés 18 latitu,i,;,::: nord. T...,~s sols farru­
ginz:ux tropicaux profonds i;~t tropic;~ux en cuirass:~ s' éb:mdE~nt
sous le climat soudano~·sahéli(.m. C'(,~tté3 zonn ~st cOIl1orlsG entrc~

18 13° et le go degrés do l~titudG ~0rd. -
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!.J\';;S sol'3 r;)u<::,'ê;S f ':lrr;11iti.q'L~S ')u sol s f::rr'uq in"nx
It~s!3iv/~sJ sout:; Glimat sOl]·:'iano-mliYJ.'j:::m s·~ tY."auv'mt -l1.'1s ]. ~ .."v:tr·~·'-'
Sud du P3YS. ~2S intcr1.ctions: sol~, v0q0tation3, h0n~8~ .~

ani~aux, sont tr~s iM90rtante5 ~t 21185 m~rit~nt ~·~t~"· cn~si

d6r6es. ~11g5 i0t3rminunt lU~xist~nc8 i'aiantation ~Eun~ 2~r~c

~nlnal'"~ '~onn?e.

L8'1 cours j ç ~~3U ':111 'l'ch,ry] ~';O;lt très Dr'lic;c;onn'mx
1 9 hydroloqi0 est ~onc im?or~~ntG 1 consi1~rsr en raison ~3

S33 relations avec lU~liMcntation ~ni~Rl~. L8~ princinaux. ,

cours 1c~au sont 18 Log~nc3t l! ~h~ri 10nt les ~3UX S~ ras­
somblant au niv~au de ~'1jam1na "our a113r se j3tor dans 1J
Lac Tchai, qui form~ un bassin f1rM~ ,~~ ~83 m~tr8q 1'altitu1::.
Lo Lac 'l'ch.:li est un vast~ "",?ll.-a.l"} saT1S rives fix<~s, d'6t"!n1u;:
vari:l.bl:':: g ?,A.OOO k!T!2 3. lQ.OOO km2 '.::t 'h faible prof.-m:'!~uri'

l 9 50 mètr2, ) 2:'\U s"1llmâtr:.:. :r..2 lac ':!st .~n voie de d'J:>S.3(:h,;;;lC"ènt
rapüL:" surtout c~~s 1:::rn1èrG8 '1nn,3,'::8 2\ la suit::; j'une" plllvi0'
m§tri~ consi~~rabl~ment r~~uit8.

:r..,~ Ch"!.r L long cl.,::} ] .?OO lem, ·~'3t for!"'I.:: 0'~ 1,"l r2unio:l. 13

trois flauv~s : le ~ribanqui, le Bamingui, qui nr~nnont laur
source an q~publique ~2ntrafricain2: et 18 Bahr S~lam~t. Il !st
n<9.v.ig'1.ble d 'lI.oût '\ S'::ptembr:;.

Lç·~ LOCTono, 970 !-;:rn. de lon("f. r3coit 1GS 82lUX ~11l FFl3st:=
de l' ]~d:'l.rr.:loua ,:tu C·3mQrOUn ;;t jo Y9.àé 'Jn n.épubl i0U ..; S"mtr"l. -frtr;,;' "'l ';

Son cours incc::rtain cornrnuni'7u', .2n h'1ut.,~~::'):'l.UX ,'1V',C celui '1' ~.'

Banoué au CrtffiSroun. La ~art'''l ~.lO ?', du nomhr(~ 'Ir; Moi.5 S8C', ~-

ic l' hydrologie 0' tr3.r1ui t l-;:: -JC;Réquilibr2 qui '~Xi5tQ d4nG }. 'iJ:'~ i.
gation Ju ~avs.

L3S inci~ancos 1u cli~at sur 1'1 nroduction 9.vic01~

sont di une oran.1e imnort.::mc2 ~t 1 0 étudo 'lU climat mSr! to-" ,~i ~'::'~.::

dêtail16a. ~'11 faut-des tA~o~raturG~ oDtim318s d~ I~~ 3 '7°~
?our;}SCom:>t8r U'18 bonn'} pro"]uction f l vâccl.iIn~ation ·~:,~s 'Jo1 'li l

les im:?ortGes <;;0 f~ra 0' aut3.nt plus facilcJ!l:':mt cru') 1,~F; c.::U,""·"lt è

s':!ront clérv:::nts.

. ./ ..
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Selon l~s ~on8S cli~atilU)S ~nvisag~Qs, 105 con1ition?
j i élevaGG tLmdront com")t(=~ -:h .vi t~npér~:l:ur~ .. ~3 1 i humi 'u.t,:~ .. n::;
lisvaooratl'on ~t ~~~ nr~~~"l·~1.~ion~ T~c ~l'ff~r~nt~~ ~~nns.~~~ .... \ ~ .~... '-..l_~ .~: ._\.....}". .•,.. _, t-. ~ ... -:>0 .J'~i,-:::J ,.~ ••..•• , .. \-_.... _ .... ~ '.,.,.V ~'4~"'~J

re12v;~-::;s 3. 1 i 7.\.S':':C'l?:\.;.;t à l i ')~S'I':::)'1 (voir t3bl');'mx Iv? " 3 ?t .f!
ci-apr~s) nous fournissent une iif~ q§naral~ sur c~s diff~r~nts

facteurs } partir d85 obs.?rv"'ltionG d'J quüa:ues stations In,'t·50"
rologi'1u3s du !?:1Ys. Il faut ajout'~r au climat IR vé<:iStn,·tion qui
lui 3st étroitc'!~'1.t'mt liée:.

'lu i on S,,'l troUV(2 cm 20:'1.'.? S:l.h-~lL:mn'" 0 11 soUd1nO-quinê ,}nn'3,
l:::s mov:~ns di (;xploi t1.tion ':'1':'; 1 iavicul tur'1 n''! s~~ront pas l;~s

mêm0s.' En zone ~uinr2nn~f il faut lutter tout j9 a bor1 cOltr~
lihumidit~. Par contre, 2D zono s~h5li2nn8v il f~ut 1!abor1
prot€ger 103 oiseaux 12 l~ chal~ur. Ci~st 8D raison J8 CG3 1if­
fér8nts &16m3nts qua nous §tudions l~s princi?~18s zones
cl in"l tiquc;s r "n-:=ontré8S ~1;'ln3 1::' f.l,"1ys. 7"_'lp<\r3V3.nt r nous donn 9rons
un 3p'.3rçU CT~n5r'\1 du climat tch..:ldi;~n. -'!0tr-: 8011-:=1 '-le bi'3n C0!.1·~

nflître 10 milieu3st ,JI"'. t'llFttion -'lV3~ 1~f; ryror.lositions ql.l~ nous
d6gaqarons ians l~ ~u2triêrne pRrtia ~0 notr0 ~tui2 ~ l~s D~rs­

?8ctiv';s j i av(mir.

L-3 cuvctt,~ tch1di'.:;nn'~ conn"'l.î.t, :lu 'r1ori ~u sua 1 tous 1:1<;
t,,:~es da clironts tropic'lux ~-t t :~rd.:mc5 S::''Jh:3, CC ·:"'st-·;-j ir~74.v(V;
un2 pr5domin~ncG succcssivs ct s~ns p,rtaqc ~aune saison S~Ch0

8t :1 cUn8 5'lison ~1Umi~l,;). Bll:; pftss01u tyne si'\harV:m ,111 ~Jor1 .1.U
typa soudano-guinSen au 8u1; av~c tous les int8rm§·jiair~s. La
carta climatique que nous r0nro~ui50ns illustrp bi~n c~tt2

var iété (r::f. c:"1rb-; ,~o 3).

La tc~'np",":r~tur8 J"'OVC.l.'1!.1-; rtnnu:;1l::! 3St n'~u vari:'lh12 1'lnS
l 'r,"nsembl'"" du o::'y'" 1:'11'" '3-:' "'l"·t"", '"'11+-011r ...1,-> ?:·,o .,-, ~Oo,-. T ,l'"_:_ , _ '." •__ 'A. ~ ~~. "'... .. -, -.Al:. '''' _ \.- -.1. .._ •.. ) __,~ '."'" 0 '._.~J

t(.~mpératurw'3 de la. sa.ison ·1,:;5 plui8s (,Juin: ,J~lil1~tf i\oùt u

SaptoMbrc st Octobr~) sont olus faib13s que c3l13~ d2 la sAison
s~cheQ lihumi1it6 dG li~tmosph~r2 est f~ibl0 et lV~v~poration

int'3nse.

Le9 pr~~ipit~tions moyenn~s ~nnu2llc~ vari2nt de
1.200 mm d"2au ,;i "·'oundou., au ~ud~ .~ 100 Mm di.~"u ~i 1?3d.'lu d'ln:~

1<\ pi1rtie nord ju ?ê1.ys. L.~s V(2nts les plus fri;~{1U,mts 8t l'~s

plus const:mts soufflent de: néc-:lrnhr:; oS fin FRvri:Jr: l' aliz~
du nord; v~nt sac. ~3 ~~rs ~ Avril, SOllfflc l'harmattan, suiv~nt

la dir'3ction ~~~or::1 - 'Jord ..·r::st (1,1:). Le ciel cst n'~'1él.q~ do nU:V:T'?'S F

la violence iu vent soul~v8 l~ PoUSgi~r8 qui ~?sque l~ cial une
partie du 1"1 journ6(~. J,:; degré hygrorn_9tr i'1u::' ,~"st"l.lors très h"\s
et l'~vapor~tion int~ns~. Pa Juin) Octobre, o~rioi8 j0S ~ous~ons

résul t1.nt rI;:;: la con~rontc"\tion t13S vemts du T'Tor::! " •.lor"i-r.'st 1

a?par~iS3ent des tornades violent85. L3 i00rS hyqro~1triqu?1~

liatmosphèr~ ~ug98nt3 ie 60 ~ ~O % 3t lU0varyoration iiffiinu~ .

. ./ ..
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~~m~5ratur0 ~oY2nne
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13°8'<>1°9

1,,:°4«24°2

15°4"~25°1

13°5-25°1'j

j90bs3rv~tion et
p:::rioi~s

8'1 ~1·21o-33. ':ï"'!.r i '~n

Post,~s

S~~E (7ort-~rc~~mh~ult)

Cl i"!l;;l t sou -18.110-(1'1.1 i n ~";n

13 '1ns

• -; q :JJ~-~~~·'1.0~

~limat s~h§lo-soud3TJ.i8n

l 28 ans
1
i
i
1 A.sPCIE
le Ib1at
: 17 ans

?'l..Y:" ""Ll\-'7.'-:;1~l.U

Clir'3t s'1.h::tri'.::m
ci 24 Rn:3
! Î
''''' .'~ =-- "'''' .r.ow_ - ..... '-. -_.-. ~- ,---- -- .---- ~~..,. -_ "'" ," """'_ -_-.. __..,. ._~ ... "... "- ...... ''',.=. ,~""'" "_"""~"", .c.... """" ,:.~ "' ... _~,,,," ~= ...~ .._, ._., -:ro ,_~ ••. ~~ _." =~ < :::>0:-":' ....:> ~'.'~ "'''' ':0:- ••"" ....>"= 'C::O = ,"~_"-" '_.' "'" >el..,......, .""" ._i1

')3'· Le;'] "."ombr ~s cmtr'} p;'l.rr::ntI1èsJs r3?r 2s2nt8nt 1::; l'.l:,,:!':.;ro :'i J 0r:3.T.';; "lU moL:; 0

I,.:;:!S t2Tm':;r"',t '1r's inf(~ri8Ur;""s ?- 0° sont frr~(Tu'~n':~:s 0.;>,::1.3 1:;; '>"'.ssif J.u:..'i':.:..:s::.i sur l,,~~;
T~"l.uts Platz~=::.ux 0

numerisation
Texte tapé à la machine

numerisation
Texte tapé à la machine
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Clir~t s3h~lo-sahari~n

r '. "::',' -.- --0 ? (,'?'l.t t::.)

"T'n

?\béc'h,~~ 26 1.!1S (1)
( 2)

o
Q

o
o

o
o

1,1
Op5

"",1
'3 ::~.

,n, ~.
, t:;
~ ;7 ....

,-,:: (' I~' 0 7~ ~ ...,;:/~., ~~~,j-'

lJ .. 2 101'~

6::'
7 -'~

l'~f3
J ..

o
o

{'l

c
7::.5
.:11

"l:3iltine 1] ans (1)
( :2)

o
o

()

o
0,9 10.,3
0,1 Op?

", .;;: /1 -;. ,-. t1J 7 711::; ':l .; l":l::;· Q. J ~. ,," -, ' -. (j". . ...... "-~ ~ '_" - ...... ' ... ~

17~' 1;7 6~~ 9 1 7 3~~

.; ::. 10-u ....
0][ 0

(\

o
34(~;, 5

';:3 J 9'

1'\0 ]2 "lns ( 1)
P)

o
!)

o
o

c
o

0,1
0,,1

12 t? S
Il::

17 i ":

1,:!'
91.;1
7,3

152,7
11,,3

J~3.;· 7
1.;·3

~.,

_1;> c,

0,5,
o
o

o
o

3?~tl

26,,9

::~ 1 irn3. t oS 3.bari,~!1

'?3.dQ 22 ~ns (1) 1 0 1 0 1 0 '0 v ,.1, 1 3.,9 1 8 .. 7 17 72 :-;7;.5 IJ [' ~ ~ ('. ') 91.OOOC'ClO ,. '-
1
~1

? 'lY·'1- Li:Œ020.'.1 .? 4'l!'l.S ( 1)
1 ~ 1 ~ 1

0
I~ 1 ù q 1 ~ 7 7 1 152 l 5 D,l 0 0 'J"" . .., 1 ~

J ~ • i- <.-~V '"" J

(2) 0 ol2 0,,1 0i/7 1~,.3 n " 0.1 C' :..
" r.",.~ , '..,' ...,j il ...'

..........."'-.-----.-.--~,--~--- • ------------ - ----- • ..-..~_r.~<..,.~~o=-" .....a<'_.",...,~~___=o'"'"""c._""""r_~"'_r...,,<..,.CDc::o;:lI~~ ...=_;~~_~.;I':..."-'-""'~,_""__ _= __"=-r~~~e.'"""'_o..:.J

(1) Pluviomêtrie moyenn·;:) m8nsu(;11e

(2) ~"ombrC? (h~ jours j,:~ plui~: T!'oyennc

numerisation
Texte tapé à la machine
-17-




'1'}\BLBl\U :1 0 3

(~---------- .._-,.----------r----~--- -----------------------'- _.- -,'-,~'- '''';
: T i:::>11X ot ..... :;rl·o"l~o:- Pum.Uit6 ro13.t.iv·~ an p. 100 i
1 ~...J \;,;; ~ ~" ~.- \_.~ ~

1 dl b '. ~ 11 ' o .. serV,'ltlon,-. 1

l "'ïiniM:l :laxim:1. 11 i
1 - 1
, i

1 Sl-~RH (5 ans) 60 - 16-' 31 (1) 94·, 6·'3 - a2 (7) 1
i i
i Climat soudano~quin:~(~n JI - 16?-7 (~) 96 70'~ 88 (~) Q

1 1
1

Il 1 DJl\.~.~W'JZ\ (25 l.ns) 11
_.

11- ?-O (3) 91 .' 69 ... 30 (G)

Climat sah2lo'-soudanien 99 - 6·1 - 79 ( 9)

A13ECHE (9 ans) 2( 11-- 17 (2) 90 - 65 79 (,~ )

Climat sai"l?lo saharien 2(\ - 13~ 16 (3) JI '.-' in . 65 ( 9)

F 1l.YA'-LAilGEl~J] (21 ans) 2'\ ... 15-- 20 (3) 16 ... ")" 25 (7 )~. ,'j

Climat sa:.13.r ian 23 1.2- 17 (1 ) 5S
_.

2'3 ~, J5 (3 )

28 - 15·· 21 (S) 35 .., 19 26 ( 9)

.-,-.-.._._--------------_ ....._------ -~---_..-.._-_.-_----- - .... _'..-- ---", '."",' -- ~.. _~"'.__ ..---'.. ' -",~~-.

~~B" L,;s nombres entr:; i>;:~r':mthè'5,~s repr~s~nt3nt L,~ nUlTI'::.ro
d' ordr.2 lu moj s

numerisation
Texte tapé à la machine
-18-
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Les ,Sv"lpor.::ltions cit:1~s ci ''10Ssnus ont 6t~ InaSur·28S

1 l! i'1id;~ ,.h~ l'app'lx.ü1 de PICB~' et sont :~onn'}es

;~m :rÜllim(.';tn~s

Climat
soudano'-guiné:m

19G1

C1imtlt
sah8l0~soui.'1ni?.

1956

;~lirnn.t

.!='Iah:~10-- S:l~.=trüm

1959-19f)9

C1irVlt
sah·"l.r i 3'.1

322 (2)

310,,3 (3 )

51 ~:1 (7 )

:19 f 9 un
50 r~' (9 )

7F:.}!J (10)

2027 mm

135,5 (';) 5·~ G~ ] (3)

.1,75 u 3 ( 1) 5,~ (~ , 6 (i)

1 /n,;3 (7) 11'-:,5 (7)

73,9 (1) 1D0 1 O (11)

36,9 (9) 173,'3 ( 9)

20!~.r? (l0) 3 1H,9 (10)

~.?22!:? mm ·1415S u l mIe::

635, 7 (~ )

Ç;59] (; (5 )

G(.6~ ?, ( .~)

~;55 , (:, (7)

311 9,;' 1 ( P, )

5'!S l :? ( ~)

1..195 rrrn

1750 mu

1955

1951

300~uH mn

d t
,..---_...-_.-_----""""----------~--....------------------..._------.,.-_.....-,-~ ......-...-""'"~----~-' ...~....._--'-"""""".'"

:'J. B 0 L.35 nombr~s entr'~ p~.r8nth·3 8~:!S r~?r'2!:kmt(}nt 1,:, D.u:'110r.o i! 0rrJ.r J

du mois je li~nna~o
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En g5nSral F oniistinqu.2 qU'ltrr;~ Qra::1'les Z0:r12S clir:"F.l ~

tiques

La pluviorn"5tric T,"'I0Y8nn2 :1nnu;ll~ est inf~r.L~ur':~ ., 7,00 l'1'TI

d' ·~a1J. Il Y ?\ d~ux mois jc:: s(lison ·:13 nluies (Juil13t·,;'\oût.) 0t
lix mois de si'l.ison SèC;K~. IJél t'''lf'1pi'':r':!.tur·~ moyenne;; :=Jnnu'21J.(~ cst ·-L~

2J °5 C av'}c d:::s 8carts jourmilL?rs de ':'5 :5. J (\ oC. L'~ jQqrs hVi7TO"

métrique i8 IfatmosphAr2 est faibl~, d~ l~ ~ 16 %. Ci2~t lA 30n~

d\~'3 O:~SiS2t ('1'3 1 i é13vaac:; i tin'"':'ra,nt 1GS 1roma'ii'ür,:;,s :~t 1::5 b')"
vins.

On r~ncontr~ dans las oasis 135 c~llulGS 1~ vic ~V3C

pl~ntations je palmi2rs dattiers ct, sur l~s mont~qncGu d35

buissons j l 0pinGux.

'Jans 1;:;8 oasie; on c·..lltiv;~ ju bl,~Ji,; l' Or'13, de 11 ~votnç.:.'!

et on fait pousser l~s oroduits maraichers.

L:1 ;:>luviom2tri,~ moyenn,'; ;;\nnu:d.l~ varL::h:-~ .:!OO } 61"11) T".""
di ·3au. On .:l trois mois 18 saison j'3 '9luic~s (Juill"}t·-?\oût··c.;;~

tembr<:,) et n.:::uf mois d~ saison s'''che. L3S œoy':;n:''V:~s ~e:1Sll~;lL;'~

,185 tcmp&ratures rnaxi~3l8s ~ont 12 ~2-23°C en DGcambr0 'J~~vi~~

:~t d:~ 27-::WoC :?n i\oût. I.'~ roinir'lUm ~bsolu .:lst ,''1.:) c, "lO°C:m
~éc,~mbrG"Janvior (/i). L' hurlid it,.~ r:Jl.':ltiv.:l ,1,:; 1 i atm.osph~r0

v"lrie dans le mêmu S-2ns qU(~ 1::'1 pluviorn.1tri -;. "SIL: ~;~ut,'}"':t.'?i.n'Ir·)
un maximum d8 70 % ...m ""soût ct ;),~sc(mdre ;1 ':loins cL; t0 % ...::n
lô'0vr i'~r. Slh~ 8st interrn'5:li::ür·~ je ·~.ai ~ ()ctobri3. Il u8vapor?:ltir,rl
,.::st maximale en J.\vril '3t minima13 cm n_oût. Çi;;st ln. zon'; -:'F'l"
vage transhumant pé\r exc'31l'~;ncG (:~t oil prédo"-".in", 1 v ·H8VQ!'1) ':)ovi;'1
(zébu arab2), ovin et cam6lin.

La véqétntion.~La strato herh"lc0e.

Leq gramin5es son~ 1ornin~8s par les Chloris ~t 128
Çyrnhopogon.



On trouve 18S COIT'bret'1c'''ô,?s :=tV,JC 1,'2 r::01'11br~tum "\cul:::,."t""'..
Il Y a ~galeMent j'autras ~lantc3 tel10s ~u~ 185 B'11anitpQ
(3. aegY':ltiaca) ~ l(ë!<:; l\cacl"1s (-\" s3Y,"'l.l, ", a.lrli'ja) 1 Il.}ypha''')~~

thebalca ou pa1miJr doum.

On cultiv~ du petit milou Pennisatum, 12 aros ryi1 ou
SorghuID I l"~ maIs (Z.:::!~) (2t 1" "lr~chide ()rftchiF> hynoqc~i'l)

L'1 tQnp~ratur8 minim31a absolu0 ~3t d~ 902C en Janvi 'r.
la t~mDératurc~ l'lElxima 18 '1bsolué; (?st 1'1'3 03~,1: 7°C _~n '·~,"1rs. La mo'r:;!1'
n ·'" annu" '·11·~ "'st '1~"" '}c'Or T" 11111v;om6tr;~ Mov~'nn0 :'1nnll,'ll·-" ,.,.,"'t '1-,._ '._.' _ "- \0,;;0. " If_"".) a ._-I ....L,~ ..1-.,• .1-1,.._ .L ~ .• ~ . ., ._ ' .. _ _ ::> .~ ...

:300 à 350 IT1T'1 d'eau. L·~ nOf:"!br:l i:;c mois tot,:ü-'}r.'!(mt S'~r,S v,"triJ 2ntr~,

'1--5 mois (Novembr.~ d '~;ars) ..·L'l"mmidit6 r:üativc! '35-1:. ~rati!Ju ~m.~nt

toujours 5upGrLmro a 30 % "\vec un minim.um -:1:". 17"·/.'~ %m '·"'irs.
El12 ~:st supur iEmre "i SO % dc~ '~"li ~ ')'§cer'\br·~">. L2 maxir''.UlTI s' si tu:,,:
"cm l\.oût ~S;:~?tG!'1br..;~; pouv;::mt El~n'lf:; J.'7-passc: 30 %.

C'2St la 2on'~ d'~;lcv-,,!:') s(:'1:::-nt-:lirc .;~t s·:::mi·"nODi'lj'2. ln v
trouv 2 dr::l vastr}::; pr.'1.ir L:::" Car''1ct~:r i8 J ')'3 p?1r Un'3 '3~r(\t? h;rb'1(~::-:

011 domin::-mt 1;8 gr,:;\minjes t'l1.s !1U8 ;\n:1ro~OqO~ f t.~yp;:".rr~1?ni::t ~ !'é\nT;up:,
'3t Cymbopogon.

1:,1. str'lt3 a.rbOr~~l quan-l: '1 811?;, t~st 'l')min,":,: n'lr J,:;r,
UmOsac''>2S' l\cacia "llbi:l.,'1 <~t Drason.ts afric'1n-'1.1n tJ:'011Vé-'::'0~1

m'2nt JiV';)rS2S- autr~s ';S"')S:C:2S, CO~!'1e l! ;>I.rlans·:mi.J.-dirrit~t;:1 n:~J'-.. î'-')
~auhimiA r~ticulat~, ?aidh~rbi~ alhij~r Balanit~s "1~qy?ti2ca Jt
Ror'1.ssus flab~llifcr.

On cultiva la sorqho, 1~ oetit mil. 19 pois ~8 t~rr2:

l~ sGS:lm'2, le h:lricot f l'.~rachij,". 1·, riz~ le )"'·'1Is.l~:: (":oton
;.~st la principal~ cultur2 in.iustris:11·J.

Ell::: est cOMPris;) ;:mtr8 7°36'.-~t 9° ~~~ 1:1titud" 1'0r·1,
La t.::mpér~tur,3 minimal::: annuelle 3,':; situ,~-m ~§c~:"1br:; ,J,=J.!lvi-;r"
Ft~vrL;r av')c une 7TIovcnn'i:l 3.8 ,',~ o:~. :r:,~ f:1,~.x.i"11u~n s,~ si tu;:-:'!ntr·::: 'r""r'S

:'\vril avec une 'l1oyO!~UV? :L:l 30°C. L'1 ?l_uvior';'";tri'::;'Fl;:l1..l.~llc' Tl'OV,~n':1.)
-3st ~]~ ]250 n~." 1 1 :):1u. Ia. s':1ison ":!.:!S pluL~s ,,;',;t2n'1. sur s-;pt ."i
huit mois {.L: l''1nnô~. :Vhnmi'1it:j r'·:Ü1.t,tv'è n '·~:st jTlnis i:1f'~rL:ur:,:



,i ~O %. Elle '1 tteint son m~ximlln -18 Juin :1 'Jctobr-:.

En g6n~ral, 116v~?or~tion ~3t faib13 ~urant IDann~c.

sauf :3n 'l-"\rs--l\vril. C' '.~st 1"1. 20n::) :l.c:fro·"p~,storal(:! '1 t'1urins.
La ,?trat3 herhacG'2 ';;st'i')P1in0~ par l;s <1'r('l,rrÜn~C)s Z\n'lrop0<1'')n."
BaMbu5a (b"1mhou) p mais on r:::mcontr:? aussi r1:~s léauminJuse,:;
~fz8lia ~fricanaF dos ~imos~cses ; P'1rkia bialobns~, i2S
c€:salpi:neacées ~ d.33 combrJti'lc:"::::>s,:;t.i' autrss q':mr":lS t~ls rru:,~
le Khava s",,,neqi'l1cmsis p l(~ -;ui:~r~ s'2'1eCJal~nsiA ''!t L~s r;;ll,1.nit::~s.

On cultiv~ -1.11 rrtil p du mais, du riz" (lu Baniry~, ,'l,'~

1~ignam3v des ,?0.tatQS :!aucQs ':;t .1(' 1::\ ~.'1nn:) ;") sucr~. T.J(\ ?rin~i

pale cul tur." in,4ustr i011') 3St l'? coton .')n ,?r'1tirrue ~n1.l ~T"l,o:;nt

la cU0illette.

La p09u1ation ~st ~valu62 ~ environ ~.500.000 habitants
av.:3C un2 d:msitê moy,,~nn:J ,1:ë! 3 h3.bitants .1.'.1 km2. Cet-te :'l;nsit,~~ :;st
très vari'1bl,; dUun::; réGion :i l:autr'~,. 'j·ans 1:.:: SU-:1"0u:Jst, sn
;:>articuli~_~r 1:'\n8 L~s rüqilJns du l"1.YO-Y2b1-)i ê:lt iu T.JoCJlJn;~; 11. 'L::nsit"·
v:lrie :l~ 15 1 30 hl.bit"lnts ëm km2 • Dans 1':'8 réqions J':~s.?rti::l1(>:::;

du ~;ord cetb,; dcnsit2 <}st très souvmt inf':,~ri·.:;ur31 ? h3.h it'1!!tR
.:-m km2. P':lr ,'lilLmrs " l~ Tch,'ld :st consti tu :;~ ::1, g11n,~ mosl.iqu~-12

tribus. ln distinqu,,:l plus d::: 3 00 2thni'-~s ~tHaV::ct)3. !)!', "",dm. ,t
g'~nér::üemant '1u,;:::l~.n.s 1:5 r ,;qi0nslu "'f)rd,:'t 0'; l' "'::st on trouv::
les Toubous, 125 ~rabJs, l '5 Bi13l~s, las Y'l~eMhouJ, l~s n0rn0US,
les O'.l,dd"lîons et l(::::s iH10tiqu'JS isla!rlis0s. :'\1,1 C',~ntrc: ,. L: bl"-le
Hadjar·"1ï.; popul:'ltions t!'\0'1t:'~9n1.riy:-; ri g0riqin~ s011n1n"1iss p -F')ibl?-­
ment isl~misé~s. ~ l'0u2st ~t au Su1, 18 bloc ~ar~ cl)~?r~n~nt

1;.;;3 K3.b:ls; f)':':!P16, '13.1jina,ay'.:;, '!.tB1.Y~, 1{;aP1hJ.v~ 2t~()1.Ü"1V.) : 1"!~3

'..'\1.SS/lS, T<:il'1, "~0US3'li~ Toubo1.lris p T;ound1.D.g, ,l.nir:i.-:::t'3s (Jt (:}:ric;
ti1.nis§s. Lss P:.:mlhs s0nt "\ lél fronti0r3 iu '':l.m::.roun. nn "1i.~'

1~ct8 issu d~ l'arabe, le tourt0u, Gst parl~ 10n9 l~ ~~j~ur~

p·'1.rtie :iu pays.

C'3S diffé:rents Qr0UllSS linQuistin:u2s j()n~mt un r0l:')
in'lport'1nt d;).ns l2s progr'l!'l'k-nes 1,,,:: ,3,6v(~1I)p':1'~T".:mt. C"'llrm 0:1..1:' 1.' ·~,cti("~l
d2 i6velop,?'2m:mt int~:r'2gS'! tel ou tel qrr:>ll?i7; " 1.:1 r 5ceptivi t·: V'1r t;
C ~ c:st .jir~ l j imp~rtance"hs d')nnf:5~:::r; sociol')qi0u~s ians 1-:::8 ,?r:)(Jr"'.~­

ID:!S J,,~ JCveloppc:::m"mt.

. ./ ..



L2 ~ch~i sst un VRSt3 ~~ys ~~t6r~"èno ~ c~~trst~2 mul
tip13s; vast;2s ~lain~,s")t !1.1UtS S:)r:lT!lJts j ..". "t1.0.'1t'1CP1:!s, r~:Cji,")T1-­

'1ri-'(ls, ··1·1s,;rtifJu~s 'Jt rC:~rr.i"nG ,). pluviorn(;tri- tr~'3 '::l"w'S,o < 0

Il~r0S'i}nt·~ ')'1'3 iiv':~rsitê~;:.' r'~l is1: ·~t ,ic~ ~limi'\t f,,\v0r'1:)1 :'8 -'.U

d6vcloP?Gr'l.:.mt :les div<:!rsi'~:3 pl '1nt~s utilis'lblr.3'5 '"l.lr 1" homm,;: ct
l-::s l.nim3.ux. La rich;.:!sS2 ,-1.' S(~S cours '-1 i ,"::'lU ~n p':>issî'1s; 1" ar'~ ',Tt"

:lU tr3.v.J.il-::1o ses (",gr icul tours c::mstibFmt un 'J::'lct,."ur c'~rt~ i:1
jiun avenir rn~illeur ~8ur 13. pr0iuction avicnl~o

o



CH7\PITRF DF!TYr:''':~E

L3 T~h~d est un n~vs 9ss2nti~112~Jnt ~qricol~. L33
:;0 % .12 1·"1 pornl1Ation vivmt ,:1;:;; l:-'3.gricultur,'" (2€). T,:) -.;r.~ct3u.r

pr im3.ir(~ repr,~sant':. Ji lui g,,;'l1 60 % '1u P.r0du i t Intfjr L:mr "Srut
(P. I. B.) vi'3nt '-;."'l (~8uxièn;' ~")J3iti:m l! ë51:)v."'tq,; !1uis lè :~6ch'-;"

Le sscteur industriel ne r0?r~s~nt2 qu'un~ ~ctivit~ tr~3 liMit~~.

C iç:st 1.J pn~!îlL::r piliar i') 1 J rkon0.mi: nati)n.:11e. 711c
ost jomin8G r~r les cultur3s vivri~r~s, mil, s~rahor m~IRl rizp
constituant la bnsQ da IDaliroent~ti0n iu Tch"1ii~n. 0n ~r~ti~l;

qu:;lquas cultur0.s in'lustri,?ll~s tc:llGS qU(: lc' coton] 1 '''lri1chi'':L::,
le riz 8t 12 blG d~nt les sous-Dr01uits sorv0nt 1 lQ~liM2Dt~ti0~

anim,"ü::: ct on ..,.,articuli,:.:;r ô.ux v·:Jll.illc~s. '.',"\ns l2s ·,)'3.sis ," l·~ ):>l}

<3t l' orgf,) ren'.plac:::mt L~ f1.il. an peut :)V"1l11::3r 11. prO~111ctÜ)n :'l.ari
cole je 11. faç ..:m sllivantc~ P0ur 1;':;5 ·"l.nn"'?s 19CJ'1969

- '1il, petit rni12t (l'rOB mil :300. On0 t:Jnn ;~3

- ~iz l')I::\jtjY 0 0 ~ • 0 .. Q ~ 0 Il ~ Cl 0 e; Q Cl a c co Q • 0 .; • 0 •• 1') 0 • " 0 C • 0

CI oo,a ... o" ~o 0 0 0 fJ" QO 0 OD<;:-OfJO CIO"". 0 QO.O DGO 1) 0 0 Cl 1. P30

1?000

.. :Jrg',) ••••••• CTu"'mti t6 ~()n d::·f'j.n.i·~

·"'\.r achid '.]: 0 Il () 0 ... CI 0 C • 0 Il ., 1) 0 Tt ~ 0 Q 0 • " • c .. (\ ft (1 0 ~ 0 Il • 0 0 0 l If () 0 (\ r 0 .~..) n r~ j"'1-

, H3.ricot

- :::'ois de t :..3r r 8 .. 0 • It • 0 0 CI CI III 0 0 Cl 0 C • et • 0 0 0 • lJ 0 ... Cl Q • 0 • 1)

/;C'.DOO

20.000

60 < (1 na t")nn ::, ~



c_ Cotc.:m (grain)

- Sés'1m:~ 1).000 ton!12S

2S 0 000 tcm'l'S

Ces ostim,;ltions qui rl."ltent :1'?- ] 9f)';' çloivont 2tr(~ (:·:)n51·
dérêcs ~VGC réserves en r~iS0n ~cs darni~rGs ~nn~~3 ~cono~i1u~­

ment cflt~strophiaU3s du~s A la s~cher~8se qui ~ fra'pô les O~VS

du Sah'J 1 <

'.l2 nombrcmsos ,,,,,utres cultur-:s stJntJffe:ct116es ;~ans 1'~

:rays 1 n.:>tanunent quelqu 3S ~ultur-:'s fruitièr-;s:'!.ans l'}s r80i0ns
humLk:s du Suà ;: C',3 30nt l~s b.~nln,~s; Ips m,~nqU2S; l::s a:'JY3.v '"::'3 '"

l~s 3gnim,?s: e:;tc •• 0 On tr-:mve L? f0ni'J 'lU l '81,~usin'~ dans 133
rêgi0ns du Sli\.:!"OU8st 0

Ciest lPactivit~ qui, sur la Dlan jconomiqu3, ost l~

?lus import,3nte apr\~s l,as pro·jl..lctions V~!q~tdl'~G~ ~.J D '~lt.~va(f~ J ~~:_~,

pratiqur} de t',us t8rn~s dans 18 p;>ys, à~:l?uis 1,-' . T'0r1 jus,!u ~ ,~u

8u'3..

IJ~ Z0n~ sah,51iennl~ ~st: l~ r6S2rVG } vj.~ni~ iu Days.
·:)n y i18v3 dc;!; z5bus, cm p1.rticllli'Jr l~ z":::"'u"'.r~bc> :, ':j'lr"'.·~q

an lyr2 noy~~nn:.:;,.Jt'nl hor·-l ,-1u ....... é3.G Tr.:h"'--1 1} ·.rouri, t'luri:!1 1
9r')ss~s C0rneso L~;} zébu "~' '~~or0rOg .1 corn';!'; ~""l. l'.rriJ ~'1Ut:z~?'"-;t

él:3v i dans 188 réqi':"'lns fr1nt:"'Jli."?r:::s '1u Pu:l "')U":;,st (~ront5.i~r·-~

aV2C 1] Cam8roun 2t la ryGpuhliaU2 C~ntr~fric~ina). nRn~ 13
Sud, en g0n~ral, 0n 6lèv2 l~ t~uri~ T0ubnuri; r0sult~t Ju
croisarnant antro le taurin loc31 8t 18 ~1~n~~~ intraluit au
~.'ch(ld V:.:lrs 19'~O. ')n trouv~ t}q'1l ;·'·'.::mt U"1 ir".:->ort;..mtH··~V:l(!.~
~s:uin 'Jomint:; ?ar tr::>is r"lr='')s. l\u Sud L~ ch8val Yir lL '1 ~ 1O::+:iL~
tailla ~ au c2ntrc; ,~t GU ".}')r'l p lQ cI1~v'11 l.r'''lh: ~ba.r'Y::2t l::l n'ln ~

gala.

• • / 0 0



L1 ~r0m~d~ir~, i~nrnnr~9Gnt 'n0~lS Ch~~2'UJ ~st 51':v~

dans L:;8 20n·3S s1ha.rü:nné} :-'!t sl.~·51 i.:mn'..;". ln tr'JUV2 nn ~2U "")'1r~:.:~:r'1t
des ")vins; ;1i~S c"l~)rins ot"~.;s ·î.n~s. !..(,-; ;:nrc Jst3!1tret·:-.nu :1u'S':"")ur
d23 gr:lnd23 vil!.::;s 'lu f;U':~ ,~t '1u C'-o''1tr:,; gJn :)3.rtü~111i~r "r ~ 'j"''''' :':.'1.,

~8S volailles (?0ul;~sj can~rdsr ryjnt,d2s) s~nt tr~s r5~~ndl1~s~

L8S st3tistiques as ]96·1·]909 jonn~nt lss ~hiffr3s suiv~ntq

Bovins

>-. Ovins"·"'C:\prins . Cl 0 0 • r;:o Cl 0 •• IQ •••• 0

Ch0'lùUX

<... 000.000

'1, 500,000

370.000

] ;;0. Clon

" P0rcins ]0.01)')

an (;stin:~ l-:-~ n0mbr2 ·L~s volFlillas ;, 5 .. COOO 0 ~O!) -] c: t~~t:::;t:: Q

C2S chiffres 111 Servie::: 3·}'1 Rto.tisti({u'.;s nc~ S():1.~ 'Ju'~ ·i::;s n.,ti~'l ~

ti')ns.

3 0
) L",- pr.;CF.?

~112 est un2 ~ctivit~ traditionn~113m8nt fructu~uR~.

Elle 53 pr~tiquQ d"lns l~s nnux ~u ~oq0n0; Ju ~h~ri 2t ~u T·~C

Tch3.j. On :-;stim..) le t'lnn.:tg·; da rvüsso:1 :-,,'38l)é ~nnu:ülen':mt '1
plus d;~ 100.000 tonnes. L': ::)I::>i"'5")D. ~~st C()81119rci.3.1i.s(~ " 1 n-::t'l.t
frais.c fum~ ~ s:jch.~; ou 5:'11<'::. nn::,~nl"'!u:~t:; :1}s "'l.ti0ns rtnL:-:s :~ff=~c

tu6c en 1960 ?laç3it le ~ch~i ?~rwi l~s tr0is pr~Miers prnl~c­

tcurs ~:'L") p0iss0n d.:; l'.'l.fri~·PY? int:~rtrr)DiC:ll:~i' a::>rè-::; Iv;".ngolé\·t
lG Zaïr::: (32). L(;'3 :-,oissr>nG l~", ;")1;18 fr!~rrU2T17nent capblrf·g S'J'1+:

1-.::s Salanqas 0U 1';,1~.::st(2S. ("::;)tt,~ ;}çtivitf: OCCU".Y} Dlus ':1:; ?O. O')()

habitants-î t'.lPpS pl:.Ü'1 -'}t pl11S d,::; lS0.000 '3. ?OO.OOO ,/~r~onn-:s
occasionncll·:"~m,~nt lors j0.8 '.l,~cru·:;s -1'")8 (~";'t1.1X, (~ntr:: "','lrs ~ "'\vril
":ai et Juin.

L3R industries 1'Jur1es sont inexistant2s. 0n r~ncontr,)

qU'Jlques 3]l"lbryons -1' in-iustr i~s :3"'; tr'l!1Sf'"1rrFl tinns 1~s ":)ro-lui. t~~
agricol:3s,. t~ll;'3 q:lC~ 1;8 11sin8s d.! 5arJn:"l<;TJ -lu cotr"ln., 1.0;8 huil':!ri ':]

.. / ..



:J! :lrac~id;:)~>at: ':L~ cot·:,)n; l-:;s,'ün"t:;rL:s ::·~t l.je; r1.Z ·'l:'l.;:::'~. I, 0~y.
pansi')n.'L; c,:s in:Jllstris ::l:3t. :;trnit:-~;r~.mt lii'~ 2 ::'.11 q}~!"'l-~,,",r,:~''';''1J:

12 1U~gricu1turo. L19 qous'~r01uit2 issus ~.~ 1~ tr'ns~0r~~ti~n

doiv~nt 3(.~rvir .J le Cl l i "'l.:;,.."tc~ti "Jn. -1·?" "l~1i!ll.'1X e

:'.1. C'l'J,'i)'l'I'CF7.' "1 :1 i s:,') ~'3~ J:::'1 '; 11 S i '1(°"3 .~ ". rTr-.:n.êl g ~l.:-; s '"' t"",
(tau t ',3 situ{?:, S 'ln 7.0n2 c 't"ni;:;:!:".:; c U ,::!st:-: .. j i.r! s "t tl"~ 1", SOU:11
nfl.is:-~ ~~t ':;Jud3.no·-alli~(.,mn'J) 0 r~U.~;o-: trJ.it'-.mt Dlu." 'le:; l/:('.C~:: t:'Jn!l~S

de c0t(:m gr'lin par an. :'1. r;il'F"t·:ri.; "'3 ;~~jaq~n"l tr,:'l.itêô l, '-,1
;::>rn v:m1.nt àc's :;::nl'1::rs lU :':'ac ':2CJ.l,"'.'1. "':,)S l~r::\2,s~ri ':~" :'lu :, ..... rr· .... n·
pr'Jluisont pr::,s d,? !~5. 000 .hl -:1:". 0i8 ..... ; ::1]r ':P1. :,'Jsl1:ntt:)irs
fri~~rifiquQs j~ ?archa ont tr~it( ?:rl ]970 ls.on 0 t0~n~~ 1~

vi~nd3 Jo~t 12.000 t0nn'~S 0n~ 0tC ~Y~ort' '3 V2rs 12 7~ir8. l
C0nQO ct 13 ~aban.

l l;;'!x i st 3 :1 "J 1~ z i; v i 11 J q '::~ :3 i bl ( ~: 7 k,.,.... i'; . T ,! -, j "';"". ::"1. "l

un i!'1.?ortant ,,:ntr'2:J0t d'~ '.)'")i53011 s;~~h·"" 0 Ç~2 "')i S':';"'1,:st :1 .:stin"
~~ l':Jx;?ortation (~t ci. la c-)n'":'}JTté"ll.ti,)Tl l1umetin). Il r~'3t1rr"'J.':Y1':·l1t

lltilis~ 01.'1S la f"lbrict1.tL'n '1,C'~'3 ~liA:;nts '~-'11r '701('1,i11-::<;.

:c,.:;s riz2ri-;s du [J~:'·_·'\IJ"( (~<~(~~',~11r ~x~::r.i:n'3~1.t,~1 '1-,1 1,
:lodc~rni~.'itLJn '\gric01-:: T,,1ï-Y':Jl-::' ,:,tlu :::;i':J\\"} (:~'2ct;~.lr '''''XT'':·r.i.~~:n

t::tl d3 1·3 .10,J(~rnis..J.ti:.-ll'l ?'",gric'11.'1 :~~'-1 p~r\!lq")r) li'Jr;'1nt ·-P-l ~~o"~-,l?,,-'~

(C~.'1tr.: j~ (':rx:1c:rnisai:i.i'1. ,1:s !'r-Ylucti-'n~ .'\11 i:::rl3. 1;;-2 s) l:~s r;;:'!l.l8 "r,c,
duits du ri?

dans 1('\
",:,'1 r:Sp:"rti ti')'1.

cart.3 ~:;o ';., ;:m
f jrrur~..

Un 'Jr0b10!"~ 4(' nr.'~"li~r:; urq',:mc'~ "2:'Li:::t·~-;(Ü',Ü .J-:,,,,
c0IT1J'1unicationS1 l' int~.ri.,1l.':" -:lu ?,'lys ntlc:s 'lXr,S v','rs 1" ~x:')r':_;'l·: 0

L2S 1iffjr~nt~s r~qi0ns s~nt s~~~r~~s lon ~,~s 133 ~utr3s ~~r i~~

cent~in2S iGki1~m~trQSo Ju 10r1 ~u Sud il y a ~.000 ~i~0~)trJ~

.~t d; l:r.::;t'l l''.lu,:)st ~luc:; l" 100CI) kilJrnèt-.r'~,:;"
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Il {~'3't DrJ.ti'-;"l.\,10 '~ur J;:;" 0('0 k1T\ '1:mt tr.')is rrr1n-:1s axes
r')uti~rs c')uvrJ:lt 1 0 000 k!Tl c~ é'nnt ' "1!~I·i;'l"'1.:n\',rl·"cl,.~,

n" :Jj ,'1lT1.:"'n3 '. S"r;" r 'J Dij .:un:5n;, '.. TJ··)'1~-:.'rr,,,- 'i: .. '"\"h s ·;,;")1.ln1..--u T-~.'; l~·..n :"l.L'
'~'lr:)ij'1 au ::anK.lr:)u11, utilis;l~'ü.~.':.; ::'J.,_mf rM')ic;1;~ 1 i "1n::1':; ~Q ~,~c.; r"'lt·",
s:::!c':mdairGs r8pr,';;S::lnt'cmt 33. ono k~'. -.ll·~s rn s:mt 'n;)ru!:'.":. ">:.::;
'1\18 six :~ sept m'Ji'"} rl~ l'"lnn'J'" 0 ':}}.": qu,.~ ~.JS ,}::?~"i3n=.:s ~)l'.lL:c'~

b:lr'lb8nt; '~)n n,,:; PO'lt '11n,,; s o.'"'.vr';T'J.tur 'r '"ur C:'~S 71 i 3t;:~.

J..a transp:1rt 3.êr i:m r81?rC 5 ':m t;:; 10 l"l()yr~n cLl cJr:!1D'lD,ic3t:J. "'1'\

le plus utilis:; r t"lnt '1 1 p int(;rümr qu~ pour ~lL::r:' l' .,yt Jr 1. ;,~x ,
,~~ l' intéri3ur ~ il p~rm3t d8 c,uvrir tr'?:s r,T'1ill~r:t~'1t 1-"," rrt''ln'1''':;

distanc'2s qui s;;~':'lr:mt 1 ~s r~'Ti')'1'30 Il ?:::rMGt éC'11 ":Pl'nt ';. -:;-:n ~

rnuniqu8r avec l'2xt6riour m'lis 1.: imrv!rtan::;:~ ,-1:; C:3 -i1,d~,1" tr-~'-:~­

port dans la com.'!Ierci'llis1.t i în i')S :,!:'()ductinns '?st li'"1.i t/" 0

Ce sont l~s M'J"ens d',} c!")r!tact c~ml")lt")y,:;s ~'r lè''> -;"".J;J.ul=>
tir:>ns river1.in:~s rlu Lagnnc:'r, .1u ~:h'1ri:=;t ,}u L"1C '~'c'rl'1o -~~:3 ''"\?tits
batF.nux ·:)u ch'9.lr:>uj?23 r8li-:;nt 1'T ~!Ji 'lP1ë' D'1': ri:'1.r'l. ::.~t '1 G')j '1;·,'n'l "
E:::mr:pr-''10undou 'jur3.nt :J3UX P'l',is d:~ ]' ,':l.nn"'~ ('\',ût ,Sê~...,t?Fhr,~)

'lU m~ment ies crues.

10
) LES 'nY~;'fS '1IT::1S

nne gr.'1n:1: EF1.rti': -1~;; 1'1 p,,?ulati")T'J. llt.ilis~~ C')!"l1':"; !"1')V;,\

i3 transport las b0vin~, l~s C~'lm82UXi l~s ~nQs ~t l~s ~~~v~~x.

C..:: 8':1nt les m0Y'3nS d,,: '1~'~'"'llflc'3n.;:nt 1:'8 ;-lU8 ,jsit,';s -'i.'UlS 1/; 2-;"1';:;

sah~lL~nn2 ~t sJ.h"ri:mn,~ '1 C"lUS? .~~, 1:1 rJr"t<"-l,,~S r'')ut;)s"

C3tt'2 r:11')LL:l VUG ~'-; l ~ ',~C':"lnT!'ti':.~ tr.h'l:lic:nn'; ~')n-'luit ·i.

qu;,}lgu8s r8mar'1u~s ~

" 0/ •.
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- la ?r0duction actuc112 couvr3, au ~oins P2n1n~t les
ann " à 1 . . t ," l l h '.:J ' • ~, •
,l '~3S ? UV1;)Sl (~ n'Îrrna'~f .J.S J,<~!,;rnn8 'Hl n~ys :lStlr:l2S .~ :·)):Vlr'"",'1

SSO.OOO tonn28. L~ qu~ntit~ 1es ~utr~s ryro'uits r?st2 écr~13m0'1t

f.'lible. P')ur que Il é1av~('F~ se ];,v .)l""~')pc.. il fauàr'li t~llg!Y'.::mt8J:'
la production aqric')l(~ ,,,fin qu,:= 1~, sur?lus .:lil1 ~ '1 llali!11i?nt"\ti'Jn
j·as anim,:],ux 0

= 1.'1 pr')ducti"}!l GU C')t,J71,. 'lu riz, 1;3 "r"lchid.28 '}t rlu
b1f d~nt 135 sous-produits ?ouv~nt ~tr~ ~~pl~y~q ~n ~limentJti~n

aviaire, c'Jnstitu0 ~n fact.]ur f~v0r2b12o

.- 1 q ':tp::,ort de pr'lt5in33 n0.~lt ôtr.~~ff(~~tu~ :1"r Ll f1rin.:..:
da p~issJn et los s~us-~rÎduits ~ilhatt~irs.

'ans quelle mesura ?~ut-on ~nvis~g~r 1~ r~cury(r~ti0n

d·2S 1 iver s pr0duits ~t snU:'l~:,rr'l!juits r'Îllr 11 <"'Il irl:mt'lti~'nl,~s
vo1:'l i1l(~s ?

Lia1im~ntati~n d8S volRill~s f~it "\r~a1 ~ un ~~~t~in

nombr0 ~3 m~tiêres ~r~mi5rGs d'''}rtai~3 v~n0t~lQ ~t 3niro~lo 2t ~

des m3tièras min6r~128o L8~ grains ~3uv8nt co~stitu8r de ~O ~

70 % du total de la rati~n.

C;.;~s matièr~3S 7.'r ;!"1i.'~r'_-,s ,!ui ~1'1tr:,::nt d'lns 1"l. r1tio:"1':'S
",)lai11""5 sont des a1incm.t s -j.,.::' }Y1S() l':ymr niB no;")u1i'1ti 'lOS, Il ;C~:1

·j0cîu12 fr0(~1l2r:1m8nt un2 cJ'1.~6titiC''1 .:}ntr:; 11 ~nmm""! ,:;t 1~:'3 "'ni1"1·"'.ux c

Pour Gvit<~r c.:::t ,;tat ;1c~ ;::h.,s~, l' in(~u3trL~ n'''ms Jf~r:.:; u'1:~ s~~rL'!

18 sJus-~roduits ~gr~'inlustri01s n0n uti1isah12s n"1r 1~h0rn~J

Mais ?0Uvant antr~r J~ns IR r~tion d8S ~iBa~ux.

1,'."8 rl1im8nts n;~'cc"ss"lir'3s ·'ll1X v.-,l:"lill:'s ;-'':lur l:mr r::rrtis
Si'lnC3~ entrctL:!n')t pr'Y1ucti'J!1, n,:,uv:mt ~tr0 ar')U)~S ::;n 'Ju':l"tr:;
grands typ:.s ~

1 l;}s alim.~nts 0n,~rq':;tiqu8s

2- V~C; alim:::mts Dr:)t:,Hquc~:=;

3 - l~s subst~nces ~in1r~12s

4 - 1'9 vitamines

o G / 0 0



!.J;:}S i"l.limcmts2n:~rq:St.iques '3nnt r-:~~r,<"s'.mt,ss :cm IJ.'r"ln:ic
?artio d3ns la rati0~ ~cs ;01~{11~B par lo~ G5r~~1~sv l~s s~us
pro1uits j;} mGuncri:,:; ~t "1;; riz ':ric: g c~rtain::>.~ lê''luvnln -:!~Hns; 1.:)8
tub'.3rCulp.5 l 'Jt l~s t:Jurt ;7\.\lX -'1. ID'" il1-1X0 J'Jor': ~ ::11 r"l.iscn ;'1" l ~nr3

:)r ix.

1.1. Les c8r~o18s

L~~ur z!)n·~~L~ prrY'lucti:'n Gst tr<~s St ..:m.1u~}, T-'"ll<::: s' 2t'~n~
de 13 ZonG sah~liQnnc ~ l~ z~n8 Sf)Ui~110-~uin~8nn~. ~0G G3n~C~S

cultiv6es ot 125 quantit6s pr0duit1S vari:nt j'une rjOlnn ~

liautre. ~~us varrons sucC~SsiV2M~nt 1~s3sry~C~S cultivC~s 311

Tchad 2t los quantit6s ~r,rluit3S. Las c~r3c~~ristiquJs brnrnRt~­
l::>g iQU(3S je la r>luptl.rt des pro:luits qU(} nn1JS (~tud i nns s -:r-)n t
in~iqu6QS a la fin 1u sOUS-ch3~itra S0US forme i~ t~bl~~ux

(Cf. tab12aux 7 8t J).

k~ sorgho ')u gros ~ilJ 0n ;:mc:!lilis'gT0"\t milL:'t" <')1.1

~milo~ est cultiv5ians t~Ut1 la r~rtiG centr311~ Sœ~ 3t 0UJ~t

du pays. Il :~XiSt8 trois -:is?èc~s im·?'Jrt,-::mt,:!'3. Cj snnt l~ SJrg;,,_u'~

vulgatum ou çrros "'1i1 rr)Ug(~! L~S(')rqhuP1 C'ëlU':l.1. t'lm ct: l'" 8Jr<1hur~

dum ou "berberé". L,Cl tonn1l"fG ..roduit ,'lnnll,.)ll ~:m(}nt p cumul"': av r',;

c(~lui du [>0tit mi.l, cst ,j(~ qOO.OOr. torm'3S '~nv.irl)n (75) < Lo, ~rlJ<::
mil f C;:)rnnt0 1,.J ?,:;)ti t mi1 7 \?st utilisé ?our 1"l. c'JnsoTTl.m:lt.icm 1-mrn "l. iD -;!,

L8 petit milou mil p~ni~il1~ir8, ou mil 1 ch~nd~111:

8n a~gl~is "pearl millot"1st ~~Qduitians l~ ~Rh~l, c!2st-~'~ir~

l~ c:.mtr,~ Est et 12 cQntrn ')ll0St ~~.u T')i'\vs. C''''st un 1""-5.1 ~ r::vcl',
court (daux mois 3t lemi) •

1.J.3. Ln mais
",". 'CT.- .... __ ,,_,

Lt.~ 'Jj;"lis ')U Z2i'\. /)0 r()~1c.0'1~L~ C~Ss'l1t.i(Jll::;mc.:mt a. 'clX

vari8t~g "lU ~chad ; L~ r"lor:;:r"\lln(~I' ?lus ré~.,""-D."l.u,, ·-,t l,' i'1~.i3 1:J.3n.C,
Il ~xist~ Ju mais rauqe m~is ~n tr~s DGtit'3 ~u3ntit:}Q L~ ~3!~ '~st

;::> • / Il ~
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cu1tivê dans 1a3 ry~ld3rs du Lac ~ch~d sous f0rrnc J2 ~u1tur2

intensiv2. Di1l1S 1:;,; r}stn ~u 'nnVS Q 1 ~ maIs cs-+: ass0cié 3.UX "'lutrc:-'s
cultures vivrièr~8. C'est 1eDr~~uit prim~ur ~~S rioinns iu Sui
~t du centre. Ces var1~t5s ~3'~arS s0-caract~ris8nt ~~r l~ur
dureté; 1ual. la rrl}scnc'~ clQ c,ü1u1os""':l ;':)."lL~ur'Jn8 si tu'~::~ ,~ Il.
pGr i~?h,~rie d25 grains. ,S21on ]':.0'"lIT.\J'~, "1 i '\Lmron,~ "1 '~st un cn""; l,:,:,: ~',

protéiqu.3; n0Y·: dans un r/!'3cau :12~atièr~8 qrass:.}s" f0rt·~T"1.8:1t

min~rQlis6. Cette durQt~ 18ur ?Jrmet une rn~i11eurQ c~nscrv~ti0n

car résistante "lUX insectc3s" (73)

L8S quantit1s pr0~uit~s ne s0nt ?~5 in~iquJ2s 1~ns l~s

statistiqu~s qu,,,! nous ilV0ns i! n-:->'trrj '''1 iS;:?0s.i ti::m. C J!J3rl'1 "1nt ""'ln
~Kmt 135 :i:va1uer ~ ?lus de 35. 000 t~nncs (Jo). I.e "'-'11S sert :3.
l'a1i1'13nté'ttion hU:'1.a 1'18. V:~s ciSr~'"ll'25 (l~!lnent ,:3'.1 S;:P1 l.-:-xg'3TT1:nt
uti1is0 2r. a1i~'1'F~ntatir)n aniMale;.

C ':st la grain2 obtenu;,:! -"'rr2s h,1t~aCT0. :!'J" riz nrn1uit
:1,"".ns 12::: régions de} la T:ln"lji!;,} et du '~av0··k.Qbbi :;st l1si.n.~ n"r 1 '"
S:?'F\.I..:S: r-:t 1~;; SE'jL:,\P.. I,,-:;; tan'1."'l.q;'J éva luS "lnnn ~lle::""(mt s\~ si ttW aut.nu:!:'
d~ 22. oca tonn:"s. Il 5·3.rt J. l' :11i""ontati0n huni1in2. S'In usin1.7,'
:1onn.:.; 13 fl.rino b,'"lSS'2 é.;,t Il?, rrr')s 90":1. :')n oSsian: 90US le !10!"1 j,

S0n ja riz ou f~rin~ 18 riz 1~ mé1~na3 10 ~3tit3S ~risur~s ~rrA~. .

ch~~s au c3rY'1?Se, 185 fines ~~rticul~s 18 ~allcs, 12 ~2rm~s

et ambry~ns dêt~ch1s lors iu ~~c0rtiquaa2. ~8tta ,~rtiq ~u riz
est rGcu?Grêe ?uis 2~?10Y~~ , 1 i a1iM8nt"ltion ~es v~l~ill=s.

1.1.5 ..J;,~ .. f.1Di.''"?

Le f0nin 0U Digit1.na exi1i~ au 212uBinc. Il Jtait
tràs c0ns('mUTl~ autrcf')is ;?ar 1 vh'1P'1J:!l.8 dans l,,~s n~qi:)ns ryui ;'V'~rJ~!";t

le Logone. Sa culture tani ~ lisp~r-'lltrJ ~u nr0fit ~3 c811 1u
riz. Il ne fait 9:l.S 1 i obj)t dG gr·l.ni::; dch,"l.nqr)s cl)mT'Y'\arci.'l~lx.

Ci est unp. des r1.r:Js c,!r;}:,L:ls qui Doss?!d'.mt un f0r-l:".
pourc:mtag:,; da ffi1.tiiJrl.JS !?r""'lt~~i<J.u::~s '3~ surt')ut 8n m.':t~Ürmi;:1G

L2S ~lantitGs r~c01t~es actu~118ment sont f~ih10s. ~~ns 18s
rGgions 0) sa pr0ducti0n exist~ 2n~0r~, 0n D~ut ~nvis~g2r s~n

uti1isati~n pour nnurrir les Oig0~UX.

" • / 0 •
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Ils sont cultivés ~~ns l~s p0ld~rs du ~ac Tch~1 et d~~s

l~s 0asis du BET (B0rk'Ju ,- T>:'1.n':lii .' Tibesti). J":1 ''")r:yluctjJ1n '"!
blé ~st da 1.330 tonnes! csll~ ~,: 1;~v0inc n!ast D3S i~tJrmin:~.

LG blé :1u T"ac -;st trc=ü t·~~ '"ïr V)S qr"l111,s MDuIi!"'.'; '~ù 'T.'ch",j. Les
saus-?roduits ~bt~~uG s~nt ~Ch3t6s ?ar lq centr~ 3vic0l~ ~?

Farchn pour l'~liment~ti~n des valaillas.

F.lles s0nt f:")ur".1L~s 7")élr 1:5 01.S.isiu p'r:":' 7 au "~)r-1 '11.1

~~Y8. L~ quantit5 annucl13M~nt cueillie 8St ~8 ~S.00C t0nn~s.

ElIas servent exclusiv8Tl"'cnt ". 11·"'\lim,:::nt·:lti'J:rl l:luIT\i'l.inF::. leur 1.lt.:i.l i
sati6n en pr~iuctian ~vic'l~ nia ras 0nC0T2 ~t0 e~vis~g~e. Ce~~~·
dant le prix bas ~~ catta ~atiêre (50 Fcf~ 13 kilo) nnurr~it; un
jour, al"1enar Fmr emploi3n "lVieul tur:) . (P.)

L'3 ?'Jti t haric')t ')u ni'Sb'';. ou "loubia", ~n ~nC'l'la:ts

~ Coupaa", ou vigna, et 18 pois 18 terre V0andzia subterran~

sont cultivés dans t')ute la zon'~ s·::>u3an.,-sah§U.enn·~ ::>t s-}U:~'ln0'"

guin8enn~. L:'\ producti'~m annu,:üls ne C2S ·1.::mx T.'r0duits est ·"sti.
mée à 60.000 t:J:mes. C8S d3UX !.1l(\nh~s snnt jes 12gumin,-::usc"3 ,'Ll":t

les feuilles et L35 ti00S sorV':1nt 2\ 1 v ·-llin' 2nt'1.ti,)n l'~s ,"'ln ir~l.ux 0

La v.'1leur ,3limentaire ·1 ~s t ig.::q r2t1es f':'Uilles 83 r.'1""·)r'JChH 1
ccll~ 1a l~ luz~rn~ ~ps ry~VS t~m~6r~s ~09 nr~jn~s s~rvnpt '
l',ü1rncnt,l.tion hurn~i~;. Ï,~~' ~i'~bf{;st tr~; ri~h~ ;; l·;si;~. Îl
n l 8st ?as}ncnr~ utilis6 an ~li~9ntatt0n ~~8 v,1~ill~8. ~Ii~c'r
9"r.'l.ti·:)n d;::~ 10 % 1-'!ns 1.'1 ri'l.ti0n:'!st très 8ffic;:lc'~ CX1!"\8 '3u?1?l-~'

ment ~lim~ntairG. Il i'l. 6tt utilis~ jans les f2rrn8s J'~t~t ~u

~hana et les r~qult~ts ')nt ~t~ tr~s s~tisf~is~ntB (31).

1.2. L8S tub~rcula5

L:~urs airs::; .-]e 1?r.,ducti"n 38 1i.~nit·:mt~an5 1'1. ?:0.11';:
r3 h~l' t.:l . ~ t" 1 . .S~~lano-s~.a 10nno 8 snIDl1n.,-qU1n~0nn8, aXC8~ p . 0 ~an~0~ qU1

JGb()rd~ C2tt2 limit? :!()ur se d8v,lnT')"'1'3r 2n z "\n·~ s'ih~51i'3nno 0

l\ucun tubercu18 n'a cncorG 3t0 uti li. sfS comme ·'J.lim-mt "'Jur v0lqi. '.l~s
T... .'1 qU"intité pr·')duit,;) ~nm..L:ll(!lment3st 'h~ ~o. 000 t"mn.:~s. Ils s :r""
vent à l·~ consîrnmati.-m hum~in'? P;'1.rrni les tll~"nrcu12s1 .,n listi'1au}.

" '/ c •
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L~ ~ro1ucti2n ost ~n c~~stant? 3uqm2ntlti"'ln ~ans 125
r;gl()~S ju fiud'-()11(~Sto L, fr"lrt:;> ·..·r()r~UGtt'ln r:t 1:3 f'"1ib12 1'~riy

pr3tiqu0 à la vont8 ;J:~uv'3nt n::m ~r(~ 1")!'5sihVJ s")n ~~:-n:::>l()i ~n ·'1.11
rr,;;'!nt"lti ':ln ,-1,,)5 volailles 2,C)11S f-:--rm,.::· i ~ t 11b<'\rGules s ~ch'1s :>t ~lr'''''''"';S 0

Il sert ~ liali~0nt~tion humain~o Las 1iff~rentas f~r~~s

d(~ pré~').'1ratil")n ':'!8 ç8tb~ '1 :::nr(:'~ rX~rm8tt(~nt ''le; D.011rrir 1':''1 v")Vtill~s.

C2rtaines vari0tfs do n~nioc ~nt un~ t~nour tr~s forte 2n ~ci10

cy~mhyjri'Ju;), qui 133 r8!1 i ~nt t0x1qn(~s.

On iistinguG l:JUX gr"l.n('l:;s var i :t:5s ~ l"l. ~)."lt",t;> roueT"
et 13 p",tats blR~cha, tout~s lGUX étant tr~s anpr~ci~0s par
1 8 h0mme. Jans 135 r,5qions :i. ffJrt(? ''''rodnctivits r nn Y"lout (:mvi­
sag3r leur intr01uction an ~~im9nt"\ti0~ ~u b1tail et olus 0ncor~

de3 v01~i118sr sous fnrme 18 f~rinG.

la t::~chni..CJ:ué! d~ 11. f.,:'\hri~":'ti·Jn J,~ 1;1 hi~r'3 10calo 0

le "bilbi..l~' ou ::1010: '1 ":"i'1rtir 'lU s')ra~r)~ 'iu mil r'1ug:? (lU r~u

mais! .i()nn·~ .jes-1r'~ch,8 r ich(~s (JD. "'\mi"lan (:",xtracti f n"':ln3.zn1:'5)
et ~auvr~s en c011u10~3 (11). C8S 1rèches~ntrGnt ~ctu~llo ,
JI1::nt d."l.ns 1 i ,"lliI'lontatic)n in :?or~. :'\ucun,,:, t:::nt:'1t1v~ n fJ.:,\ 'ê>.rlGOr ê!

GtC faite pour leur ~m~loi en aviculture. P~r c')ntr~: l~s ir~c~-s

industrielles ~2S brass~rios Ju IDgnn2 snnt ~n train i'~tr0

récu?§rées pour l'~limantatinn ias vnl~illGso r,Din~()rp~rati0n

d2 1.::l"Jr,3che: injustri~llei'1ns l '''!linnntati0n i~s 'JiS"'nlX n.-~ 0-1-:'11"':
?as lêpAsser 15 ~ 20 % ~u tnt",l de la r~ti~n c~r ~112 d~~ri~2

la dig;stibilité (10). J....':B crnéln tit6~ "'l: '3r'::;c1:l·.::s':lband ;n.!1(~:~s

dans la nature sont énorm3s 2t ~()ivant ~ttirar lC~tt0ntinn ~~~

resp()nsabl.;;s d~~s producti0ns '1n1mal(,:s 0
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Les .'1.lin:tonts :;rot6iqw;!s c::m'3·titu;~nt 1-"1 ,,!-1.rti2. 1". ',lus
on~rQUS2 de la pra1uction ~vic~l~.

~.J3S matiêr{,~s :?r')tfiqu::;ls loc'lIGm.2l'1t -:1isP0nibl3s s~nt

rapr6sent68s ~~r les tourtaaux, ~ar l~s farines 1~ n~iSg0n,

de) sang ct dG" viand.~::;t n:ir ~.l81qu'Js ~utr~s produits.

2. l . 1. t.es t0urt2r:\ux i' ::lr .'\chid0
, ...'-'---~----------~----""""--

La Tchad pr0duit ~nnu811emcnt 140.000 tonn8S drar~chi~~~

(26). Les tourts.1.UX d ':lr":l.chi,Jc~ qu 1 on tr-:nlV<~ ;lans 1') ~1."'s S':":lnt r3 ~s

tourtG'\Ux "Ex~3113r~f ~bt0nus s0it ?~r i~g m~th')des artis~n~12~J

soit "'Jar d:.;:s netitec; usinQs ']0nt le'!; ~,y)(lcit{;s 1,~ ;JrTlucti"'1 r..2
?Sn~~~Ant "~s-5 noa ~~nn~~ ~I~r~~hid~ ~as t~11rt~~u-x ~~nt l~r"~·'·.1<.;;;4.. ··~"' ...."- .t' .... ~ ...... '...... ~ .. _._~,~ ~ "'" ,-" .... ~ ·,··.. 11 -"'-" } "-:.~I .• •::;.~ _ ............ ~~

ment '3nmL-,yés 1ans la ;:-r6n :l.r·1.tir m d:?s Rliml'mts -]'2.5 fl.nim'lux 0 L:l1~

inconv6nicnt ,:::st qu' ils r"ln~is~'i:nt f~.ci1"rn3nt '1U cours ,1u st!ÎC1~1.r:::

du fait da leur f0rt~ tQn~ur 0~ ~~tièr~s "r3SS~S. ~~s tourte~ux

artisanaux surtout 58nt tr~s richo8 9n ~3tiôr~ araSS3. nn Ils
utilise tr~s ~nu, actuql1anant r ~our 1~ f~bri~'1ti!În des ~1i~~nts

volailles. La pr0ducti~n ~~S tJUrt8~ux d'ar~chi~~1 si ~112 ~st

continue au niv8~u nrtis~n~lr ne 1 i qst ryas au ~iV2~U ~~S ~2titJ~

unit-5s iniustrLül")s <:;p1i n;~ f0nctinnn;';:'1t qU(.:~ 5C']t ). huit MDL')

1ans 1',J.nnb:!. L8S t.:")urt(}~ux i'·l.rachi'J1 !'vmt ·16ficLmts en l"Bi.!'l~

0t (m nsthianin')o :Sn ~)utr;'~9 ils .:-'··:'lv;~nt r~n.l':,~rm·~r '1es afl:'~t')"

xin2-s (57).

Le Tchad nroduit 140.000 tonn~3 1e cntan ~r3in n~r R'"l,

dont 50 % constitu6s 'le arainCls. ) % s':mt ut iU.s'''-,s - Q':\r l;:;s hu.i­
13ries SOLT (Soc16t0~ 1es Olg~qineux du L~gon8 T~h"ld)J 5 % ~n

trent C0lT'.me comb1.lstibL~s '(>t)ur fair~ ";ourn r2r 185 l'!1.·':\chim~s i u'S0,r,;?;
nage. Un,~ faib13 quantit":' '-~st v'2nd.ue RU J9.'G',?n:3t ~ L:l y-,ug')'>1 "'\v~.:;>

'J'out 18 r'~ste est J:3truit D::=l.r 18 ::~ll.
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La station i8 rech3rch0s de c,t~n ~t i0S taxti1es d2
B~bé lja. au Tchad (IPCTT):'iis:,i)sc: J.'.! 1" lign.'~\J1"..l c')t'ln :>; r:rr"tinJs
sans g0ssv~01o L~ t~urt~au 1~ ~0t~n issu ie ~Q cnt," ~ qr~in~s

5Rn5 gossY~01, utilis6 on ~liœ~nt~ti0n d8S v,1~ill~8, dnnn" ~?

lYJns résult3.ts.

[)es '2:Xl:'8ri::mcGs r.:)·'11is:'-:::;,s "', ?"'lrcha,:m 1971'<'I:lIr LT' .",'7 or'"!,
aV8C 1 ~ tourt<~"lU d8 c~ c0t:::Jn -:>nt T'10ntr·: <;:11'::' l' inc()r~")"r..~ti -,'1 ""'.11

taux do 10 % 18 c~lui-ci i~ns 1~ r~tinn dGS n0n~8us~5 3t ilS
r~ul,;)ts de; ch"\ir d0nnJ.i t: unr~ rnnnJ '....'ntl~ ·~t U"1 b011 ~rClît (73)
L::l t(~n2Ur œ1 r:l.:o.tièrr~s ;lZ0t'S(~S du t':mrt2'lU tr:::h1iLm i' 8n COTn;:nx li·
son '1V2C L:'ls autr'3s tourt ~l.UX '1? cot,n "'lfricain, S') révèl-' n,c::t

t;~roent sUJ?&r ic.ur·2 ainsi a.u~ 1 1 in'liqu-mt 1'35 t~b10i1uX .~o C;-"t G
an pagos 30 et 39.

La fort~ producti0n i3 coton 11ns l~ ti2rs iu ~ays

dait amener lQS aviculteurs , tir2r ~rofit du tnurt83u d~ sat,n
pour l'alirncnt~tion ies volnilles. ~n iGh~rs ,c~ l'~xp6riGnc~
fait8 ~ Farcha, 10 t~urt2au d~ s~t~n nj~ f~it l'ohjet di~ucun?

incor~0ration dans l'Rlim0ntati0n 3vi~ira.

201 .3. T,:] tn:lrte?lU -1:: s"'is.1.T'1,::;
~".. ,.'"' .... ~__ u.",-, _.,...", _ ...." .-~,

Y..:l pro,iuctian du s~~s."tmc:; est -:-1-..35.001) t:)!1.n ô353nvirr)no
Il s' ~git cl' un t011rt'3/1U d0 f~hrica.tinn 1881.1 ~ ê:t 'iël.r -1':8 rnny'::m:.
artisanaux. v~ sésr!.me 8011::1 f·;rrn:J -1::: gri1i:.l·" S:Jr.t à l' '1 l im.. mt l ti":1
humain2! -:18 f'1~m.3 gu',~ L:! t'111rta"\u 0 !JG S::"S1P1'~ 8:1118 f:)rm:-,-18 sr'lir.'
;x:::mt âtr 2 incnr:?nr5 dirJct-.''))''lcmt ,L1!1S 1 l "1. 1 i!'\ent ·-L~s v'Jli'lill:!s.,

I.<::8 gr'3inc~s d, ;J'1lmi::'r doU!'1 0U ~fy;,h'l::m.) th-:':l~ir:::"l 'i'ê:3

raql~nG snud3no~sah6lionn~s, dnnt l'nbtontinn ~st iiffici12] 0~~

un~ va18ur aliment~irQ 3,or6ciablo ~t n)uv~nt ~trs utilis~~s

dans les r6gions i~sh~rit~cs (55).

~3ur utilis~tinn 3St c~ur~nt0 1~ns la3lims~tatio~ ~~~

v0la.ill;.;!s. Les :'Jlus;1"l1-;"loyô.s l.ctucüle'''''',c;:mt ..,u 'l'ch~ i ~:n'1visul hlr:3
scmt 125 fr.l.r ines do ;:::nisson 7 d.! S"ln.0 é~t 12 vi"'l.nd.~. r,'~ nutr'::; ,">n
peut aussi Qnvisager 1;utilisati1u d!autr~s s~urce3 ~~ ~r~t~i~~s

qui s:::mt r:;:,ri}sc;;nti.~~Js ~Vl.r 18s t.GrmitGs, 1-.:::5 ch'-:mill;::!s s(.ch1'~s "'-:'
les s~uter~lleB grillé2s.
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La fort~~:)roduction 'Je poissons '1 'eau (~QUC~ a fait qu8.

de trè·~ honne he'l'r A la farl'n·::> ::1,.,. ""'''l'coqO'''' ""ntre ·::Iane:. 'a Ç~hrl'("O::li'i(... ,...,:1' ....... .Jo 1 ~ '_!' ~ •• \ _ .1._ L.ll...r ,~"""" .tI ,,-).,. "" .,i ,.~, ..L. J_f-'" ~~ ....".~,..,........ 'J ... ,

des 3li~ents aviaires. ~e ~oqonel l~ Chari et le Lac ~c~a~ four­
nissent annuell~nent plus 18 100.000 tonnes ie ~oi3sons frais (1~)

La farine 18 poi 8'1onfabr :i.gU0';3 l "'archa 8St .12.nër>.m<:~ ~'!l<''3.rin~
poisson Char i li •

Les abattol~s'~frigorifique~~e ?~rch~ ont une 0~tit,~ usin~~

qui traite du sanG. Ell? n'2 ~71~11t tra.i.t~r qu'~ seo li tr2s ,'le' .s3.n0

par jour. I,iabattagG iournali~r e~ prrio0e je ~ointe 18PàSS2 ?0n
t~tcs d'animaux. S:t 1':-:n1 SU"1?OS(~ '1'13 la fJu:J.ntit~ d~ san'l r-:?:c'l?illi":
a l'abattage ~st en ~oy~nn8 18 ~O litr~s ?ar animql, lA san0 0ht~~ll

journ31lament est de ~.OOO litr0s. Il 0n r~sult3 un~ ~ertG ~10'

tLlienne de 3.500 litr2G.

Il fallt ·1onc (~nViSa("f8r un'~ I)r0111ctian ratio1'1n~ll.~ :-l:~

f3.r in',~l2 s'lng.

La r'~colb; 2t 1.' trai b~M.:0nt ,in sana Dar L~ s )'!!05!~ns art i.~,a"

naux 52 fO!lt éqal3ment4.a:~1s L~s')hattoir';12 Sarh.. ;Ioun~lou ,~t

Ab~ch~. L''lgra~dissGrncnt 9roposf ~~S abattoirs 'frigorifiqu~s ~G
Farch'i Gt de; 5(~S annC~X~8 ::,->c"rm0ttra un(~ mcillf.n.lr":~ ut:i.lisation'tu
sang.

El12 ~Gt produit2 à ?~rtir les animaux saisis ~an8 les
ahattoirs. L"l q'lantité:l '3 vian'J.8 t.rait q(~ 'Jst f.;:übL~. C'~,)U'3?1S

retiendrons qu::~ la farine 12 poisson ';t :1e s.'1ng) 0

2.2.4:0 r..23 "lutrcs sonrees L~ mati2r8S Drot-1i 'lU.-::::;~,,,,,, ....,:. ........ ..- ~__ .,..__.,.._ ... ~_~ """ ,u .._.,

Les autr~s proJuits, taIs qU0 laR t8rmit0~: 1'8
chenilles s,~chéQS3t h~s s,1.ut~r,~lles qri '.16·::;s sont utilis{'J<;-.~n

êlcv~ge traditionn~l. L0ur us~a2 ~st 0nCI)r~ r~str~int 3~ ~l~vaq'

lTlocl8rne.
r) .,1 C' ?



Six sont ass~;ntiel1',",~(mt i~port,'lnts pour 1 i i:\lirr2nVltion
des vo1ai1L~s. C3 sont ~~ le calcium,. le phosphore, L~ so1ium. j'

une p3rt] le mang~nAsef 1 i iods et le zinc ~iautr~ ?art.

Cos mlneraux s ..~rv:::::nt .] la formation ies os. :~0. 1~1

coquille] 1es oeufs et d("~s tissus" Ils jou:mt éga13memt un rô1
import3nt dans 13 contrôl~ des div8rs proc~s~u5 hi01ogi~u8s.

3.1. Les macro-61§m8nts

r~ calcium, 12 ~hOAD~or0 ct le so~ium sont Ji8D0ni~los

10ca1em.ent. 1"2 calcium 2St' ::lPporté 9'lrjüB coqui11'1C'!''?s -1 vhui tr')s.
des mou1ds et de~ os. 0n trouv~ 10 nhosohore i'lns le commerC3 30US

forme d3 phosphate bica1ciqu':3. L'3 chl'Jrllr,;! 1,,:~ sa/Hum l1ti1is,?~<:>t
le s;~l marin.

Le f0r. 18 cobéll t; h~ F';anqan~:s2J l,; zinc ct l' iO'J8
sont difficiles ~ ~ppr0ci8r 1~ns 12s-~atières prGœi~rGs loc~12sQ
Dans les é1evaqcs ind11striüs il faut 135 incoroor::!r sous f.orfl1~

de comp1f;xes di or igino indu,<;trLü 1::;; .

Il suffit Jo neti t'JS (~;1.lani:it(~s ·j.e vit3.min~s.inis
elles sont essentie11~s pour l~ croissanc8, la reproductionJt
le maintien des oiseaux 8n bonn~ sants.
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4.1. Les sourC0E d3 vitamines

On p,~'L1t L~s trouv'::.r -'.1:'lns 1.:,- f'1rin" ..~,; f0Ü~; l'lh'3r'"":'
v.;rt\}f le.:! maïs, les ·ilv,.)r3 18qi.lrr:.:'·~s tropi~aux (f,:pin":.r·l: s'ü'l'L;:
tornat2), 126 huilc~s vég;~tali;;-;Gl 1":',5 çèr:>ll:~,> '.:mtF~r3s:.:t q,~r""'/:' c,~,

CGS produits r"~T'lf('xm(mt les vitamin(;1s .,. f Ji: ,~t r~ "~:lis l,~s ~O'.lr·

C0S n~ture11es dG vitaminns li?osoluble5 ~'0nt pas un taux co~s

tant? celui'''ci 'Tarir:>. :"I.U r:ours ri? 1"l cnns~rv,"',tio'1. ,,)i'1rfois tX8 7

-iiffici13.

On les trouv~ "~~n~ 189 SQu~-~rod~its i:J3 cGr~a13~p

1 i herD2, l·as IJvur;~:3 y l?G 80us·').)ro:1u:i, t.s ~ll L'lit J 1·3 fari.n::; .1,':

fo1c" .. àe: vi·:m,4e ot .-j:::~ ?oi.sson f L~s ?lant.ec; v0rtes feuilluu'3 <

TOU8 c;;~s .'11iments sont rir::h::::'3 en vit"l.T;.in'Y:;;'l.u qrou;.'l:~ 'l" ·:m
biotine; en cholin~p sn ~cil~ foliS~~ ~t an vit~Min0 pn.

Ou i il Si i1Qisse "'L~:; vit"1J'Jin;'~5 li;;>osoluh138 0U hvdr'J"vJ
lubl~sr on paut les obtenir ~ 9Rrtir ~8 c~s divers pro1uits
pr&cit~s sui sxist3nt 2n 91u8 ou moins ~r~n~as qu~ntit~~ ~~n~ ].~

pi-1.Ys. L2Sé1battoirs munici;'):'1ux/'o l:~s qr~nr13 moulin;; du ~~l;·~·i. 1.
S3rllAB 3t 18 S~,~'~Ar....y, 1-:-;5 ~uil'~ri':s '?t le8 in..'111stri'2S loc:ü",s -:l~

transforr:1.J.tion p~:::uv<:~nt fournir (':(113 p~O:'lUitR :'1 bon "!\'rcl:1~. '!'li:;
l'absenc8 d'investigations fait que rien n=1st ~ntr0?riH d~ns

cc~ 3.omain:.i" Le:: I~ikuyu ou Pennisetum cla.ndest.i.n;.lffi; 1:, Ua.lnJy)(o'!:
vuh'lr is ::t le !"F\ÏS j"un;3 r..:aor(~ymt "L~ c:t.rotènc!" TJ·?S f::lr i~.-::~'

d .sr,QS dêshyirat6cs D0uvant fournir 1~s vitamin'sju "rOll~~

en quantit5 a?pr8ci~b10 ~t un i~portant ~?~ort 10 c~rot~~~.

Le piP'l(;nt p 11. tor"\3.to., h.s c!")V'-V'"Sp 1;3'3 c~t.ron.;.

abondant en vitaminG ~.

Ccpc:mdant, l' ,C\~:;nort 'Yl:", v·'.î:"lJ'Tl.l.n8S TIltur:}lh:;s •.1' II ')(·n~.

pal1i~~r 1-"1 rléfict0nc';: m1 vitJ.min:::es ~1\ l'>"i.li?ll nnr7'1i1.1. i.l 'Fl.Ut rü ;11)'

en élevlg~). ina.ui'ltr i ':;1 i' '::'Iour p.lus ,:L~ :J~~cur it·'': ~ lncornor':r "'l,lX

1.1 in:~"lnts :1;3 S ,;orn=)1 'Jxe s vi tami. '·Ü'~1.1('f; "Y:"~'')·",r;;s :~~r 1:~ 8 i'1.1u r:t r irèS .



Il 'Jxist:) l' ?lU 7ch::d r un'3 0nOrJ'l2 uobJ:nti3.lit~ ''11i:''l··:m·'
tair'3 non :mcorn exploi t'::~ p""r l'homme! 'Jt~ui pourr,"\i t sGrvtr
a l'alimentation anima1.~. ~~S sous-produits aaro-in~ustri81s:

L~3 ?roduits d2 fabrica.tion in1ustrüülJ, tr~lL~ '!.w~ 1::\ fa.ri~8

1e s~ng, constitusnt 1cs ~li~~nts utilisabl'~s tnnt en ~vi~ultur~

tra1itionno1l2 qU3 moderne. Les sous-produit~ agro-in~ustriGls

non conson~és direct8w8nt n~r lUhommc s0nt ùb~n~onn8s ians 1~

naturc. LI~viculture Dourrait bien 188 rantabili52r.

L' (·5tude bromato1o(Jiqu8 :iOn tlUtrJS J?t:'od1.li ts t.:üs
que les termitf~S g 185 ch:::millG3 3écl12<:~S ct l:;~ Sr'luterGlles
gri1l~3s, peuvent att6nuar la i6ficn0nc~ ~~S nrot6ines c~plov~2s

en avicul tur,::~.

Tout ca1~ demande d~s êtudcs lonques, p~rfois on6r~~s0s,

<111 ç il ast urgent :1' -:mtr2?r';nC1re Bi 1 ~ on V'Jut 1~vclo,?D',?r une \)):-0'

duction animale avec lJS ressources disponihles localement.
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T. 1 ETAT }\CTUFTJ DE L 'J\VIC:JT...TURB

DGUX 3yst~rnes 1 1 exploitation ~vicolo repr63ant~s,

l'un par l'avicultu~~ tr~ditionnel13, llautre p~r liavicultur~

moderne, s;~ rép:rrtiss(~nt L~ dlG?tcl 'ivir'_ir~ n"\tio'1:"!.. l.

-- L' "lvicul tIlt" (",l tr<'l1 itionnollc G! Of.'~r:~:m r"iliEm rur"11.
Sa production ;;st bas~8 sur 1 "x[.'loita tian dê la ")':)u1''1 l0ca l'~
et n(3 dispose cl' 'lucunJ structur:,: ""l' eXT.'loi tëltion coh:?3r-1!1tG. T,:!,:>
volaill(;s iSSU'2G '18 cette "'\ctivi.té sont 1'1 SOlTlm2 :'bs r2n-1cJ':v:·~nts

1e ch~que paysan isolé. Ello est un8 nroductinn farnili~13.

.~ L'avicultur ..~ mo-1c.~t"'1'~, p:lr contrq, tr'lv:"lill, 5ur un
matéri8l génétique d0 h"\ut niv~auo ~c rn3.t2ri,~l 8St con~titu0 ?qr
V::!s sauchos 3.I!v§lior.âcs eur0Di~-cmn'JG. BIl:; s ç i'\dr ;3SSCl :il :~es é\ViClll tr;;1Jrs
professionnels et C0'1stitu9 un') pr!yJ.uction lucr~tiv:. ~ll.) toue'î:
las contr8s urbains.

Ce sont ces 1aux types d'exploit~tion qu~ nOUR allons
passer en revuo dans ~e ch~pitr8.



Cl cst L~ sClct::mr ~.l:~ 1-1 :rr')du·~tion qui 0CCUp3 1:: r;111l:]
de p~rsonn3s lt so~ activit§ est tr~s imp0rt~nt? ~llG touch)
1';\ mass,) p'lysanne ~~t la r::onsoror:nt;~'ur Mny:;n l;.~ ravi t,"'l.ill:) .:>' C'1ttc
source. T..G:S rn'5th0':1i}S ri l '~lcvaa ..J r :·:st.":mtzrnpir iques. t~éanmoins~

cat élavaqs a sa nl~c8 d~ns 10 ~~vclop?A~ont 'lctu~l d~ 11~vi~ul­

ture tch':l/licnno.

1 0
/ LSS ~t~ C?S

La poule 61Gv~a ~u Tcha1 serait pr0babl~m~nt j'0rinin0
asi", tique et pr:>vi':m:1r':li t (18 ;';,).111.15 ·10I'1,~sticus, 0r igin=lir? -1;',

la juncrl.a inàicnn(-') (3?). r:ll' ~)rait :;lntrt.~c dan~, L"! P'1V:1 1:'arL~s

frontièr'2S Post ,at 11ord-""'st 0t 52 S8r:lit :iiffilsé:"! 2t :~;iant6\3 '"'lUX

diff§rent~s condition~ ~CQlogiquGS r8~contr~ns. 83 rusticit~ pt
sa. résist.J.nce aux intç?E'péri 3q ..lu mili·:;u tr0pir:'''\1 f0nt d ,. ellJ un:~

comp~gn2 familiêre 18 tous las t~~~~.

Il est diffici13 dG tr0uver unG r~C8 typiquoment
tchajienn~. A l'h8uro ~ctusll~ on rancontrc ~3 ~ran~e9 v~ri5t€s

de p~u10s loca13s, diffici18s , classer. ~os poul?s 10c,128 r~

sultent J~un m~tiss~a~ dG lonqu~s g§n~rati0ns. D0tanons l·} ~nrM~~

réduit ~t la variété-du nlu~~qc. .

Un bon c~q~ 1,ns l' r~?ion d'~t1 ~t 1u~h~ch~, ~3Ut

p'Js.ar 1,3 ke: 1 qu;:üqucf0is plus. L21. tsb;l est fnrt'2 u '\SS3Z li'l.r02l
la crête g~n~ral~ment simple. JI axist~ cap~nd~nt c~rtainas

::,ou13s à cr~te ::>1:'l.t-:.:l. 'l()US av')ns C0nst:>.t..'? ':)lus~e trnis C'lC;

entra Lai 3t Bonqor d~ns des vill~Q~s on la c'31~ ~~ti~~,q~

sign=ü0 6·tait !:?riiti'Illc~J11::mt nul. -:-.Ji.~S Gn0~1~t~jC; 1U(;:; n~)us lv'··me;
mené·")s'\u,:"rès <1.c':)s ?r:')?riét,ir~s n' flnt 1:')nn;~ '1.nCl1n r'3~Rul t,"} t,
Sén6ralem2nt. ccux-ci n~ c'!1n3iss~nt p~s l'0rigin9 ~8 13urs
a.nimaux. Ils pr0vhmn;~nt: c;')it d 'n!l1.c!1J.t3-f'f~::::tuG sur 1;-; ""'3r,~~"~

voisin, soit chez un ,~i. na nOMbraux sujntc; Dr~s8ntcnt u~

plumaga unif0rm<Jm~:mt qr 1s,3t n01,JS avrmc; p:")l".S;~ ~ ~ln cr0is")TY1-mt
3V~C la SURS~Xr car 3n 1950 qU31qUGS ~urop§ons av~i]nt i~tr0~uit

c8tta r3C3 ians la rê~i0n. Puis plus t~r1, 2n 196C~ l~ vulgaris3
tian o?~r§~ plr l~ Dir3cti0n i~ l'Bl~v~q0 av~it ?orte sur c~tt3

r1.C(] .



Fn qGn6r~1, l~s '0ul~s tch~di3nnas ont l~ crJt~ si~­

:;>10. "L~r,vlrquon3 que:: c::~r.t.''l..in:ls ~:v)Ul~;s 1q.~ .~s l'r63'"'lnt,~nt à.28 cr"';t,.)s
t:')mb~nt8s. !<:lS nnülli1ns ;:>t. 1."35 ~'1rlüll(";n<.> sont r'Jug3'3, l.s~n7,

lJv':;l')pp.~s. :r~e C0ri'S r:~?'ulL;r~8t r1iun:'~ c0nfJrrn~tirm n'Jy·:mn.:·'.
La plupart 185 ~nim3ux 0~t quatr2 ~ni0t~ ~t U~ t~rs3 nu. C~~l~

](\nt , il 3xist2 les in~1ivi;lus ""'2nta'l-3ct:vl~s ot '~2S inrlivi,-=lu'3 '1'"lnt
les tfirS()S ~V)rt:mt ,L,s plum-Js ,y~ [''1rti~ b:'.ss'~ .,-t l '1b~r,~ lr:'Fl,:!n.t "
Quant au plum~g2p il ast f'Jrt v~ri~ ~ ~ris, n~ir, r~uqgç bl~n~

j"1un1tr:.;, :,':?tc •••

Son iJ.ir;.~ d 1 élcvat:!(:~ Vtl -lu "J'lrol"pl Sud Qt ,:L~ l ~ -::st ~,

1 V()u~st du }?ùys. En ~xa.~in,:'\nt L:.8 "'.nirrlaux suiv~nt l'!1J.r nr!"'lv',m"'l.'1r:.
r~gir)na13, on const-'1te qu~ ceux lHQv'<~s IJl.ns 1'3. z"'m'.1 s,h<'li'~nl1 ~

sont h".uts sur natt'28 ct plus laur.ls, ~l:)rs n:u~ les ?~1Ul'~s qut
?raviannant 1u Sud (znn~ s0u~~n~-quin6cnne 2t s0ui~ni~nn~) S0~t

court·~s '3ur ?'l.tt0s -~tl'ur: p')ids infôri:"mr n Siqn,"\lnns 'SCFll:''"Tlcnt
que les ?oulzs ,?r')v:m-mt :l~l SU'.~ 3rmt caract~ris2:;-:; r>':"x 18ur '11u'
~naqG 0) domin8 18 gris, c;:)ul')'lr plus fnncé:J. P,,"'r t::0Tltro, c:-;ll '5

qui sont iSSUdS 13 1(\ zone s~h61i~nn8 ont un ?lum~qo plus v~ri~

avec un fond bl~ncJt j3unAtr~ dominant. ~i~st unJ onula } 1aux
fins (conta et vianJe) .

2 0/ LE~ q:"\:)''7S ~'RI ';:;'VA"'!?. ~ ..v,_ D J_.o-<. •1,1•.,.1 ,\.:1 _

2.1. Situ"\ti()n

~ans le snuci is S~ ?~~cur~r j~ tcm~s , ~utre i~ l~

vi,~nd~ " la :t:>ayc:nn tch.'\di:n 3ntr~ti'3nt i,ns SJ. c:-mc-:ssÎ<,n r;:u'::l
QU2S t5t~s da volailles. La c0nc~ssinn ~3t un qrnu~c'~ cas~s,

\~ntr)Urè,~8 soit d'un TllUré~n t:(~rr,3 b-9.ttu·~ ·")U b,::mc:')~ SJit~'l

"c~ar~~niern qui 8st un~ n~lils~de f-9.it2 ~~ tiqdS Ja n~nnis~t~mr

0U da snrgh0, ~u j'Antr0?oryln q8v~nU5, nu si~p12m3nt ~c ~r3~~~~s

d'5pinç~11x mi!=v.~S ~")nut '>. hlut. c'cst'i,'lDS c:~ c,::l1r:J ~1.711ili~l '"7n': l'
pays~n tchadien envis~g2 S~ll ~13v~g~ ~vic~10. ~0U9 ii9tin0u~r0~s

un élavago non c0nLr~1~ ~t un 118van~ cnntrôlŒ.

o '" / ., Il



Id vo1a.i11'~:::lst livrs(;~J. (ül:·~··m;:'''1'1o:J. Aucun
soin ?-3Iticu1ü~r nê lui ~3t ;tp::"..,rté. I., ~ 3h~vour ~:~ c'Int·::mtQ '1:)

r§co1t3r l~ fruit nr"V2n~nt ~~ 13 b~nnJ n~tur~. ~~ pr'ml~r inur
:>ù il 3.cquL;:;rt son- 0i52-1.U (co1 ')1.1 p~.îUl,J) 1 il V:. 1"'l. i~s,~ ·-~nf::::r.;"1,~;
da.ns un panier 'JU 1 ~ ,"'.tt'1.ch~ i"\V'JC un.=; fic:}ll::) -lè.IlS un coin i(~ J.J.
cour pondant l~ jour. A c~tê 18 lui on mat un ?2U i02~U 1~ns un2
vi8ille calebass8 0U IJS r~st2s 1 9 une j~rr8 bri3é~.

La nuit. leois2~U est rantr0 ~~ns l!h~bit'tinn lu
propr .L:}taiX"o.

~ans 13 journ0s, un2 nu d~ux Doiqn5~si2 ~il lui so~t

lanc'~·:~s. CG trait::munt '.:1ur<l deux lU trîis jours 3 1.orès '1u')i.; 11.
90uL~ ·}st 1ach(c dans 1'1 ni'ltlll':"·] 0Ù elle v"\ C0mmQ.r..r:=~r s·'1 vi:~ ,q' "'.ven
tur2. Lê; soin -3St laissé à. 13. n;-tt'lrE' ::1; lui <'ipl;V)rt·3r cc "1rrnt -::11 ~

il ba90in. Les d~ux 0U trois 10urs qu'nlls ~ n~ssfs ~ttach~e 'lU

0nferm6a suffisant pour gu'~ ch~que c0uch~~ 1u 8012i1 ~118 r~~r'~

ne sans sg§gar~r 18 chornin lu 1~micilo 90ur nass~r l~ nui~.

r:lle p~~ut·jis,:">?l.r'1itr8 ?")nr}·::mt un ·:m dc~'.lx jours <':;;:\'1G

q\!.3 LJ ?r()Dri~:t'1ir,~ Si '.3:rl inauiGte 0 L 'oi S'}élU :~st r'3~!1:>rch~ d"l!lS

le 'Jill_~g~1- s~u18Tl\ent lorsqu~ l,')n V3ut l"')ffrir ~u l':l ".~nir;:o "''1

d3hors je CQS intJr2ts imm~1i3.ts, ',n n~ s~8n 8CCU'1:' qU2r,,~.

AbanJonnG ~ lui même, il ~~it c..,uvrir sos h~s0in9 ,n 5n0rqi~,

en prot~in~Sf ~n snls min~~~ux, ~n vitamines ~t '}n ?~Ur 1~ la
manièrel')nt il le ?'3Ut. T..J;S ?(-·:rf"Jrm"'.nces 8~ ress'mt'mt J.·'1ns c-:;

moda d2 via.

2.2.2. L'?l.liMp.nt~ti0n....."'. __ ...._---..-_._.-,.

c'est un s~~ct3cle, 19 soir ~u ~ midi, au vill~g2,

autour jGS pil ~'lS8S.')n .'l.ssist'J -nrfois .) un v:·'rir.;=t.bL~ 0-111,,:,,1
entr:J les f 8J'lITh~C) qui piL~!lt2t le:3 ·:>i8·)aux. Gén~rtl.V,;)mé'}nt. un.)
'"JU d~ux fi11..~tt,~s -muni::s ~13 Di'l.t0r.s r:~st:mt ~ (:~')té :.iG5 pil-:·!'_lS.JS
pnur chassar l~s v01~il1~s qui ~nfit0nt 1~ lA moin~r~ i~att?!l

t i în ':'>f)ur se j !~t<'.!r à c'::>rps p<Jrd1J '-iur h~ mi1 ou 1: ~ i z cn i s-:;
trouV8 Jans les ci'\13bassas ou ~u ~0n1 dos ~orti8r~. ~'cst ce 0U2
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nous avons tenté (l'.) r'Jproduï.r,'} n::1r 1"'\ p1anch.0. '~'J 1,'1 {)"v:'!ü 51
(dcs3in ~:;(l 1). J.:J ;;1.i1 '::st :..,pché'lu s'")l'.':lil S'IUS surv'"li11anc,2 ,:;i '1, -',

1,::!s ~.)is:JJ.ux.::m d6v0r::mt un':; b':""nnu parti3.

La pf)uL~ tch·:'ldic~nn.~ ,.)st tt"ès v(")r,J.c·~o '");~s l ~ IGvJr (lU

jour :~lle va à la r\,::ch,=rch,:~ ,", 5'1 pi t''1:1CG ~t :\-, r:::mtr'~ Qn:' 1.-­
soir au couchJr du s--,hü1. P")ur (Jxp1iau:::r CGt t,::} ~."ir~ct!!ristir:r~l":,

un ""'_ l:'g,"n'l' ,~o CJ1"'7 ne),.. ;;l'-j- ~., l' -:. -"" _ .. '- ...._ _.... ..1--. U;:> '.', _ _ ,_.C

Il ~t~it una foi~; un c0g ct un §1~9h~nt qui sc r~n"

contrèrent. Dês qUJ 1...,. C00 3p~rçut 11616ph~~t, il ~i~cri~ ~

- Oh : qu'il 8st qr')s. nais faible

~ni ! Faible ! r5p~n1it l'~lGnh~nt.

Tu v~;:ux qu;~ j(~ t:~ l;~ t'r')uv<~ ? al1'/ns, Mrm vi"~nx" n'Jus 311"1">
nous mettre a m3n0cr du matin ~u s0ir s~nR intcrruryti,n.
C-31ui qui ti~nc1r3 12' cou") jusqu ~~ll c0uch-;r:' :1U s01cdl S8Y.'<l

s3cré le 91us fort, l'autre dovra la fuir ~, siqn~ ~~ ros­
pect qu'on Ir)! t ~u ~:)lus f·')rt 0

~~S 13UX concurr~nts S8 mirent ~ l'0cuvr~o A midi, IG~l~n~~nt

avait la p3ns,:: pL3in2, ·9.1,-)rs rpl'} lr~ j;'1~':)t (iu c'J1 ni 2t'1i":. r-:"1.;:,li
quVau tiers. ~a p~uvant ~lus cnntinucr ~ mang8r, l'~l~nh~nt

::tl1a s,~ ~ouch3r ;3. 1 i o:mLre (~v un ar!)r'J. Ta er)q e.')ntinua ~. ?ir:: l.rr~r
jusqu'au c0uch~r du 3018il.

La e;mc1usi:m cm Gst '1:1'3 lorsque l' él:',nhant 8ntrmJ le:; cri ~u

hl ch3nt du coq, il fuit. Eff-3cti'J',::!1'r!'.mt y ·:x'.li'l f;8 v5rif.i..-::
:::J.J.ns 1.'1 vL~ pri'1tiquo. r,Ç ::-',:VS'ln tch.:1di~rl lltilit=v: l,r~ cri ~)U

lE: ch'1nt du coq f;nur él(.iqn~:t:' 1:::5 (.Hé:'J"!-},,~.nt3 qui vi8nn :;nt
Sc'lccag'2r 125 r~kolt~lS 'lt~t'1ur d,coS ffi"lis·)ns o":3!'l8:m nl.:ün:"
nuit, lorsque las §1~nh'1nt8 ~rrivGnt 1~ns 13 vill~gQ! 133
habit'lnts ''lgit~~Dt l-:~s C0QS '}t: lss goules "m v'Jit '"11or"'~

12'3 iHéph"l.nts s''Jnfuir ~ tC)11b} ï11ur,?o

!J'r\lim~:mt:'lti'!n '.ln 1'1 ':10Ul.r:;"'91UV:J.CT(}'1 homniv()rr~9')~t.

constitu:5e :'L2 tr)'Jt C·:' 'J'li p2l1t ?"otr'-~ tr,",uv(l 'i:=ms 1"', nrltnr:::
~Rr l'oiss'lu ~ grain~, h0rt~ v3rtn. gr,ins ~e p~titas ar~ni'

nCes sr\uvages, tcrmit3s v~\~nts; ~3tite8 qren0uilles, inn~c'

t(~S,~tc 0 ••
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Pileuse assaiZlie par les oiseaux, et la fillette qui l'aide à

les chasser.



Li~pn0rt ~IQ~U ~~ut nr0v]nir d~ l~ rns~c. C2ci ~st

surtout frapp.'\nt 12 P!cl.tin~ . "m D6ri':)!L~ "1'h1lIn..i.-litf; ~u"\nj 1:-\ rr,G'-:""
C0uvre las herb0s. ~2S ~~ul~s r~colt2nt 1itt6ral)Mc~t 11~~ll

rGt:~!1U3 sur les f~l1ill'')s ,:l'?s ul1.nbl5. 'Îtnn"l. il 'Il. un Jl1:"..t'iq·,t 0
proximité._ ellus v')nt s'y 1:-:'s'.:tlt(~ror. l)r} t8M~s_;n t;~JniX;{ r,n
tr0uv\~ un::.:, !.:)(")ul,a qui a é~h~u,': drtnS \ln c-'\n~risJ i ;;1.U ~l.1 Jl'OJ"1·-:mt
o~ elle ~ v0ulu s'abreuv~r a l~ même s,uree Tl~ s~n ?r0priSt~ir~.

L~ ~ou18 d~?0Se ses neufs ~u ~leJ ~vun qr9nicr O~

durri§r0 la cuisinG ~u bi~n d1.ns 1~ nature. ~n8 t2118 ~0u12

C0uva rar~ment. Las greniers s~~t i~ ~ort~s d8 5i108 3n paill~

ou an terra b~ttU8, construits sur dGS pieux' llint6riaur ~0 l~

m~isan d'habit~tion ou 1nns la concession. L3S 0~ufs ~~ la ry,u12
erranta sont 16v0rGs par 12~ s~rpcnts ou 3utrGS nr~i~t0urs.

2.3. L l 6lovaq? c,ntr016

'1:'tns C·} C,:tS, 11 '")i '1:Jau n l ,:~st "üus 1;:1.i5<;;" ~ lui-l"lên'J.
L! h"):mrne intervient ?0Ur lui :).~')pnrt'~r 1,3S supn12rn:mts ::llim~ntair~s0

Les animaux dispQs~nt

rI'uno h.:"!.hit"'l.tirm

- d'un àppnrt ~liM2nt~iro (Bury~1~rn0nt)

.. j' Un'lT":>0r t ::1 l ,""1'..1

" ::1' un.; survé::!i1lë\nc~

Il est un d0rt0ir ~n las nise~ux n~ssent l~ nui~.

113 le quittent au lever ju jour. !r'habit~t varie s~10n l~G

régi'1ns ('; t la mat6riol fHs~cmibl(: sur "')lnc;). ~!1 Z'JnCl fv)u1,-:micrm c:
et s"ll1éln'-soudanionn:3, l i l~nbit;,t~cs v')lailles, d'l:lS ccrt'1 ins
cas, est i9016 j~ c3lui da li~~~ne. Il 0St construit Jn t~rr3

battue 18 70 l BD cm d8 h~ut ~t 1~ toi.t cst re~0uv3rt j~ tJrr~

C!Qst CG que: nous r:2pr-:J'1uiso'1S ~ar l~ i.c~ssin ~TO 2 '18 13 !,,"lCT0 S.i o



Planche N°. 2

1,50 m Poulailler en banco

(terre battue)

Abreuvoir

Poulailler en chaume

1.10m à 1,15m



l L"1 tombé::;; ,lu j'.Jur? lorGqu~~ les ~ÜS'J.?\ux ont re(J"1I"f'î'~

l,~ur gît, 7 1·:-> proDr L"t."'l ir~' T)r"n r l sl)in 'le rcrm'''r 1·":> s"ul·..., ('\11VC,t:'... _ _ • ~. .... _....... ..~ • ..,1 ._ ,_ • __ -. ~ "... • ~ _-' ~ '-' 4

tur~ d;:~ 5 à. 10 cm diJ hf1ut. 0u:ÜQU8fois v Qn not:: l'3xist:.m:;{;}
d' un~ ou dc:ux yetites f 0nôtr:::s t~1illér::s -lans lss~urs élu T?"ul'lilJ.,:~.

Ce sont C8.'3 p'2tit85 0UV.Jrtur.~~s 1ui1.sS11rent 11 'l~r~tirm 0

Um.~ f')is j:).'lr j .,ur, le '"'\,'1.tin :m r;onér "1.1 v rlU R'Jrtir ,~u

poulailler, l~ ~~ys3n jetta ~ la vol~e une ou i0UX ~~iqn~~s J~

riz, mil au m~Is ~ sos 0is~'lux. Parfois, il V~ c~2rch~r i~s t~r'

rnit3S et lour ~n distribu<~. r...~s snns~Q mil, ':l:; lY:"lIs '~.~t l's
d6ch~ts de cuisine s~nt ~ussi r632rv0s 3UX v0laill~s. ~~,li~~n­

t"\ti')n :?rincipal':;: dGS '?iS8~.UX ·}st crmstitn(o;''''' ,1s nr."lins 0 !, ,. 0is(;"l.u
COUvrG :)ar lui"m5mc ses autr~s b:'~s'Jins (,::,r0t:5in~sf min 5r"'l.Ilx..
vitamin2s). P-mr y .?~rv'Jnir r il récolb~ J~:::5 h8rny:; verté~s ."111t0Ur.
d3 la concession ou bir.m il ca'."Itur"} 1"5 ins8ct;-;S. ,<J8 v')r s '1 J

tarre; des gr9nouillc3 et ~ivJrs autrss ~l~~~nts nuJil pic')r2
dans la j~urn08.

Dans ca type 1'6l8v~q8, le b3soin l~ ~ieux cnuv~r.t ~st

1 i cau. L,,1 pays,n ')u un rn.8mbr~ d;;~ 1'1 farni LIn YJ"'ill'; :'\ cc qu 1 il v
ait continuellement ,Jc~ 1 ~ S1.U dans lI2.'l.br',::uvoir qui')st q~}n·~r-'1.1·,­

ment una calebass3 ou un~ j3rre arnGn"l0~) ?~ur la circonst'n~2.

Uns ~ daux f0is ~~r j~ur, 'Jn l~ ram~lit. ~on nett0v~a~ s~ ~nit

d':~ux à trois foiB :>::rr s8main~~.

2.3.4. s~ins n~'r~ic~li8rs_....... _--_.....'._.. ----~.,.'._--- ...

Les poussins h~n5fj~ient 19 s0ins narticuli2rso ?~~ni

ils Jcloscnt" on 1815 nL~cc~ ."l.V ~ ~ l"l. !l".èrê' p""ltü.') sur un ;)arql1'.~t'.t

on l~ur ap~orte 12 l'2au 2t 1~; nraf~s : CGci ~ur3 une , ~~ux

s8mr.ün;~s ... i,a mèrG p~uJ.·~ veill ! Sltr S)S p2t.i"':5 ,'W y:; 1':'. '}lus (Tri'\.rd~
vigilancG. I~n d'1hors du ·')r~::,r.-·l,~t"'iir8·, ;,crs')nn::: '~l.: autre' '1'"" ""m~:

~p?rocher la poule 3t SGS ~~u3~ins. ~lla S8 i~tte sur t~utQ

p';;rs~nn.;;: étrangèr-:ê),t il ni ~s"t p::ts r:lr~\ r'I.':\ c('\not.:lt~'t' i ":''3 hl,:~s'

sur2S 1 la suite d~ s~n ~gg~eR9ivit6. /
o 0 o.
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Dès que l"l.?(lul,.: :''1:.;.:1 ~()n preT'l13r '").:mf, l~ ;''""ln(1'jir
-=Iui servira '~n mômo t0Tn;'>'> d(~ '~'Jl.1v(lir ost. lJ1"\'Sn~cr.é d"\ns un c'îin 5n
paulailler. 0n utilise à Cût aff~t un Dond~ir c,nstruit e~ t2rr~

au un r~ciDient quelc'în~JG d~ns 12qu01 ~n mat ~Q la ~~ill~ h~c~0~.

C'est l§! que 1:1 70u10 d~~?osGra S83 'J::mf~. T..J" nombr;'.! .1.' ':"lcmfs :"'l'jnins
vr.s.rL:! '3n foncti()n d~ la tail13 ct ..~:} la ~:~c('mr1it<· r}; 1 ~oi!;~!."lq ;
l8S hJnne~ ?onr13uscs ""(~UVJ'1t f"1urnir ':1'::; ':1ix .2. <:min'?;"~ 0;ufs -~t 1;)
paula sara arr mesurG do 1~9 c~uvcr et ~~ d0nn~r l~ Vi2 ~ 10U~2

'::lU treize 90ussins. nna b0nn'2 !'1:èr8 ?'3t c-9.p9.hL: ,:1! .1l-:;v .~r an';
dizai:1<) ':L~ poussins Dar c')UVaiS0!1 et i;~ p0ndr·J (:1'1'1 ~ S0:'1t fJis
:1an:o; 1 i "'-nn~::\~ •

3 0 / LA COW1EPCIALISJ\TIŒJ

Dans les carn?agnm:;: 1'1 notion i2 m"1rch·5 est une idft.',)
réconte :?cmr les paysans ë1nifl'ic;tc8 et christiani<;6s. 0n (1 r:;urt')ut
pra'tiqu:§ ;.;!t on pratiqu.7,l ,:mc")r; 10 troc. L(} v';;:ndeur et l' ach·~t3ur
éch,:ing.;mt ,1;:)5 0roduits j')nt L:~s V"Ü0'.1rS TJ'.mv'~nt é1tr3 h'\ut::;m(~nt

diff0r~nt:3s.

Ci -::st c~~ type ~l i ,~clHnge 'lui c0ntinu.~} 'le rAgir lln'~

gr3nda p:l.rtip. 112' liécon'')mL' nati")nëllo. C'est ,.~ cette! influ8ncc:
qU2 snnt soumis les m~rch~8 dp.s vol~illGs.

Il n'y a j')7l.S lJngt~n'\n!->, l':).;mf n':'.t::lit :9'1.S COnSl'l!'1rns.

Il liest ~epuis ~su n~r un2 c0uch~ s0ciRle tch~di~~n~. ~ l'~0ur~. .

~ctu~ll~: les p~ysans tchqiisns r~stcnt enC0r~ r~fr~ct~ires ~

l'utilis1.tion ie cette S0urc~ de ?rot}incs. La vent~ ~s IDoeuf
se situe ~ deux nive~ux ~ d1unc ~artr la ~~YHann2 qui vi~~t

livrer ses cgufs au march& lnC3l, i'~utr~ ~art, le cn1lcct~ur

qui attend sur la ?lacc1u villaa~.



Pour ,:1Ch'3ter 'l~s ~?ices (8<11; ~invmt, "!tc .•. ) j')nt
olle a b(~s')in, sur le ml.rch6 l )cal, lrl. J)"lysann'} n' 1:168it~ Das '
9r{~lcver qu',~lques oeufs S:""-lS 1.'1 roula ::-;nde1.ls,:; :':'J0ur lesÜ.vr-:;r
aux consomciatcmrs, ,"l'r?rès :"1v0ir '~ris s·,in ':h~ v0.rifL~r lour
fraichaur. Cette vérification s~ fait en plonq8~nt lU 08u f dans
unûc"lleb1.sse plein~; d'0:lU. L'oeuf frais t0TT1h2 .:'lU fon,j du r3ci"
piant ~ 135 oeufs vieillis sUrn~q8nt. L~ vent8 S~ fait ~~r m~r"

chandao0. Il n;v a ")·1.5 d~ prix fixa ~' les ..,rix1ê·'Olî"!'3nt d;:?
l'~ffr~ d~ l~ j;urn~~. Les-fluctu~tions s~nt q~n6~al~MQnt faib13s.
Sn 195~1 r l' Q·:mf se venr1.1.i t drms 195 c;~ro:l'vv:mes ;J raisan"'l.2 '~':''.lX

pour cinq francs. }'~.uj(')1jr1Ihui l'~ ~rix do l"î311f .1. rnrmt-:. 1:1 s'cr:
vand deux p0ur quinze francs dan A les Garn?~~nes 0t un p0ur ~ix

ou quinzG fr1.ncs 11.ns l~s villGs. v~ ~)t')i(~s ;j8 110(~llf vârL~ :1<;
35 à 45 gr.:lIT!.mes.

c'est la ffiârch1.nJ ambul~nt que l'0n rcnc~ntre a l'0ntr(0
·:les vill-as nu qui 9:~.~ "18~?1;:lC~ <'!G vill.=1~·.3 '3n villag3 p')ur c()11'~ct~t"

les o'2ufs qu'on ,"lD?orte sur les l'1'lrchés 1")ca1.lx. ~·'l Tch:l'lr chagu:,
gros villaqa et même 128 ~hefq-li8ux d3~ nr6f~ctures ct S?US­
préf:Jctures disr088nt 1(-,' Lmr 'jc>ur r1'~ 'è1?rch': h;h.i'ÎIl.nd~ir0.. T.J~~
"grand ffi.archY f

, conmh~ ~n l' 3.ryt:"l~~llG1 est le lieu "":! t'"'\s88mblp''l''k't:':
dG tous les produits de l~ rê~inn st 139 r6qi~ns 3nvir0nn~nt~s.

On y trouve 1es )/roduits '1':} cu~;ilL~tt;}, d i1.qr icul tur;~ (lU cL?:=;
j?roduits manufactur83, ~tc .•. C i 8st une vérita.bL~ f-:Jir·:";! qui
attire bon nombre de rnarchan"!s" è.ch3teurs ct s!l2c'.llat"mrs --;t
qui, dans certaines régi0ns g ~st accornD~an5~ dG manif~stations

cul tur·:ü18s.

Ces march~s constituent l~ li2u iia~?rovisionnem?nt

des collecteurs. Les oeufs ~ch~t(s sont ans~it~ livr~s sur 133
march2s des grosses .1.gg1orrér"ltic'lns. r. i?xcmrl 'J 1'2 nlus i:n:''''1ort'':1nt
:3St le TInrch5 de Ni')jéun,'jn? qui Laçait lr::R ();ufs en nrlîv;:m:~nG~

de presque toute., L?s régi"ns ':mvironn'in.t -: s (Lion"! 30' km f ~!?n'
301i", 49 km, "~ass;::lguGt 5-10 km). Le cîl18ct,,;!Ur achè te 18~ :'leufs
au prix L~ plus b,;,S:3t l:::s r')v;:~d (lU ?rix d,",ubl(~ ~ur 18s march~s

urbâins. Cola lui ~3rmet je rCalis0r de substanti21s b~n~fic8q.
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S0US 18 Y~c~bl~ le n~~l~ts 18 ~h~ir! ~n '(~iŒn~ les
I::)U1,,~t.tcs, 1"::'8 c'JqucL)'ts, 1",<; "Y..ll :".lr;,:t l::~~ eXJS "'-:'lu1t;:5 0 T . ."

C0Inm'lrCe si"~ff~ctu'::o! ,j-: 1"1. m.~'''l~ r~an.i.·3r::~ qu':.: c'-;JtlÏ :'L,S:)}"..l+'='; J"";"\js
av:~c und p.:;;tit·') nunnc.::. IJn nr"lTl1:"\r"';L~~ :"")lll~}tc-; v·:''!1tuS n ~ ·l(>',so;',
?~si.:::uxi' s;"luf lors:1u} V~ c'11l::J::t:J'.lr Sc' r--:;n~'lu niv::l"lu111 vi L

la.gs. J:'.3 ccmSOIDm'J.tc:ur sc r",-vii:"üll:~ '~n ")')Ul?tc;'l(Ol C l1"I..tr "\IF'!'"":'>

1u c'::>11 '3cb:mr. [,::)'3 m"1.rch1.nds ",-mhultl.nts s·~ r;~niC)nt ·~:3.r-f:-1s ~ J :::
1 i st:1nc,~ s plus iTTl"îrt·3.~lt-:;s -":Jur .,",.GIl'ê>'~:'r 1-35 ry:m 1:~ tG. 'L:~s -1 i. s·
t~nc88 p~uv~nt couvrir 150 ~ ~00 km.

3.3.

Le! mo·'!:::: '1":l tral'V3"),rt rQsb) très "J~.ri""

bicyclette ct en c3ni~n.

Pour L·}s ~?rinci")"'l\C~<; tr.'1nfFl.cti ")1"'S an niY'}BU jE;S vill"'.·
g':S3tJ..:::S r:,gi''Jns, les d"":;1'1c(~~\18nts s' 'ëlffç;,ctu:?ntJ. >'i.:d, .'):)
'JbscrvG 13 plus s::>:lv;)nt sur l:.~s r()ut'~:s j,"]3 C'J1'J'."ln ~3 ct ç 11ry''''I'':,o'3 ·,t
(1'2 f,'~mrn'~"s ,:ui S,3 r;:mrk;n't~j ni-<~ ."lU !Tl,:\rch~. T... "1 Ch'1l'.:"q3 tr'11t';'1:>r+:-.t' c.

ne ~l:~~~n.ss,~ p~s 1 l~ t".'lu.n':l.rt du tcmÇls ç:.m vll0lil.r 1 ~ v::nt(~, 1 r; 'i
~ 300 Fcfa (51), Parmi l~s 'J~j~ts transportCs, ~n t~0UV~, ~'it

susÇ)t:mdus ,:\ un~ dV:\rCT'=) r soit tc:mus "VIT 18'3 7-l.tt,:;!?, U!1. )U-1"UX

p':)UL~ts quc: L;~ ~~9.V5"'.'1 livrer'1 '",n :rnônc t'.2!!'ps '11.1:: ).~ r';5t,')'1 -~::;

mi.1rcl:vmdi S') <) •

C1est 1-3 ~0y~n utilis6 r~r les T~rch3nis ~mbul~nts.

~2S p~ul~tB sont tr~nsp0rt0s 0nta~s~s 1ans un 'JU ~3UX caQ00ts
2n f8uil1ns de rôni~r (0U ~~l~ier d0U~) tresS~8s, iuch<s sur
les ?'Jrt;::~~b'1grlgas: 1-:)llb1f~5 ':'iur ln. circ·:')'1st"'lnce. 0n tr~~.lV'::::

6galament r sus?c~iues 3U qui~on 10 12 bicvc11tt2, ~AS val~il121

li~2s par les ~attes. Il nl~st pas r3re, ~ l!~rriv~e en vil1s.
de constot('",:;:r '1u:) qUGlrr.l·:::; ;)r")uL:ts ont ?:3rJll 1 ":1.1r t ~t,~, t:'rr,~c~:" ~.::

::>ar 1c:!s rayons du v,~l-). ";·:JU!; -"'l.vor.s ~s.sAv'''i Q illustnJr c·:;tt::
r§a1ité ~ar la ~l~nche '1° 3 ie l~ D n n2 53.

...~. L . . 0 "/ (1 0
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Texte tapé à la machine
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3 . 3 . .3. ~;;n '~''lmi''")n
....~. _"'" .. • "' .... "ClO __

Il s::::,rty:mr. 12'3 ,":!ff ::~tifs :)111 s iTllT:'.)rt,'1nts ,_,t. ;-"")ux
L:5 grè.nd~s '1ist~nc2s. L--:s ,.x:ml!.·ts srmt t.r"1ns'Jr")·ctJsl"iT.ls lé:!;:;
lnQr1CS c'nd.i tions qu~ l. ~ h)T"\JT!(2. '.Jcs -:.:"lg·3")t S snnt t.'1ntf1t sU3~V~n 'l'1:J

~UX carassert~s, t3nt0t mis 311 fond 1u v~hicu12. Liincn~v~ni~nt

:1:;; c:~ transry()rtJ.st l ':'L)uff2lT1.::m.t d2S noul.·~t.s. l' '~~~r"l'::::Jr1:;~'1.t ·';k~s

?lus jounGs, car t'lUS 133 sui::ts SJnt ~i3 ~~n~ 1J8 c~q2nts s~ns

iisti'1ct1.:m d 11.'}:: 0

I,;.<:; ?r:tnci~~.1·-)strnns'~ti()n.r.; sur .1 ~5 v,:,1P1.i1Lèf7 '1-''1t

b380~s sur 1~8 ?ry~ucti~n8 01V5~nn~s ~~~~rt(e9 ~~r ch3gUJ l~~i·

culb::!ur sur 12 P"l.rC'-l('p '::ü.:ülos ,s.înt "C~"L~t':'i(n s.,it n"l.t' l::~ C''''lS')7'!''

M~ t·:mr r 5.)i t 'Ylr un r')SGélU 1" c::>118ct·)IlrS (pi. L~s :\C'"lt'P.'ii.:"',:.;rt S!lr
:L~s ï-l"l.rchôs plus im'"') :rt'l.nts. Cl5 % ::hs crmSîn"Lffi.:l.tnurs "l ~~s v.,1 rl.Ï. } 1:,;.:.:
'i l' intéri:::uriu 7').'1 V '.5 Si~ rF1vit?d.l1c~n,t ,) n"lrtir r'J~J c,~t ,"';1,)'1,3.<1,;
tr:'l:iiti:;nn·:,ü.

0uant ~ la cnn3nmm'\ti r ""ln aJs c:mfs f (~1J.:~ '!'1t ~'):rattnu:,"J!';:mt

nul12 3n mili3u rur~l, L161~v3g3 traditin~~~l 0ris 1"lns snn
~nsdrnblc consti tu;) sur l2·üél.n n,~ tion'11 'ln'3'1'::tivi t·~Sc.-:m:,":"r",'iTl~l

tràs im)x)rt '1 l'lb,") rpi. 'lbS0rb ~ '1 i un'~ f"'lçc\D n-lt."l t..,L? 1.::\ 1'"'lE1.i:~ -::1; :,)·:",uvr J

inutilis~3.

1\u niv~::m nati')nal .. -::ll,~ cnntribul3 5 :1ugmc:.mt<~r L:s (;~t.l."1·}cr ."i

int~~ricllr8 8t :Jsrmet Il. ~ircnll.ti:m de 1,J f"l'lnn'l.i::\, S-m i.~~")n

v~ni~nt dst 10 c~r~ct~r0 ~n~rc~i~u2 ~] Bon ?xn10it~tinn.

l' 0/ ~I""'lI""ICAmII"\'- "'. '1'."., .... '.~ !' ..... J. ',1.1

Il '3St r'1r:) cru ~lln~: f':u·'il.lD ~~~1Y'3n.nn'~ n ië'.it ['I"~F. 1.':-:\1)1;

ou tr~iR ais~~ux ians S'l. c~nc~ssi0n. L3 v0l~t118 S''1''l.0tJ ~u

~Odéê:) 1(1 vic r~;~ 1;') r"')::'llr)tinn. 'PL:!v;~r un2 n')ul:>, ~j;:.Jst ~tr,:;;r'

rn~sura Jlinterv~ryir 1 t~~t ~0mRnt ~~~S 11 ~{r~u18~~~t ~~ l' vi
c,)rr'.rnun.'1utair(·; d:::l l~ f:'l!'nil12 îU .:Iu vi 1 l '1r:" 2 r par cl"},:; c; ....~ri. fj,~;s 7

d3S d0ns 3t 105 6ch~ncrQq. ~~ v'l~iJ.l~ nr~93nt9 ~n 10ub12 int~r~t

rnur l·'.:! :~nysl.n 11('\llt'-'C0nS':'>'IT!ID·l.tinn ÎU L~ r·.)'1cn!J m"'n:~t".ir:;

.'lpp')rtC: CJCŒ 1·), ~îmmGrci·'l.lisl.timlo

.. / . ,
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L'l. ~,y)uL; ~~8t ::mt.n:!tè'DU ~l:"1ns 1~ ~l)Y2r ::m m~)"'1:"" tit.r~ :;'.1 ;
1~ chèvre , 13 rnout~~ 2t l~ b~8U~. ~11'~ ~st l~ ~0ur~2 qC~~r3tri~'

~a 1~8ns~nblo 1~ la pnryul~ti':)n v~l~ill·~ :je ln farnilln~ ~ls~i;

c3rt~ins 613v2urs ~tta~~jnt-i1s un~ importanc3 p~rti~uli~rs ~

qu;:;;lqu;;;:s'-unes de leurs ')')111-;<; ?')n1,::mS~'3. T,as '''')u1;-;5 ::nnt i·l'Jnti
fidas ct cl~aA~a3 ~ar l~ ~ropri~t~iri~. Il ~e 16b~rr~8SJ 3~n9

l1:.3siter d; un2 rn'11.lv~is'" n~r:: \"':,ll.ll;:~ "\ lnrs Tl J il ';T:.trGti o''1·'jJ:'·1 'V~'.~

d5v~~emant col1'~ qui lui ~ournit bQ~ucounju ~~us~in3. ~a ~~~

se'3sion dl un ch,;::)tr::;l v:.ü"',ill J .ü'r',:n,rt~nt (:;l1t~;:1·~.-:-ms 01.l1::'12,) '1.

vingt t8tOS) n V'3st :}as nn si.gn,~ :18 richJ3~n "1"iiB un,,} ii.s!."'îni
bilit5 ?ouvant p~rm~ttr8 ~aci10rncnt d8 v~nir ,u 3J~~UrS dlun
n6cessit,~ux, ;'L; subvenir '';. un ):YJ,'vün irom2di.,t. '[,:;8 -:,....,ul.3-:; ~

,lumes 0bouriff6es s'nt consid6r~:Js par c~rtqins Fl~v~u~s c~m~~

l'.J D<)nnJs mères (,t, Dar cons "::quent y hi~:;!' s-'ir'tTl '::"3'3" r,~ v,')l"lil1:;;
sPint~qr~ ~u r~stc du tr,u~8~u et ?J.lc nCast ~,~ dis0'ci~bl.~.

P:)ur 12 .,i)ys"1!1'1ni!'!l.ist~~ l::s '~',=,u'3sins 30nt'!"s {11()V,:-::1").S ;\:)U1.

:)ffrir d-:-~G sé'l.crific·}S"l.1.lX '~nc'?:tr,:::so Il nD,:;s·t T1S r,"l:t'-o: ;~'J ~r.-I'lVG!:'

l.1n?')ussin :')i.'mlr:lnt 'l'1.ns lA. h:r')USS';l! -:ünnd')nn" r'~r-:0 <;;11: livr:',
~ux ~ncêtres 0t aux 1i~ux.

1, i o'3uf, ;;::n q.'~n.·:rël1 ~ ~ i ~st :')'~.s ~0nS()m.n1: l"'l"'.r t:)ut")F; l '0
~:Juches ..in 1"1 popul'1ti·"m t~ln'ii,mn(;0 Il s"~rt r ,"1.v;~nt t"ut" }
~r~1uire des poussins 7 1 faira ~28 s"l~rificcs ~UiS, s~u10m~nt.

la cons,"rn..l"J.aticJJ'1 du "Bl::mc". c ;(:~st·:"i,'lire ~'~ l ":-::ur::m'~2n ,~t '1U
f,ncti~nnaira ~fric,in.

11.1.1.1.

• ID 1 . '"

Si 12 ry~ysan tcha4ia~ entr3tiant 5'1 v01~ill0 C r 8St
tl.V;lnt tout :ymr obt.anir :1 i~112 ,..:;::s ~K:;uf8 qui lui ....1')nn(~!p)nt:Ln
90ussins, qui l l~ur t 0 ur lui fourniront 1~ l~ vi~ndG ~0ur 52S

r6cGotions ~t sas sacrific~s. ?~r ~0ntr0, bi~n que ID08~~ 13 l~

:/oul'; cm cl:: la C?ln'~ n~ 8,:,i t ~ ... "\S c,ur~1!t'1v,~nt c:')ns0mm,~' i 1~::; "'~'lf s
d0S ois~~ux SaUV~q8R 3ntre~t bien v~lnntiors i~nR ilS ~Qt~

?~rticuli0rs. CVost ~insi qUJ 10S neufs le 0~~13~ 0u01c~ 0U
r!Eln('f';~milu 1::;5 08ufB .J '?\n:'ls;<iu J:'localls civ-dt'llis .-)11 tiss--~r..in ";
tnt,~ nr:irc f à2 l'Eu:",1~cF..:;s-0rvx ~~l fr'~mci5cain~u 'îr,"'.!l'l'.'} his~r,,,
s,)nt larqom8nt utilis Jt'!j'i-:lns 1.'\ ·.,!'rs:;,:·~rFtti'-m Jas m ~ts 109.71.:'; ~'':!'::'

t1.in'3s r:~c:rions du ;),'1'-1S 0



IJ 1 !Jouf d C()1uill,~ blan~h.'~ (;)~~t trè s utilis1 'Y'lur 1'2.'3
s'1crifices 'lux:mc~tr('?s. Pour lmr')10r(-;!r l' inV}rv~)n.tLm rh C~~Uy <::i
dans les 6v~n~M2nts j~ l~ via gU0tili~nn2 (~al~Ji~s~ ~~ri~a~sj

bë:'.pt~m8s, 1.0cès, (\tc ••• ) l ";'miITl1.st 3 tchadi'-~n:)ffr~ nn 'J';)U f :Ü''''"';~

acc~m')agnlj, S':>it rie quelques <Trains :10 nil r s')it ,~l.l s:1n01·::
p~ul~t s~crifi~ a CGt ~ffQt. L~ t~ut ost livr6 ~ux ~nc§trcs ~u

au dLm de L~ famill?. ~1q::v;ü'Jns I]U' .~n i?!h'1rS :h:lS ·"'lnc")tr:~s.:

chaqu.} faIl'lill~:! :l un .~ hm qui llli 3st :::,r':)~ra. Il D2nt s ~ 2,Qi.r
di un3 divinit:a repr~sent6G ?nr un :l.rbr::~. un ""'''lr iq:1t ')11 2\utr"
Ch')S8. p,u niv·3"!U du vi.-ll.;.ge y l;'~ ch(~f '3.8 t'Jrn:'J ')()sg~d(:: '!.·2 r:rr.'"'-:. "­
dieu qui int3rvienti?lns lr2S "lct1vit,'~s l'lU vill.9.qe ;; ;!. si'tvnir
semailles? r6coltes r ch~ss~, ~~chnl querre~, atc ...

Le nombr::, i' ')cmf 5 off'3rts:H.lx'lncâtr·8'3"1u c'Jur '3:\ '?

l'~nnéa peut ~tre c0nsii~rqblo 1~ns certain~s n~rties ~u ry~~s.

Il suffit, pour s~(!n conv1.i.ncre~ j.~ '.:'!'lrcourir "bicycl,~tt·~..
c3.11X mois de ',1!'l i -Juin é3t Oct'")br;~·~jJ0V}!i.'br:3.. ;)~~r 1':':1'1 ~s n:ui C':1rr-:~s"

)ond.:mt aux som'1ilL~s ot '"lUX r5c;>lt3s f la di~."t1"-C':) J3()p.~.,rr,"'lI

Dour constat~r le nnmbro ~'02Ufs ahand0nn~s ~u hord d3 l~ r~~t

Bans compt3X ceux qui son·t l:\iss6s. sur l~s s:~nti~)rs" :1i:ms 1,-',
brousse.

4.1.1.3. ~'ocuf dans l!'l c~n8o~~!'ltio~

Nous l'A.vons df~ià1it, li,)Guf d2 la :):1u1::- n~,~l=>t prol'~"'1u~

'•."'.."'. r.: co S - 1 n 1 t' S p.., -1'" t la ;'Q_'~i.;;:!.ti"'1·. lY~lJ~.... _ n· ~MItle l'~r es [k.PU_â 1nn. Q _,'1.- :.n ......
étant l'aliment du Blanc.:l\ujnuri'hui;J 0utn~ cc 'l~rnL~r .. ~:~rt:·:i.r,.,r::

couches ais~es d(~ la ;;:nDul1.tion c0nsOrmtent l0g 08U:'" '3 , è' ].' h",,'>,
"lctuelle, d?\ns los gr.:'lndes ci tés, sa cons01'I'!l""\:tt1.n n c'"')rl):n:: .Ie:,,!:'· :0

d'us:1ge c:)urant commcmc'::l li. (mtr~r ti!'\ns l·:H'> moeurs. "'l!1S 1-s v111",)
l~ s')ir, ë-\ut')ur des GcVlir3qGS :?l.blics .. ::m ~1'1!1 r:l'1S 'l.utr(èS'~C~
V'lges .. on tr·ouve exr.Y::1s:}s 1es 'Î~:mfs durs 0 Sirrn:1l Î!lS 0U' :~"1:-~iU. >1,

rural les oeufs n0n f1c'Jnè0s c0n~tôt1s a~rÀs l'scl'Jsion s~~t

cCln,sl')yt1.rnés 9A.r L~s enfants. En t'fit' !.':11e jc~ f~t9S r10 f~·nill,.J; c":'.r ~

tains mets sont prl~paré'3 .~ b~s:':l ,P()~ufs.

. .1 ..



- 62

La ~r::xluction du :?oul--::t ,(~ clnir :.)!';t 3. 'obj':ctif :rn.l.j ;:lr"

d0 C(~1t 61 ~v"\q(~ :1vic~jl? .Jr:mt J'} r2nr"'~:;r''lnt'lst rT.":n(r:l1crn·-:nt .f"'\5.~-i_

:Gn ::''1rtant'l,':) .jj.x nu :1'Juz, .,-nusc:;!ns :~ l" :kl(nsi.-,,\n., il~st ""')'~r;:J.1',1'

;j'·.')bt.anir ::\ l'É,t3t 1.::1ulbJ ~ln m~xi!''1Um ".h; rm!ltr.·?:'Clulcts ;~..: ~l"'-!'lr

L 1 â'J::~ J' :,bat t~q.;~-~st ;lst '~:rmin5 n"J.r 1:.. 'l"!v~;;l o:':;'JÎ"1;:m t "l2 l "l cr'".t'
~t -1,) 11 erg,t.

L') ")(\111~-:;t d·:;) ch:".ir i' ·J.1.ns l~s milümx isl'l,rr.is::s; '';.'.rt
Jt~p?~rt Je ?r~têincs d'origine ~nim~l~'l. n~r c'")ntr?~ i~~1 l~

Sud ~t l'~ ccmtL3 ':lu Days,ù cof1·3bib:::nt .'1nirni.'-.;tss c'.t chri-:;t,i'"'nl<,~<"

0utrc 1,'1 sourc::,;'k: pr·)tCdn'}s (lue: c')nsti tu::: J..:~ n')lll.,t:·h) G~;" ir., 5.1
SGrt aussi ~ux sacrifices.

!.j.:J r'~ul'"Jt s1.crifi'0 tP-IX ;lnCGtrss :1;{-}st c~ns(l'r"m6 au~·:~ '-~j~r

les m.:;;mbr~s..;J..·; 13. f::U11illc. 'j'n'.lt(: ',:-,3rs~nn'0! ~tr'1ng~r.:! n~~ ":)c:;ut l··
('~nS')lmndrr S0US ~)(:ün':'! :L:'! v0ir 1.1. cnl(}r',j ~ :!sî.!lcÔtr'·~s 1:::,. fr"1-y'ôr.

Si f :"luj0ur'-'l i 0ui. '-'nc:'')r,~" 1"1 (':')TIS:)1"'lfflél ti0.r1iu "y)ul:t "!::
ch'3.ir tr'1diti,'"m~81 d6:::"l..'33(;,) c;:ll-.~ ')hs''.!rv'''~.~ ''tan,,; lc.!s U!üt~" s"",i
industr iell•.)s ::mtr"':!t':;mll~:;S autn:lr-ic~s o:r:tnd c;~"ill':s7 C.2J. '3. t i.":Lt.
Ll d';:nx f-"li ts i~';12()rt~nts '1 s'\v0ir '

1 ~ ,....:;-:- ix iQ r·~vicnt.iu T)oul·et t~a'~ i tL"1nnel

1" q-,ût :3t 1~ ;:;f\v.:',lr 1::· ..::(~tt,) v-:)l:~t.1J.:3"

Conc·arnan't 1'3 Dr ix ,c-;ur 1213 m"l.r~h·~r; 1-2 ca"1'1:-)."i.q}:"1.'-~S 9 '1-:1.

rnn coq 8st v'::mf'lu~ 150 .-:)1.1 ;;'00 "'cf.'1. L,,':! IT'Grn:: coq S'.~r"1 r(;:v'~"1:'1i.1

J. .100 'm ·'100 Fef·], lm vill':;,:. ')!~s ~~:-",::'),'3r.~_ m~QS 'mt:. ·'t6~f-f··:~~tn~;)s

on "lars 197'} ··-,·'\r l''-~ C'3ntr,~ l') ·Y')l';rr'.ii3,']ti )~1 do ln PrxJuct,i.~,'1

AnirnaL~ (C."(.P.l',.• ). Si.:ül;d··ci :'1. cr)m~')ar< l(.~ nrix j,~ vc~ntc;~u

poulot tr~Jitionn81 3t c~lui du ~aul~t i~justriQl.



"'.'-, _ ..,..- _ ....-_~ ~-- __ .._ ". __._ '"'" _...- ~-=- .... -,.._ : .....a..- ... ... __ ._". .- ..... ... .,..._ -,..~-__ ~•.

'~; :1;~~;rc 1 Poids (vif) . P'Ji1s (;"'1l.!M~) 1 P'"'i:1.s (vj""~q i
~--------------i------------ --- -------------- -~-- -----~.------ i

i 11- 300? l kq O,~~O ka 0,720 ~~
i

0,850 '::~

0,,590 kq

(',780

O~(50 k.q

O,9S0 kgl r lOIJ ka

2,a 225 F

3- 300 ~

(.- 300 P 0,900 k'~

l , l ,_ ..-'_K" ...... ..- .-._ .. .~ __".. ._~ __ .,J~ """'. ..~.. __ ..... _ ......... .". ..,..~_ .......... >'3 - .,.

DUapiês 108 chiffres lu ~abl~~u ~o 9; ) ~UDj~M~n~, l~

kilo du ~nulot tr~jitionn~l viiG rovi~nt ~ ~90 F ,10r~ ~U~ l~

kilo "le prmL)t industriel J tGuj )urs vii:', 0St v ~n,1u 2. 1=;00 f;' 0 T,:

prix .1." v:~nto TI"\oyim du k.il:) vif 'L, 'î'Jul---t'L:: ch,3ir tri"'\:1i'ti'J!"'.11'1
(~st {le 296 F' 7 ~lors 1'1.} l~~ "~.il(~ ,:lu ~)('ulet ''1,,":; ~11,~ir i!'l·1ustrl,..··1 <~;st.

venju J ~75 Fr p0ids vif.

L'1 sav:.::ur ,. En i'-:lh')rs ~'::s !)'-'uL)ts "1,~nt"!:us é'}'î ..-<'ri .... J'-;, 1,

c;urm,3n''''.ge3t 'Iui ?riS '3'Jnt·,!.1 t un;: vi l.n-l; c'îll..ntéJ f !.:? p.,uL~t L,:
cl.1F\ir traditirmn?l.Jst r;nn7'"'!'< ')'')'lr 5"1 rY)D!'!. ,! chair. Il 'l.)rln;"~ "E~:

vianiG 2n S~UCl d0nt la g~nt 2St tr~s ~~'~r~ci~, ~llil.nt l~ suc·
cuLmc;:.! à la f:~:!J:-l"",~té'1,::V1 cl'1·"11.r. Le ':'''')ulet inclllstrioll"Jnr.·::;
,"m S:"lUCC un·~ vL'1~.':L.: fri1.J-.l·~< f}ui S:-J :1(t"'Cl:"~"1U c'"Jurs "'1": 1"1 cni.ss"':l",

S"lns Sr'l ins '3;'):5c i "1mr. J 11 é J. -''V"lg'Jtrc' j i ti-m;"l,:.-l J .~; 1,'1 V -'11 ... i 1 1
, '2

,'1:~mbl:J réus~;L: 7Ylrt~ut. T,." r,h.'~nîM,2rL> '1;:: G'Fdll?ttn ,c}:n".P0Cn,è' 11 -;~, '
:?r0ss!nn da s,')D :)')tGnt:L:;.!l 0
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.bus~n t·::m,l-)ns --:\:TY.' .",,-vieu1 tur·_' !'1tY~,:}r'\:)plu ~.viClllturG
r:'l.ti:mn2110, qui '::1nsti tlh-J 'lnJ 1eCU'"'l,~ti,-'n 7J: ,r:n.'1n'"ni:.::,]"o; c,;lui
qui la pr.:ltiT..E~ " il s~~1qit :18 l'''1vic~l1tur,~ r.).!";f2ssi:'>nn(~11i:lo

S:::~. n'.1iss:mc~ r"1I!"!Ont::: :lUX arn(~GS 191)·~· ·1965 n 'lil..ns 1G s:mci'l r".r'~-;

1iorer 1~ pr~ducti0n ~vi~ir0 lanR le paysj l~ nircctinn il} ~1r

vic:::! :le! 1 I EL?'\TagG il c0n·::tr'.lit un h"'ttir13'1.t lmiqu,,:; s·.::rv,'Hlt l:::!
ryoussinL~ro "lU S~c.t-:;l..'!.r v6ti5rüF'i.r:~ 'To 1 '.1:::: 1'1 e:1 ,,:,t.t"\12 , ~~l

S~~?tumbr'a 1959. (>~tb) :YHlssini8r-~)t9.it ch·l.rcr.~ ::l~:..! r,:~,"::,v')ir

l'3s ~')oussins J! un jour J.:3'3tin,>s ~ 11. vu l rF1.ri:'p.tif''ln p12 10.<"9
,]. 196,". i 18'3 ?0U SGins r,3çus o të\it·nt.: LL~V;~ '3 j '...lsqll'}, l'arr'.:: .~ ,.
;Iuatr;~ s')T11;1.inu3. Ils '2t~i;:nt')nsuiL~ r::~'-:\rti.3 '11.::15 1e'3 ,,::~ct':;ll':-S

v<St'::ril'v,ür8s ?nur 0tr,~~iiGtribui,;s ';n ',Yi 1 Lm, rura.1. T."I.",h'1S.:: 'i·~

1·,,- "::lr0duction 'lvic")l~ c')'TI.'î;'1.et~ T.(oô 211<3m.;n·t ''J, ')îrtir J"" 19(,·(,. ~:.. ....
":)Ussini.èr~ -lu s:}ct:::!'lr 'T o l fut 1'~ ,'.:)lntl:! ,q.~':)art rJ~ l',v:lcul'
~ ,ft

tur;~ f'1o·:L:rnG. '~QUS v"~rr)~s l.;~s 1i.:Ef::"'r..:nt<; :'1.Sp;~ct'1 d::; C ~tt:;~ '~-r'~

·.1uct.i.:-m.

I."l fl':,U '3siniÈ:r~ ,-;,)ns·:'rui tn -m S :::Dt0robr~ ] 9 S 9 '" '!:,"')r t.
T "'TT'lV ::> +- l "1]'" r·1 1 f'\ J' "'MC<:" ~. ·~..'Vî 1.' '1-_ '!'"!".'.': "'_V'" .;.~. J.":,!:~ ·~,.0.U ~ <~ 1.'n. "', ':1 1 U"",>L<..l ••w,' ; •.C ._1;'" ...' '.. ' •• c. :n .• " _ " ,... ,1 .,. '.1 __

jour en :'r0v,:m'.nG~ (l.:J ?r."1nc:~. ;.1'.",)8 j'.13qu v 'l. l' l\q·;:: J-::: Cf.' l "ltr 1
S2ffi-:linJs p 128 paul::!ts ;-,tl'li·.::n:"!:t ::nfl11it·,:'XI·' ~:l.it;c! :1':'..!1S 1::~'3 ~)nt:r.>~

~l ~ vu1gé\r is'l ti0n ;:1 s'î.v'Jir . B')l"'.aoT. 1 ? i"ln';3 ~~'t Sl.rllo ',8 ha':
,:L:l 1 t :)p6ration 5b:\i.t'1:3 ·Ustrih'.y:r lr~~ v 1')19.il18s ~r";:.li.)r~,"~.~:,

do s()Uch.:;s (mro~"'l,:br:n3sJ ~~: rnili'îtl r 1.l:C'11. "ll~ ::x)rt.,:ü~: sur l)G
l''1~l(~s 0t l:s f8"1el1"~s.

t..3 :!r,~ni:..::r l')t :,!'~ ':''î1.ls!tins fut :':':.lÇU ,1 11! '"\j~1"1""n.~, 1--,
8 :l:w3r.lbr0 1960. Bult S87V~. in('~1 ~1.',1:3 t"l.rJ ~ il s tur ~~r,t :Jx:,:,:~"1i::8
Jans L;:5 c;~ntr.::s pr(;ei b:~s. T.Q "'1r~';BL;r l,ti:.-' :L:T1'\'lrr:}'18 ""')rt') it
sur SOC ~(lussins. F'~.r 11. G;litc~1 las l-,ts s':: ;:;ucc21~r2nt :1,) 19')!"
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li 1963, psri::>;lt;} :.;(m·1':lnt l1.qucül') durl. l;·r);-t'r1.ti,n. ":,,:,:~ n')r'l'")r·~

.J'~ rnussins t13v0s fut}.:; 707r~tjç l~nt 60377 f'.lr(.mt 0.t8tri~)u,,::s

ct 913 IDC)UrUre!1t .. le r ;st·~ fut Vt') lé. 1<'."tutr;;; ·"}'.3 str~l:::ture a". '1,'

té'~l l":Jp:?r,"lticm ~Usteiqnitl.u b:)utl0 1."1. qU:ltripr1.;) ·~nn·~2e

P;.:md~nt lE~S 'l'la tr~:'1nn."-2'3 '''':h~iura l' JQ~ril.ti"n i l:c~s

nis3aux reçus furent

.- des Sus~nx l '"lU nnInl')r::> i.;:~ "L 316

.• -18S ':.~h().j;JS Isll.l1i:] r'-1l.1q ....:Sç au n:J:r"br·:!l ~ ? 0 90.":
'.. des C '15" :'lU n':1Tt1br8 1\3 ,17
'-108 'J.:;l'.7 E1.mpshir:.:r 'J,U n~')'rÏ\br~ '1 ~è' S? 00

~a r~ril.rtiti~n ~tait l~ suivante .

- B')nrror
- Fi:'I.nq'1

.~a;·l,~

Bok'1ro
N~r;0ré

-,. Il:1un'lîU
.t~ss.)yr.\

..... Bol<t,)ro (Rn:.:'7\) .,. 0 0 0 0 0 •• 1)

.~ SJ.rn . 0 g • Q 0 " • ID •• e • ID '" 0 • 0 • 0 ••

.... :~ t! T) j .::lm~n 1. ':1 • Q 0 • • • • • 0 • • " 0 0 0 Il 0 C

...... Ab:~5c'!1·S •• 0 •• ., • ft • .,. CI .., , 0 • 0 •• 1) •••

~ "'L-:,ng ') ••• 0 ••• 0 ••• 0 •• 0 •••••••

,- )\ti ... Cl • 1) 0 • 0 CI •• 0 ~ (1 •• 1) 0 • ~ (1

...... R::l .. ,"" III i .. 0 • • • e _ ~ CI (1 :1 0 ., • " 0 • " 0 (1 •

- r·'!,"), S S :;tl:ory (1 co •• It 1) Cl •••• 0 •••• 1) 1) Cl

........ ~:--.:")uMr n. •• CI Co 0 t:I g e (1 " • • • CI 0 Q • • •• Cl "

10299
997
26,:1-

30
lB
30
::ll

f5
300
'~07

1. 'no
199
100

PO
/1~6

SQ
50

En ·i8hors '1e tr0is c~.ntr8s qU::l n0US '1V'Îl1S citt·s: c::t.t.:)
action ,'lv':'ti t larg~r:tont d2b:Jrdt. C3 c:ldr'J ;';v:mr :lll~r touch::-r des
sect3urs où rLm n 9 '1.vait 1t~ '?!"~vu l,r)\lr 1;::,. r(;~,;=-ti"n 1.38:.'1­
S3aux 0 L:l. 1'3MJ.n.k :5tait forte. ''''our C~)S v,-,lni.ll'::lf'; ~ t.r"\·!~~rc; 12
~ays car les pr0duits issus ~u m~tissQq~ (t~i~nt plus nrns ~t

do conf'')rm'3.ti0n !!l'}ille'.1n:l gu.~ l',s ~')'")ul,)~ l.Qc"l~s. ":.. '~:S '~!L:v:~'lrs

int6ressGc; ?i l "'1.m61i0r:l.thm 1~J leur ch,?~)t~~_ ~llt"nnt très n'1n'hr"'ax
!;~ s011iciter l',3cquisitiin h? C'.:1S 'l.nirn.à,ux. L'"lmbitiîn de! '~0tt:,

~re~i~r0 ph'1sC de l~ vulq~ris~tinn ~t~it hi8~ limit~2 . ji~fusar

Jans les 61evaqo3 '10 V01,li1185 ·-18S ar":ni t cHlrs q 5'")i t :)()ur. ::'lJ'(\::li~r'?i-:­

l~s raC2S l~c~les ~~r mjt13~ag~f s0it '0ur crSer 1e~ ~lavR9ps

o 0/. 0
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n""'UVGè.UX (;~5). r.a 'ir',.~~ti.'v:1 (~U S~rvi~'.' lJ l'1?:1-:!vJ.q~ '?v"1i t :~):.

tr~?ris cetto ~cti'n en c~ll~b~r~tinn aV8C l~s s3ct~urs v0t~

rin'lirûs rf~gionallx. TJln;::-"'~:c),tion n'~ '~un~rr1. qu~ '11..n.tr(~ =m.s. :r,\:1'_

an~lys~r0ns plus l~i~ l~s ~auscs ') c~t 6ch3C rarti21.

L'~rqqnis~ti~n r~ti0nn21l8 10 la proiuction r tant an
ç.; gui (::)ncernc L~s '~':!l.lfs -le} c·~nsçl1.'1:""1:·ti.nn qU'~ 1'38 T".lU1(~ts ,1',:­
ch3ir a ]~butê ~n 1966'J9~7 ,vec l~ cr~~ti'n iu çcntr8 ~vicn]~

jo F~rchti Gt c ..üui :1.:::! S·':'rh.

~~ 1964, l~ ~ir0cti~~ 18 lIEl~v~q~ l~ciJ~ ~8 tr~nsF~r3r

Vi ':1:)1J.ssini~~r<} .~.'l:·J5 un'3 ;'l.nn.~.'u;; '~(~5 i'\h·ltt·...drs frinorifi'lu,:.J,s '1.'\

FJ.rcha. Il sla?i.ssé~it 7'u, 10c"!.1 ·:1-; 10 X,l? 1:'1 a~i (>~"'it 5'''!1~iJ(~

'1c~ b'1tt8rics CiVl.lld8S (,~;:;) '!"ur .1.000 ~·)'.l8Sl.n<:; :J.'un. ]')ur,i 'un
br'')Y:J:ur ;1 gr."\ins ct d ' un ""'~l('\n(To~.lr "VV;i".

I,'amIZn"lgm:nnt du l:/1tirl~nt -,errnit )~~ ~is?Jssr ::L~ t:r.')is
parcs do 70 m2 1(0Sti::l~s ': r~:c. ;v·).lr L.'s -.nulcts de:'! 0u.;tr(~ s(~r1EÜ'1Q:-;"

")::ms cett:~ Dr")ni·~r-:-~ "hé!"]: J.è~ l,". ora1uctinTI avi ::018 r 10"1 '1iG~;'luX

r,,:>cUR;l l'~q'-Q 'd'::> n'l11"'''"j''' ,::fI""" 1·'"'11,.;:'t"'J..·~'nt: n·...,'l .-.,."lV·:"'" r.." ... ""'J'l..l..'C'·!--."" .. ~ .......... :..!'~ ,_ ~.~ ... ~ l .... '.'" .~.J. Jo, '......-.1. . __ '-" _... ~ ~' ... __ .','. .~'; .. J •• ~' ••J • . J •.,.."",) >__ ... .,,~-

t2S étê..L~nt emplav,}'_:s '.nur là '.1r·)du-:;tlon 1':.18 ')?uf.3 '1-;) ~'însn",u''TF''!­

ti':)n et l~s cnquel,,;;ts 1 1;:)'3 U!1.S v9n1~ls c:'):rnme rJ--:'I""yjuct :mrs:o:t l::?:~

:").utr'~s livriSs ~ l"l. conS'JT.'L"n·"lti ·':n. C:ltt'3 '1cti 'Jn n·) jurël ?~ s 1,')T,G

b:rnps f:'lut'Q ~l'enc"".~rem~mt '1:'lémF1.t, ?llc:. t'Jurn'l ') 0ort::? 8t ,')D.Hit
l ' ah-"l.n''ionnor •

Il fallut ::ltt'}>;.,ir? l \.1.n:iV?8, :'~n 191115>1967 ~ '1 ~nn .~..:X""'0rt

je 13 F.~.1. ?0Ur qu l 1 n0UV~~U 1, ~roducti'n ~vi~olG, S0US S~

fr)rm.~ moj.:~rni3i -'h~mllrr~t"\u '}'clv,,'! '?Ylr -'1tb:ün tr(~ "\uj'iurd Il.m:l lln~)

D~rtie ~8 ses nbjectifs.

,.. / ..
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.1 0 ~. 2 \ IJ"1. ·.1.311XièT1'.} r,11 .... S:..: 'l:~ 1; ~~:)(~r;"'ti·:n.
~ .. ~ __ .-- .. 0·. .__ '. ···__ ,.•._ _...... ,.<

.7\u c::nrs d,cl 1 i înnh.:::- 19 r. 5.. un,~x'-·,,::l::"t ~:-) l'~ "7. i\ J). .... r" i
v'1i t au Tch·'d et j~ci.l'"\it ::le l-'l1nr~r U!'!,;, i.ry'lll1.~ir)n n;'11Jv:.ül~ " .:."
?rJducti0n :!.vic f )ls. L1. :""~.lc:;sin 1. ~r'-.. 'l~ ?',lrc~n fut l~ r''''int ';'
~l.jp.1.rt 1(3 l' avicul tur Ô! ;o1ernl~ nui i111ait r'''Füd~s2nt,' c:; ';,""t :;1") '~r~
au r~ste ju ~ays. LI,ri~nt3ti~n-~nnn~o ~u cc~tr? ~vic01,0 :~
Firchol. 9 COm.m0 0n 1 i ::l?:'),;-üler~ :,",".l.r la sul t',.:.. Sé.::lr:·l -1~ pr'Y1'.li:>:·~ l,' ',;

03Ufs de c,:Jns·:jrn.roati';n p0ur ,-,:'\lli:!r 1"1 ,j,::~,"::n.i,"l.nc'~' ':}xtéri:-;n:r; :lU

Tch~d en la ~~tiêrs. La ?~y~ imrnrt~it 1~ t n tî1iti ~. 8~ ~~~s·~~
finti0n ;j' 'Jeufs 1~ 1.:': '!?r,ïnc:3 .èt ~8S ~tats 'J')i'3i~lS" 1} "'l··l1:;'::r.",',

<~t 1? Cong:J nataIT'lllo.nt. 7\ C':ltt.? t1T10qur..::, il n lV"lV"'lit ,'l'.1cun .'vieuJ."
taur inst:'\116. J..'3S "1::mfs V1rl,:1llS su!' 19 ~');5 "..,:r·.......,~..iQnt-. .'1! T!
::.t\rt,~1es ')")ul)s 1~<1.1as '~t:.;1 '~·'''\utr.';) ~art: ,,!.J liiTT1T"''')rtJ.ti~,'1, !

Sign"'l,)!ls que L~ c.2ntr'~ '"'.vic'JV~ -;J:'j ':'rtrc:h.·"1, ~'!.'v"tit ""1
unn v0cation 10cala ! ~r0iuir0 n0ur 135 h~bit~nts 13 ~n~j~~~~~

t')ut en :,rocurant '~U tr'"'.vé'\iJ, "'; qu--:lqu,.;;;> c 1.1!'>m""urs, Sr")'1 "'.':-:ti'n ~;

C')llvro'lit ~)é1.S t')ut 1: "'),"'.vs.. ,

}\ la TIl~~:~ n·:Sr i',e:? ")i) 11"'1,i8 '1 "li t 1[2 c "'mtr""""'v ii::! )lr~ .~:}

Fareh.1., n::m l"'J1n -:1e !1 1 Jj=u:nSna, ,:;riSc:is~r':'nt :.: r7:)UD"'!:)u1 S:U:ll;
3 '-0 J~1!', .. 18'~Jl,lV8T'18Tlt '1~~ l"'. ,Taun~:,'3S;::;' Td",.~1i8;1rL' ("'0 \..T. '.~o),

2ncalr~ ~ar 103 Isra~li~~s, 2ntr0~r~nait 11n2 ~cti~~ si~i1~ir~

1cstiné: ~ à pr')juire~ ~'1 Y,'-1: '3 .1-." :~Jn~.nm;·:1,t.i"m 0 Il''lv~,itl ·:'rr.~rrO:·

aV2C 3.00(1 rondeus'~s nI')!:'''.; r!u~ 1:: crmtr.::? ·~c. Frtrch"l. c:n C/).,..,·.~t:"~it

1.500.

En "!'311'')rs j~ c,:.;!'; ,,';ux qr-.s Y')r")111ct'~urs ('L.JoT. -:t
i'\'=!rch'l)] gue1Tl~S ~:'~tit'?s,"'\{;:.J1'Ji!:at.inr..'J~':")MM~nc~r2nt. "'\ V':1ü· L".
jour ~ux alentours 10 l~ c~~it~l~o On ~0uv~it ~n 1(no~t'r3r

un8 dizaine ~n 19~7.

hTI F~vrier J970. un ~3ntra Rvic01~ ~ v8c~ti~n ~~ti0n~1~

v "lyai t le jnur ~l FJ' ~j"\~.}n>1. L:)nciJ~n c~;ntr-;'! i ~ >:;';'T.ch"l.l' l'Tr'i,c")
} l'aiie int~rnati~n~l~, Rv~it vu ge~ l~caux 88 ~ulti~li~r ,lt ~~~

6q'<.Iip,3!T'8nt se rstl'f'.:'rccr. Il .""rr}~'l.t·t 1-'S8'r!,)?'1i~ la tôt<: ,::Jc~ Jl~"'-'

ductlclfl "'vicn1s: du Q"\Ys. C::'!. j.c-n......'"1in:1t.i'Î'1 c't;"ng~~\ ~")ur i~v--:":i:r
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·!C:.mtr2 dr:::: ·~ol'3rnis0ti)n .:l.;;'~8 Dr(yl1,v~ti ")~S '\nil'll'l1.3s (-:; 0 ';. n r. ~',) '.

Outrl3 5"l. v()~'ti""1n 'lviç)ln ~ il :=. s~,nci::d t .~ ~ "lutr-::s ,lJ~tivit·:}'1 t,ls
qu~ 13 traitjMant 2t l~ c~n}i~i0~n0~~nt ~8S ry~~iuits 13iti]Ys,
l 'G'~l->v"''''') "1"5 ' ..... rc ... ,...'tl~ conn 1'11.,-4- ':~'.~~-I- ··-'l·! ....ra..... l·..,r·.r -".f: 'li'.-<,~,~,'J.' ~ • .. ...... 'L ...... '. ~ _ . ..J _ ~ ~ r . ;.,. , 0 Q D ". ."." '" 1_ 0# \ ... t -'- . .. ~ , .' .1, J. ." v ç•.:••,_ ~_ _ ." _ ~

r~r 3U niv~~u ~0 U'~jamj~~ l~ qr'sti~~ ~?3 'r~iucti0ns ~nim"ll:s,

,:::,1 dul1:'Irs rl~; 1-· ?:r.')1ucti'-)nl:~ vi~_n'-: ~-·l'1vin-.J. ~n 1971, 1,:; ;--:,~!"r~~::

l.vicîlG ri) Sa,rh~t Vl st~_ti')~ ,~_'!tc()l?Jo "'-7.:1un-lr-.u fU!,I"nt: rrli~ '-;".F
li 'lutor! t:]; admi.nistr"l tivr.; '1u';,' ~ < Po'" ., "lv:;c:<l11t'1n'Jmi:::- (:l:~ 0.-.;:,t1':1.

LdS activit6s ~u ~.~oP.~. s~nt

1,,, fissur~r li'l. nr r \,l'_lcti')'1 --:1--::5 :);?u-f;s .'1.:: r::'Jns'""lT1rr.-~ti--,·n~t:

d25 ;)oul:'!ts .:1;; ch:lir; tél.'1.t~'"'U niv~:·~.U 'l';l :T~\""j~""'<:'n~, qU.~ ··~'1.n3 1,)':>
:lutr'.:l3 r·5qin ns, ;V'lr l ~ int-:-;ri'.:"~,1i'1ir", dé'! l'US c~ntr.~s ,"'-nn,xcs '1::
$;lr:l et i l('un'l:m •

,~~ v.~ill:3r .1 la f''''r~:T.'E1tion t ~ch':1i0'u~ dos l:mci'l.J.r:mrs '3t
à 11. b:Jnne iTl.,1.rch:,;:1.~3 ~'-mtr,::r-; d.:] "1! ')j(').m':·n."i i S·l.rl~ Gt'";:lUn'1'Ju,
,7\,.r,-:rès la miSé:l 5')113 tl_1t~113 -:'1.11 C::.'!.P.J\. u :1:;0 1:1 st:'lti·')n :::;; "'0~1'1.:'!!U

3t du cantre iG Sarh g 123 0bjectifs12 caux-ci fur~nt m0~ifi~n.

La c8ntre ~vic01Q 1~ ~arhJ ~r~c~ ~ S0n incub~tour i'un~

c'1:::ncit8 1Cl 12. 000 'J;)l1fsg'r'"Ylui~,'"t 1(!s')rM"lir.; 1'35 :.:nu~'3in~ -} i 1F,

jJur ;:,our c:')uvrir L:s b::~STi'!1s ~u 'l'ch:'l.i té1nt ~n )'oul'ltq ,.]--:~ ch:1ir
1u;8n f)~ufs 'le G')ns')I'lIn"lti')n :~t:;n t;T'Sri-':':;urs.

L!l st'1ti0n )'3 '~o'm JOUr q:'..l'1nt~ ,'.ül,~ l "rL:nt('"ra ~y~s

'lctivit:'s v,~rs 1(1 vulc71.rts'lti')n.

Chaqu', centr3 ?ro'luir'l 1;;8 ,lirn.ontr.; n':~c::"3s:lir~~ !'l.U tr~)lJ,-­

D8~U quiil 0ntr~ti3nt.

'1"~ P~r son Cantrg '1-! n~rn0nstr'tion, ·lt~lQv~g(~ ot i:~li~·

m3nts~ affcctu8r la5 ~xr1ri~nc~s ~ ~nrtir d~s 31im0n~s Dr0111i~q

J ~archa sur les S~UCh2S ~~)tiqu~s ,ui ~Qrant utilis~8s ~0ur 1:
:?r0duction, soi.t :1,;:)'3 02Ufs '1:; (''')n.., .....rmn'ltirm,c;')it <1,::<;; ~:)ul:::~s ''1.
chair.

7· .r~ssur8r l,'], clrLrn'Jrci"lis'1ti~"!1 .1es nr r--:-
rl:ütc; " qr'}~.~

s,n c~ntr:~ c"TllTl1'3rci 1,1.
. •./0 Q
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T'~ Sarh i' la .;;')'\11 "1v::ü t8:'ltr(~'·\r 15 un tr:1v"\ il ::pmhL1l:.:-l :;~.
colui dc~ ~lif)j~mf)n"'., TIF\ia ..w~~c 11:'1 "~j:Jctif 'iif.'f::::rc,mt ~:".rc0. Tl~

~ss8nticll~rn~nt ~ri~nt5 vern la vula~ris~ti·'n. LG pr~ar~~~~

aVJ.it p0ur but ;

5. la prc·'ucti"Jn ,1' !leu.f s 113 c'.ne;"Irnffic"1ti·m

6. 1'" cl"j:mm~rcii'\li8-"tiJn ~J(}'S rr"-Jui ts 1.vic,-.,l')s

7. la vulCT"ris;\:t.i0n da~ n.~")110C:; n2tl:1'y:l·::R " ry iU ~V~1a"~

avicole

Cette O?érfiti"m ë! cO:r:'.!n~::ncl.s rrrâco i1UX eXpl;~rtR .J.:; la '<'''' ,'"\

qui Gn ·)nt ."\ssur6 la g2St.t"""l JI de; 1965 2 1969. :r:~>l 19r-;9. 1 ~ ~;n!:r J

fut tr'J.nsf~ré au q~Uvern8!:nnt tchc"ldim. T,.;s eX~8rt"3 -1 '3 l~, "-;>:'\'!

se transf·')rm~r;:mt·éüors '"'1 c,..,n6:~illQ~s t~i:~'.3S. !,(': ~,:;mtr:
nvicole de S'"Lrh ~Q.~ ',lt! voc~t:i.~)n ..~t 'm lui -"""~~1Y\ l~ t~'.::h.~
suiv"\nt-as ~

1- la ;::>ré)1uctinn 'k::3 ?)ussins :'1. '1 un j ")ur

2- la ~roiucti0n ~~S q6niteur~

3,· lé1 nr·'Jductl r)n '1'")8 y:;u:~s de c:)nsomrnî.ti("'n ':;t ,:1~~ "~'-)lll:~t.s

:'1 '") ch'1ir ~"ur 1'::6 JYOls'''in!=: loc'-\1lx 'l~ St\r11

Cett8 ~2rni~r~ ~ctivitS ~tait ~ssur~1 ~~r les v01~nt~i~-~

j~ lé\ S~'if:l3'1id.

i\t1 Moment da tt"'lnsf0.rt:1u cs:ntr0 ':"..u q("'UV8rn~m0.nt t:.c'1Q·'lL"";, 1

un;') ér>izo,'ti.~ 1e r)(~st3 ."lvi,'1.ir'3"',"~cim,a l \ ,~~lr~v;g(~ (,t il fqllut aYl':;

~ssistan~3 financiêr~ 1e ln fwlss~ij ~0ur r~ryeup11r et ~ryui~3r

IG centr~. D0?UÜ; 197/, JJJP v"·;.I")~\.t:ür95 :':L:~ 1.'" S~..dss~i'~ 'm:' r~~~i Ci

r:m main la s,,")ctcur '10 1'\ vulq,1.~:,is:lti()n J{l!lS 13 r:~(1i'.m '~u i.~v;}n

Char i.



7'. ~~0und()l.l, '-m l~{1L 11. ~'i1is"FliJ inst1.11nit. un'? st.:".ti m
'ivic":"lle, :lV8C :y:mr bnt .1 ''lssur~c~r 1,1. ':)rTluctj,')T1~c" c'lq~iGstin:3

J. 1.'1 vulgaris·:1tion, 1:: fabri'1u~r 1"c'1.L~rn2nt 1'::3 .l.lir;3nt~ nC"_lr

v~laiiies et, enfin, ie vai118r ~ 11. 3urv0ill~nc8 t~chniqu2 ~t

s·J.nit'lire des ~l'.;)vtt(1'-''3 cnvir0nnantr;. l'':1S inst,J.l1=lti'1TIs :"1t :~1-;,?

!iliS33 ',;:1 '",L'l.C·'.) en Ige'), m':l.is L'1 st"ltion nI ël c""lMfJ'}nC2 (;;1:1: -:r:t:. iv~;,
rn~nt ses ~ctivit:8 qu'en 1971. ~0S r3is0ns ~3 ca r3tarj ti~nn~n~

8ss~nticIIa~ant ~u m~"1~ua i~ ~~rsonn81 ~'8nc~'r~n2nt.

1;,:) Iîr0:1Uction ë\vicole r(l"iern'~~ r 3:,,,.c,n '3ur u!12:")reJ':'.ni 3~ tj. '1'1
que nous D~uvons ~ch0m3tigQr 1.i"1Qi ~

T 7\
...: ", ~.

np T ,,~~ "':'" 771 f"'>:;'
.•J _" t '",."\, _,

-
"l' Dj .:lmên '1

1
1

~ir0cti~n 3Gnér~18
~ t\>~ D ~ (T'.,. Il 'f""\' ,,-<i" )'.• '.- • '. j " J :1P'l,.n·l

~iff~r~nts centres 3t :1ctivit~s

-----------;'bunil")u

Proiuction 108 o2ufs
Je c:mSGrnrn3.ti·:>D 8t '18

,oul8ts Je chair.
Fabric3tioD d8S ali
IiV.mts.
Jent3 J38 pr~duits.

Pr0iu~ti0n 108 9{ni~

b~urs ~n vu"~ ,'J'} 1"'-1.
vulqq~l~~ti~n 8t
0,,:ufs i~ C:'1nsornrn­
ti":m

Dr,ducti~n do q0ni­
t~urs ~}Jtu:' la vula."'I.·
r is,:",ti '")n.
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L~.:l;)::>r()vi5ionn'_)rncnt":!n 7)',)U~=;~1nS '~'un ;:1ur s-~ f'ü': ~,-:ê>S ~",

ti.:.lll:.!ment d partir. d:~ 1.'1 "'r"1nC-;f ~);:~.r 1:::-: ~'mtr'; ~vir.,">l:;"lu r'urrr',t-..
Ch~~lC centra at 5tati~n im~0rt1 ~ir~ct0~3nt S3S ?r'~r~s ~'u3si~­

'J1.nnt ~.ux:lvicult:::mrs in'·3ë5;-:)(:'1·'1n.nts l' cert'1ins S8 ravit,"".i.ll·::mt ..' .... :('
l' int.:~rm(:!li·"\ir.~ '1.':;5 cc~ntr~s é'l.vicrÜ ')s·~.~ 1~ 10C1.lit:: ,Tf: -=t i '1utr ::s';
il1V?Ortcmt 'lirc<::tom,_mt leurs ·>~UB8i.;l':;. Il n 1 8xist~ :'\.'lCU:l J'nr~.rY~nL:

-:)u droit lirnit:'l.nt l' imn,'rtéltirn ~,3 ')(")llssins d'un j01.1r.

7\ IVé:?oqu3 0Ù (~xist'1i'~ 12 cantre; ,':!.viCJ1:) 'l'~, 1;"1.rc''.a, '11'1

axpl~itait la Leghorn bl~nch~ en r3C' pure ?our 11. ?r~'iu~ti'n

i~s 'J3uf~~ "19 C0n8')mr1."\ti':m u ';t C':Jrn.rne '","ulGt <L:l ch"1ir f la Rho,ie
Isl.'ln 1 roug:.!. Le '1. J. T. (l')uv,::;:me'1t do la .}·-)lln:J'3'3e Tchi'11Lmnc)
5l:Jv1.i t la P l 00 :;)~')ur 1"1 Dont~1 K,)un10uL "'Vr)c la cr:~:l.tiîn -1u
C.'t.p.r,o, trr)is S')uch.GS ont nrü, 1,,, rl:'1C3 3cs :;-r'0M.i~r-~2 -==;~

sont ~

~ p::-ur 1"1 :'1r·.')1uctit")D, r'h., (').-mfs~,~ COnSî!T\m,l.ti.:"\n 0

1 9 i\rbr1r l'cr ·.~SS ,"\Ut0 -8 ::X-3bl:~ 2t. ln. f:IY'-I,in-; ;

la ~'Iarn:m fut introlui té." C'JIIl!"10 :--·')n(:~.)US~, m::"ic; ';}11'::'
s ~ a'ii'lnta mt\l •

.1\ ~'r,5genti';l.Ut·')ur .-:;") ~T"'"\j."l.m'jn"", tC):IS V:~.:; avicult,?!l.1rs
n'Qx~loit~nt que 133 tr01~ sauc~~s ~r~cit~es.

2.] .1. c:"rh

')0) 1965 J. 196'~i' 1.:) ';3ntr:..l .~.!,l:::l()rt",it "L~s ~"'\(')u:'8ins ';').... "1
s'...ixés , qui t:t:.:li;::>nt !~l~JV'~s j 11s0'u'71 l'âq;:; '1:: 1", r,~~)r0r~uctL"):'1o)'1

les ·iistribu"l.it ,~n::;uitc:l 'm milh:m rlAr~ü. !\ ;~.:'1rtir '1 i 1'\vril 1. 9C:'.
le c.entre comm-:mçai(l ?r').juir<·~ IlJi '~'(ir1~ zes ....·')usc.>ins <.1' un ;r:>Tt:";

~.,/o.



32 %
20 %
la %
15 %
10 %
12 %

0,5 ~

O~. 5 %
o • / g r,
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mais 0n n':.'lmbro tri'!!s li':':1.it2, I,"l, p:r.~ductiljn r=~'")r~~ fut r"-''''li;;'>
cc·'n 197' '""'Ù ]3 /I.,,-, ..... c·)llf'" ·<':~'·l'···',.,4-· i"""'lh'''"·''' .-.,/- ,~ .,o~ ""' ....u,.,. .... ;n'" <"·~ln';-..... <,. ',,' '". 0 .. ~.' J . ..J':"_ ... " ~.:> '.... '- ,'. ..,-..". J. 1.... .~ J.~_, ~_~. _ ~':D _,... Ci' ; .. ' .' ~ '.' -:JI.'-. ~ \... ,0,;1 ~

;'ln',~ "mn.5:; ~prèsr (:ln 7\vr,il 1973, un') (~,)j/l,jmi:; ,:1') l'").il.la·~i,:~~,"} ',1(?"'"

cast18 et 38 ~31~ii3 r8srir~t0ir~ chrJniqu2 i~ciro~ 6~ % ~u ~h~~t~l

r!0::r'J.luctcmr.

Jusqu i
} C2 jour, l~ st~ti~n ~8 ~~~~ est Jncnr~ , l~~t"'t

:!x:-:")2rir-:Kmtrll. L:l pr'Y1ucti"<1 int0ns.i.v~::, '~2'" ~"l')U'3qin8 ,1'un jour
!1~'1 ;î:lS 8nc')ro c0r".menc': 2n r:1ic:nn ,'lu :U."lnqu,_: '~G '),:~rs')nn':ü il<·~.0.

C.,} ir·;:;mer.t.

La station avicole Ap '~uniou est orient~e VArs la vu102
risntion. La station r~ce~tionnait ~es poussins i'un jour~~od?

IsI~nd ra} g qu' elleFSlev3.it jusqu v."1 la ")u1:1'~rt.·~. r.es males2tai<:::'.>;-t
crois6s avec les p0u19s loca123 ~e l~ ~tation en 'm~ ie co~~aitr0

le cOIi1.porter'.1ent c'h=s :::>ro'-1uits. 'Je?1J.:l,S 1eux ans)' a COn'lITl.-?DG''S 1",,] tf'··
fusion en nili:~u rural 3.:"! l"l:":-'!gborn bla.nc~eJ"'!~ la. B'~1'-line .. +'!
la ~{hoder'Islantj et du cro:J.s~f,'lcnt'~hoi.'L?"Sus3ex. r~9S r2sult·:tts
dem~urent encore inqiqnifi~ntso

r..~ post:~ :3e fa.br ic::=tt.ion '-'1. i alim~nts'Î0ur volailles F~c:;t

cr.;üui qui ."'" fait 18 plus ~::~ ;:;r'")rrr~ '3 C9S rl·erni·~rr:)s annf.es i ·'\alr:rr'!
le manqu3 ne conn.:üc:;sanc3s sur 1~ val'~ur brornatoloqique 'ie''O C'lro
iuits locaux utilis~s. ~~s le ~~hut ~c 1!intro~ucti0n ~d~ r~~0S

et SOUCh95 6tran0àres )ans le P~ys, la n~cGssit~ ~'~li~?nt2r l~s

ani'rJaux .~ :r'artir (:l.~s l)r·:x1utts locaux s i i:~tai t fat -t:. senttr.; C'1r
on ne pouvait !?o8 ir..1'Ç'ort.'Jr ,~i la foi~ les oi'-:"';J~ux ~::;t l'~s <'\l:i.mû!"'it·-:; '.

C' '~st ainsi qu i il f'J.t éta)')li ?Ollr la pr8mière f':li.s un3 forro.ul'}
l ' t' '" t·· -" t'·' '~1 1 T •a :lJnon alr';}.1 p-'lr lr '::!c"'?S ma lc~r']S ?rr:':,"'12re", _0ca 28 •.•a ,:::op.1'''~'·),S:l

tion ast la suivant~ .

- Par inr; -:le r-n i s
- Far in\:' de mil
- Son J1C~ blé

Tourt;;au d ~ ar:.tchi.h1
_. Farin'2 '1,:" ",,:,oisson Ch:'\ri l

- ?arin~ ~8 6Rnn
... Pou0.re d'os
~ ~nticocci~i9ns et vitaminas
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S~uls l~s a~ticoccidi~ns et l8q vitaminss so~t

des produits 1'imDort~ti0n.

~';}t i'l.lim.,.:n": -'?tait;Ustribll<;' .'lllX pougsins y~s J.·::;ur
r ~~c::lption jU3qu D ~~ Il âIJ3 ·~L; six 58main2s y avant .~ ~ l:s vO:1til'~r

dans le pays. Co~pte t~nu d~ l~ fr~qilitt J~s OiS3~UX i'\m~lior~~,

c-artains sr~ct211rs :::1 ~ vulg'lr isati.an mir.,:,nt au ?oint ~ pour v~:nir

en ai:1c; aux ~?avs~nsy ':b~ f.ormul':;s .'.'llirn.ent"lir2s ~. ba8;~1~ ryro·
-iuits locaux. C;~t ali:"n~nt était c"~ 'lé cm '!'I~rr\'.'} t~mDS qu<~ l.~s (] ...,,1.i
teurs. l\. Bon']er c8tb·' form·;.llG~·ci fut lltilis}.~

!3ïs <;oncassé
, '~il c'.)ncassf,

-, ~.iz (:onC'1SS0
Con~~ntr2 CI~0~o

40 %
::>5 %
IO %
.... ~ %l'~ . ,1

(0) t...J CI.i\1)'\ ét.3.i t un ~orml~~xC\ vi tarninp. ('fU~ 1:'1 "Hr·;ct io'1 d·.·~

l ':;::::12vag8 livrait al1X stations de v1.liC1'aris"ltion·~'1 "M.;2""~
tr~mp5 qu.; 1.35 pouL~t~.: :~ t D.()nl~~tt3s.

'Îutrç) c~·~ t rtlirn.Gnt; on cons-·~j.. llai t al1 ?aYS3.11 :--] a
?rocurer cl. 5;;;5 volai 1 V~S :h.: la v~:::=durc c~ti,'"' lafarin'2 .~ ~ san..... ,

A. l'hc~llr0 actu2110 7 .·:'Ji'-\jilJ11én~l ,Sarh (~t ;··".oun-Jou
disposent chacun ·-.1~un broy,.'mr ..rtI.'21ang~~ur d:; ca:Hcité très v:lri'l1-:1
Chaque centra ~t station ël.33Ur2 lui'mt~3 son apDrovi8ionne~8nt

an mati~res ?rGmi~r2S locales 'our la fabrication 18 s~s ali~2nt1.

:Zn ,iahors da qUGlqu,::s l6l}è:r,"s var iè. tiens f on n0tG:rêl. une unif:':)r'
mitê jans l.?'3 :.o.atièr?'" ?r.·:;""'.i..~~r~'3 utilis{~JS ?0'.lr la fahrication
des aliments com?lats. C~r~~d~nt 13 prix d2 r~vi~n~ ~~ c~rt3in'

?roduits d~ bas~ v3ri3 ~norm5m2nt d Cun2 r§gion ~ l'autr3. L~

!!\3nièr0 dont l ...~s centr":s :~t station;:~ s i ë);~~ravisionn':mt r~st3

ii3ntiqu8 ach:lt sur l~s !n·::lrch5.., locaux .:1"'::8 !'latièr ~s nr.:~'Jti~·

rGS (mil, sorgho~ sons, f~rina5, ~tc ... )

L~~ C:'1PA dis?oS'?1 'UEC usino ~'",lir:1~nt') '::0r:1.7')lGt-:;"I..~r~s
un broYGur-nél-"\n<T2ur lui convL.-mt au tr.ilit"1rn.~nt. rL!G c~r~ël.135

mais non ~ c'21uil:~s '''';:~.tièr.~'3 nüniSrah:!s (os~t coquill.,:,s
~ihultr~s). Sa capaci~~ ~~ oroduction ggt de 1~0 t0nnas 1 a ali
m:Jnts par mois. -r.:;ll(~ ~,\briqll':~ l:~s alirnnts couri"\nts 0t :?cr:trCnü t~

o 0/" "



:l,::s n~Ch3rcl18S ;~vc~ ,-1 p "'3.utres fOrJ1'1111:25 alimr:~'1t'ltrn~ ."> ':1.:lrtir·l. :':'3

produits lOCi3UX i on ~Tl.L"! -'1 i oht.'''1ir i ') \-:1:,:.ill·~:lrs r~',nlip.~'}!lts. LE!.
?rcy}uction "l.ctlP11'.:: ;:.3tl,."'> r:; (' tO'1!1:lS :'"'.":lX J"I':,Js. .....11:: ~ouvr·~ 1','3
b<:?soins ,1'~ la r0gi()nl'~ :~' îj;3.m';n;:t. T. '118in-: f'l:")riml'~ '1,:8 a:U_M·~n·:s

volailles, p0rcs g VJaux: c~~vaux ct vach~~ 1~iti~r2s. 'ux D~O­

duits locaux [sorgho, mil. ~oisson S~C~A, son'2 riz, 48 h'.:t~)

on ajoute d83 581s, 1GS vit~min3S et 31S ~nticocc1~i~ns 1ui
sont import0s. LVusi~o ~i8D033 12 ~uatr8 ~ilos 1~ ~0 t~nnJS

chacun ryui sc:rv::mt (lU sto:::l~,:l(J:) ;~::s c!5rr:'ll "3.

L:~s Gourees d,; m>l.tièr·~8 \)r:::~!"',i~rC''3 sont const:ituê':-,s :'1

majorit~ p~r lçs c6r§'llos lont l'ach?t S~ f~it ~n "r3ni} n~~ti~

au niv::au des vill'lQ3s "'J':lX l,':; S~'st8m3 "1,) l."l ':":')ll:;cta J '1ussitôt
~pr~s la rGco1t~ 1u mil ~t lU maïs .

.'\ C2tt: '3;::'0qUG, 1-: r;O~lr'3 ~2 c":.'s ?roduits :!st "lSS'J::: r-~,s '"1r
rapport ~lU rest(~ '.1.-; 1 Dan!1éo. 0 '~ur'1n:: L""~3 li;;ux derni~r0s ?\n!l2 '~3, L:':;
rnati~rcs ~rsrni0r~s, 3urt0ut 10'3 c~réal~s; sont d8venua~ rar~s

en raison 18 l~ sèchoress3. ~0B 'rix ]a c~rt~ins oro1uits j~

ba3~ sont pass6s du sim~1'1 au Joublc f voir~ au trip13. ~2S ~rix

:?r"ltîgués au cours cL~ lÇ,~nn~~e 1973"1974 :'lans 11. r;:'(!.i..an de
:".} , Djam,§n3. ont ét~, L~r-; '3uiV~l1''\tsc ~):'1 Gf)r'o''1r"-'.is~n :1-= Il =:tnn~" 1 969

Pr'j:1uits

,Sarqho
,r2.L:.;

?3rin2 b~sso 38 riz
Tour~0au d'1.r~chidJ

Parine da ?)isson
?:1rine 18 ,,>"\ng
'?'lrin,2 ·1,:; tCÜ3
Coquillaq~ ~i~uitre

P0ulrc j 1 O,~

P0W"lr8 '-J'-~ L''.;~.t

35
25

7
11
70
39

9

59
50
12
30

150
63
63
22
15

150
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Ces produits qch~~ês ~ la p~riode oü 125 prix sont
10'3 plus f3.vor,'ibl·;s, g,')nt stock.és v cm C0. qui conC'.lrn-::· 1.:s
c§réales dans les silos ~c }5 tonn~s ch~cun 8t le r2sts ~~nR

dus sacs ia jute 2ntr2posés sous d3S hang~rs, de Môme qU8 125
farin3s da poisson, 10 s~ng, 1~ f0i~, 139 CQquill~a~s et l~

pou1ro d'os. L~ stock~qe est raniu n~c3ss9ir~ à cnUBO d~s ~luc­

tuations du prix des mati~r~s pr2rui~res, an ?~rioda do s0udur~i

qui S8 situ~ dG ::1ai ~ .?\0t1t, p"mdant laque:11:: 1'-,5 pr ix Sê,nt i,'11'·'

bordab18s pour un'=! product,ion 1e ce q~nr3.
. l

I.J C'~PA ;:lchêt~; 1(~ !}(1!ss0n !Hl ccntr'~:: 1e n.~p0t ,:t d~

V(~nt3 des Eaux 0t Forêts 3. •!cL:zi f village situé .3. d -~ux J<il()-­
mètres d3 P.'lrt:=h::t. C 9 Gst 1 ~ r"'GIll: poisson scrv;=mt à 13 COnS0Jn!'1~"

tian humaine et 2\ 11 Gxportation qui ,?!st utili.sl~ tians la fa):;-~i­

cation d~s ~limcnts ?our volailles. Il pr')vi~nt 1a 1~ p~cha~3ns

la Logone, le Chari et le Lac ~chad. Le poisson s§chr utili9~

est haché, puis incorporé dans le broy·~ur·-méV:mq("~ur avec V~S

autres constituants. On achète en ~r~nde partie le n~~l~nqBq

qui 3pp~rtient au genre Alestes de l~ fBmill~ ~es Ch~r~cidés~

Il ·~st c~pturé en qr,:,mrie quanti té aux mois ':1{~ Juin"Juill,~t-A:..,ût0

Pour 11 consommation humaine, il est séché ou s3lê et séchG.

Les farines ie sang 0t de foia sont livr5as ?~r l~s

abattoirs de ~arch?

La farine basse de riz 8St fourni":! p:lr l'~ S:;:~)'V~.B (Sect'''ur.
d,.; "lodernis~tion l,gricole 1e Bcmgor), si·tué !\ 250 km au c::ud '1'-'
N1:)jaména.

1"::1s Gems-produits du bl'3" L:! son ,~t le: rcrnoul::lg'" -pro­
viennent des gr'1nds moulins du Tcha.'!, instr\llés à deux kilomè':rl~s

du C!1PA dans 13 Z0ne industrielle.

Les coquillages et 185 0S produits localement doivent
subir ~uparavant une calcin~ti0n au feu d~ bois, av~nt d'~tr~

incorporés 3UX autros alim~nts.

Le tourteau d'~r~chid8. Le tourteau artisBnal est vonau
3 bon marché, 15 Fl'kg CQ;ltre 3'0 FIkg du tourttJ:'lU industrj,~l 0

Notons gue les tourte,~ux ,'J.rtis;:ln::mx s'lnt '1btenus par yressi":ln f

mais leur inconvêr.ümt ~st qu 1 ils s0nt richt.":'s en rnatièr.)s arJ5'

ses et favorisent le r~licis3ement des ~limsnts.

Le tourteau ja ~oton. L'Institut da ~ech0rch0 Cotonisr
et Textile du Tch~d (IRCT) est on tr~in ~Q vulgariser le cat~n

sans gossypol. L1huilerie SOLT ~Jc r~i)und()ut qui traite j<§j.à lB
graine de coton, pourr~ d~ns un proch2 1venir ravitni1ler 1.~s

centra et stations en ca tourteau.
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TACHER a Montré que la qraine de coton du Tchad 8~ns

gossypol, décortiquée et d61int~e (le 1int est le duvet cellu­
losique abondant qui entoure le spermoderrne1'2 la qraine) p au
taux de 40 % dans la ration alimentair9 des ois83ux r donnerait
de bons résultats pour la prrJducti'Jn dC:3 o0ufs et de poulets '1,~
ch,3ir (73).

L 8 achat de mil et des tourteaux d'arachide se fait nor­
malement après la. réc(ll te, .:;!u début de .T'lnviet'. Ces pronuit~ sont
ensuite stockês et traités au fur et ~ mesura d3S besoins. Le
poisson séch~ uti1isê pr0vL::mt de :21 f njaJ'l1.éna, ainsi que le srm ,1::;
blé. La farine de sang est fournie p'lr les abattoirs de Sa.rh.
Le centre dispose d'unD installation qui peut fabriquer jusqu~~

200 tonnes d'aliments ~nr an.

Les matières minér,'lles semt trouvé'~s local8ITlent. V~S

anticocci1iens et les po1yvitaminGs sont importés.

Ci-dessous, nous indiquons 135 prix des matières nre'­
mièrcs en 1965, 1971 ct 1973 ~

Produits

I~1i1 rouge
Tourteau d'arachide
Farine de ri~

Son de blé
Poisson séch§
Sang s,~chê

1965 1971 1973

(Prix en Fcf3 et au Kg)

18 20 25
10 18 23

9 1'2 15
10 16 19
70 135 240
50 110 130

Les proclidés dl appr0vilirmnement restent les mêmes que
dans les autres r:entras. La station produit 5 tonnas d'aliments
complets p~r moi ;.

Les prix des matières premières, en 1973, ont été lqs
suivants :

•• / • III



Produits

'Ul rouge
-'1alt
FarinQ '1-2 riz
Levure
Farine de sang
"?arine d'2 f')ic~

Poisson s§ché
P0udre (f' <)8

Poudre 12 coquillùa~

82113

77 -,

8.nn6e 1973

(En ~cf~ et au Kg)

2L;
1 LI,

1 l.
50
70
70

240
10
20
60

Sign~lons que lGS hrasseries du L0g~n8 sont situées à
qu.alques centnines d2 mètres de 1<'1 stati',n ,~vic:Jl;~ de ?~()un'(")u,

On envisage dG procéd2r, d~ns u~ ?roch~ 3vsnir, ~ l~ récupérqtinn
des drèch'2s I~.e brassorie t3t 'L~~:> lr~vur'?s ,.'le bi,~re pour la f<1.~r.i··­

cation des alinents volnilles.

Tableau récanitul~tif des prix des matières prerni~rss

en 1973 dans les trois centres ~ ~;~jarn~n~, S~rh et M~undou

(V'Jir page 78)

(.lOUS cnvisagGrons l~ pr':ducticm 3.U nive.~.u de chacune
1es trois unités qUe! c.')nst1tr(~ le C~1pn (Til Dj amén3! Sarh c~t

H0undou) f chaqli(; unité rle prrY.luction .~.Yflnt un Clbj ~;lctif d6b:;r­
miné.

.2. ~{.1. 1. J\spect g·'Jnéral dc~' la producti'-m
dos ~eufs et des p0ulcts ~8 chair.

Pour CGS l'hmx ?r"'iUI":ti')ns, il 8xist,:~ 1·~s :J"ints c':->mmuns.
~eux unitês distinctes se clnrgent, l'un8 do la producti0n ~cs

oeufs de consl/rrtmatinn, 1 ~ 3'.l+:n) de li'l prclducti'-m dc~s -r'")u18ts de
ch"lir.

• • / > •
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~lT-;CAPITUL.'~'rIF 0:--:8 PRIX ':~>T KILOS :JF'S \lqrrI'-';~"'c; pnc:;"upq'-'S
E'~ 1973, 1)1\11.18 !;;~S C:8nT"FS DT':: N!DJ7.\)I~E~Il ,S'\n.~-l Il" ,'oU'T1JnI;

25

1112

10

d:~ ri?

Son d2 blé

Hii

Fariné:?

~_t~'-~-~~----~---~-----r--------~-~T~--'~-~~~--~·--l---~~-~_&_--~~~~~1

i 1
PRODUITS 1 Il 1 D,r\~~N7' S?VU! 1

! 1 1 1:---- ~-----------+-------------l--- _
1 1 1
Iii

! 1 i
1 i
i 59 1
1 1
1 1
i 12 1
1 i
i 1
1 1
i i
1 50 i

1·1.1t

L8vur'~

Poud.re '"12 lait

1
1
1
1
i
1
1
i
1

Tourteau jiar~chid~!
i

105 0

lO

11

50

?O

fiO

70

240

10

240

15

03

63

150

Poudr8 d:e> coqu i113.gc~

F:';J.rinü de 53.nq

Fé\rine .jl,~ foie

F"1r in'J "1'3 p>isson

Pou::Ire '1' os

821 marin

i
i
1
1
1
1

tl i
1 l! 1
~ j., ".._.l. .,. ~,__ co.. ._......~._ .. , •• ,.,.. ... ,,1

•• / ~ Co
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La premi,~re 11ni tZ~ est re,?résent·~r~ par le crro1J.~e~nent

des aviculteurs de Farch3~ au~uel il faut ajouter je~ ~roju~ .
teurs indépendants. Ire groupement nes aviculteurs '3.e :7'archa
compte actuellement 70 fileveurs, qui tous produisent des oeufs
<:le consommation. Il faut ajout~r une trentaine :1' avicul teurs
indépendants. La moyenne du che~tel nar exnloitant varie entre
50 et 200 têtes. Le maximuro se situe ~ ~CO.

La seconde unité est re?r~sent6c par "Cogville n sui
produit les poulets 3e chair. Bn dehors de ces deux grou?e~ents,

il nt 'axiste pt'ati'!Uement pi'iS d' autn~s producteur':>.

Le CHP.l\ cOI!lmande en son nom les poussins'\ 'un jour
~t assure la d.istribution. Le C~~PA "lpprovisionn.; également ce:;
deux unités en aliments complets par le syst~me 1e cr§dit ~ay~ble

à la vente des 9roduits. Il assiste techniquement et sanitaire~

ment les ~leveurs. Il assurc:: la commer(:ialisél. tian des produits
provenant de ces n0ux unités"

Le rôle dG l'éleveur" qu 1 il salt .-lu grollr:>·~:m.ent ·1'=3
aviculteurs ou de luCoqvill~"r se réduit 3. la surveillance. ~

l'hygi2ne. à l'alimentation \)t ~ l!abreuv~ment des oiseaux.
Il n' intervierit dans la pro~uction qu,; pour livrer sa marchan­
dise au C7~PA et p()Ur perccNoir les .b6nêfic(~s de 1~ v':)nt8.

Notons gue les poulail18rs, manqeoires, poussins,
a1imants et autres acc8ssoires, v compris le 10gement de l'~l~­

veur; sont fourni5 pnr h:! C>',P.l\. Les !'\Guls f!lémsmts qu'::' l' élcv:mr
rembourse '3ont les poussi!1s r les mangeoirGs et les alim'.?nts. L'1S

soins vétérinaires sont gratuits.

2.3.1.2. Production des o2ufs d'} consomma-
-!-',_l.on.

Au groupement d2B avicult~urs, il y a uniformisation
des unit~s. Chaque éleveur ey.ploite strictem~nt 200 pondeuses,
Le cheptel contrôlé siélèv8 à 8.000 volailles onviron n.ui 9r0
duisEmt annuell-am::mt 1.300.000 o':lufs au maXi!'1.llTll. T,~étud'3 ;'lu
tabll::!au de la oroductüm mensurd18 d:;;s annéJs 1967 ~ 1971 mO!1tr,:~

..:lI •.,.,,.. fluctuatl.'on' C' annu'''ll·'''''' ·"'no....m"'s (~f 'T'ab1''''au N° 1" --"'.-=> 1'"•....l._;O • 0... .... '-... .::.:J \"..j .,...... '_ ,,_. 0 -l~ -..- !, d., ._ ...._ ~"

page 30). J...e Tablean ':J o 13 d·~ la page 01 1 donne la t?roduction
annuell~ d~ 1967 aux six pr;:!miers mois d:; 1974. Il ;~rovi(mt du
centre d2 la COID.'110r'::ialisation ;jJ Far::ha. L~ manque d; connais'"
sanC2 du nombre exact rl':;;s ponc1')ns:o~s ne nous a pas pç~rmis ~12::::al

culer le taux d~ ponta mcnsuGl.

Quand on an;:llys'~ la courbG-'1,:~ pronuction rl~~ o',}ufs
(Cf. Graphique N° 1), on constat0 un0 progression rapide Tli
a atteint le maximum en 197:'. f puig a 16cru. C8tb~ chut~~ è~ pro'lue'
tion est liée à r'l.~ux faits ~ d'un: part] la chert2 des proiuits
de basa qui a r(1i,duit 18 nombrC'~ r1:~s 8xp1oitants '~tf ?f 'autr.:; P3.rt.,
l'épizootie de maladi'2 01(; N'}....'castle qui a anéanti c'?!rtains é1c~

vages.
c • / • ~



j------------------
"lois nombr;~

d'02Ufs
"lornhro

"le j?ond,::ms8s

-- ..... '... _._-.,... _.- - _.- -.-..:

Taux
do f-lontp

?" 100

1973

Janvier 90.455 7 .361 ·10
1:'''évri,~r 67.073 ().6 /i1 3(3
i~1ars 53.352 2.716 6~~

Avril 3:3.06] 2.716 G6 g 7
:"lai 3] .Ot15 2.679 37,3
Juin 23.310 2.0()(:: 17 i' ?
,Juilh)t 23oe6~) 1.759 15,2
}\oût 25.3/D 1.7·1.3 '~~.~ 1
S:3ptc~mhrG 17.5 ';J 1.721 'l3,P
Octobr<3 13.G8:? 1. 693 7.3,'3
Novembre 12.122 1.692 23~8

Décembre If.;.655 1.6'37 36,3

1974

59

19,6
26 v 1
15,7
.16,6
51,5

6.gS1
5.528
6.1qO
5.717
5.2~O

1.118

40.3·1",
,17.834
84.901
9,2.041
30.977
7S . .J?9

Janvi~~r

F8vrh;r
'1ars
A.vril
'1ai
Juin

i
1
1
j
! ,
; L l ~ -----------~

•• / fi •



l'A.B~:-:J:U i'l0 l 3
DR')')U~T:rO'l r-·I~~~S!l:r':r....r~!: 7)'DBnl<'8 ',)P 1957 ,~~ 1974
_., ----

(CSNT;1L.' I~1lI~OLE D?: ?q; ~JJl>.T Œ!'U\.)

>t=' ~~_, •• -=--=- ........ .... ,_ .... .... _-•. .... .__ .... • ~-.~~._C'II=.>_.=>,_.__ ".,... _=",,_",."'J",>_.__,. '~_"O:;.oJ'.""-_,,.... , "'-'-' =. """,._ ....-:-<1 'C- "':0.

197~1973

9 Cl.~ 55

~~) ~c:,?
' .• ...; a ... ' ..; ....

iS70073

230;16'3

31. 0::5

38.061

230310

1972

7::.523

7 r~ • 9,~]

;','7. ,B"

7.3 0:; 6,~

65.065

:':;S.70C

77.200

lO'::.9JJ

17.;';.500

110.0001105.771

IC3. 600 J 133 .-::::3

1 '~;·1. 900

19711970

~2.00)

Î.:.~Ol

91. 50r)

33.50 l

62.600

79.,'100

81.600

;!1.600 7~u600 73,63[:; ~5 0 l tj3

7?5ÛO 'èS 0 500 '73.53': 17.5'H
a1.60') ,':7.lCI0 ..::,.,:'\ .., ~-.. ,..

13~·t}32l':)Q<:,,...)O

37.00) 106.700 73.513 12.122
116.00) 117,000 90.7/13 13.655

__ __ ,__ .- '-."."" ~~ ... co::.._ "=:JI =~ __ , "..."" __ "''- .',: ,_~ ",' _J .' -':'" "-. <~.,. -~ ~ "'". ,,..,, ~... I:.~ ,',.", .~ ...... ,...~ __4
1
1,

"0 ... ' J
.~: la~li'::"

1
,'[7 "'3 1

.l; , 0'" ....

." ~ 90 1.) t~ 0 11
1

22.0'3~
1

30.97~
1.,0 ")q

<! -- ".. •• il

1
(..I

; ...._l~~~~______ .. __.L-::::___L__,_:,:~~_J_::~~ ___
l
1,

Janvi8r 17.COO 53.000

E'evri3r .. 11.000 53.000

'fars ,2.700 13.000 60.000

p..vr il 3 .. ~or! }/,.ooe 51.000

o:ai 2.')00 15.000 ·t:.OOO

,Juin 3.000 17.000 ~3.60/)

JuilJ.(:,t 5.700 2?OOO ;::.600
,\oût 5.500 21.000 1;8.000

S;;:'?t:~r1r:rQ 13.000 '2].000 SO.QOC
Octobr:: 16.000 37.000 1,,5.100

rlov·')mbr':~ 1-'.000 sc.ooa 57.000
Décernbr ,'3 16.000 62.000 80.000

TOT:~L 82.900 303.000 1630.600 1906.(0) 1 L~2?.700ILOJ/~e95(;Hl(,.217

----- .------- ------ -- -- ---- ---- -- ..... - -- -- -- ......... --._-- ..... - ------- __ ~ ... _.. ...... _ ......."., ...... __ "-fr_"""-o=o'- ..... _ ...~ ... ~_"-... _ •• ~" .. , ~'_~~ n'~"_:J"C"IO .~,.'".'-...... i'.--. .. ~

numerisation
Texte tapé à la machine

numerisation
Texte tapé à la machine
- 81 -

numerisation
Texte tapé à la machine
-81-
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LI aliment distr ibué .",st l~ 1l1âme pour tous L~~:. avi"

cul teurs Droduisant d,:~s o<:!ufs. Par contr2 ~ l,~s r'.:m-lr;m ""'nts "ht';::nus
varient d'une exploitation ~ liautre salon que l'éleveur ~ssur~

plus ou moins bien la consorvation et :a distribution de son
aliment. Lü taux ,.i~? pont.:1 subit lui aussi 185 mêm:)s fluct.uation.'"
en fonction d9S exploitations. Il varia do 19 % ~ 6~ %.

r~' in"1ice ·je consonunation change s:,lon les saisons, Tl
est de 2;3 ~n saison fraîche dans les moyo~nGS lxploitations 1

et 1ans les mauvais8s il va jUSQU'3 3. En saison chaud'3, liindic3
Je consommation baiss-;) GTlorm6l."1'..m·t ainsi qtt::; la r>roduction.

Ces variations ti0nn8nt. 8n qran12 pa~ti0, ~ la
technicité des exploitants.

2.3 • 1 • 3 0 Product.ion du -poulet "leJ
chair.

La production du poulet ."1,,~ chair a dêbuté on 196 '1,

A Coqvill,.~ f 19~H,~v,.'~nr5 "?roduisc::nt annuelL:;Memt
16.000 poulets d(:; chair (90). ChacFn avicul t·:mr 8l~vp. des hand;=.!s
de 200 têtes. L<.~s aniMaux sont ab~ttus 2 '1·] 0 sr:rmaines; au !:,oids
vif de 1,2 d 1.5 kg.

La pro1uction àu poul':2t ne chair a 1 dans S0n ens,=;Hlbl,) ~

progressé.

La courhJ (Jo _~, ;:m pagf2 1,1 f montre gu' au début 'ie la
production, en 1966, on était , 20~ poulets d8 chair. Flle 3St
passée â 19.5?~ an 1971 : apr~s un~ lêgêre chute ~n 1973, ell~

a repris on 197~.

"1algré 1 i i1volution r a':> i-r.l (~ de ~;3 s3ct.::mr, 1,:~s bns0ins
locaux sont encor0 loin d'0tre couverts par la production ~ati0­

nille.

Orienté vers la Drodu~tion des poussi~s diun jour:
le centrr:: avicole dG Sarh s lOCCt1pe 0Qa18P'Kmt, pOlIr satisfaire
la deman~le loci'lle; d'8 pro'luire ces o81lfs ··"}t poulets d,,~ chai.r.
La demande du march,.?1c Sarh auqfficnt::ü t consiG~t'ab1;~rn8nt "'.'t 1,:,<
centrG n'6tait plus ~ mêwe de l~ couvrir. D8puis ~AUX ans, 18
centre a créé autour de lui un grOU1')·~rrH:lnt Cl i avicul teurs pour lé'.
production dl oeufs de consommat.ion üt des poul'"'lts :je chai.r 0 T... :~

c(~ntro s'occupe dG la com..''l1erciï.11isation 0',]S o'~ufs. de l' a.ba ttaqc
.-lèS oiseaux, de leur conditiorn'~m·:mt et d ..~ l-mr V':~!1ti~~" r"e ::>etH:
noyau du groupement compte dOl.t~e. ,51':lveurs, av("'!c '!ln cheptel d2
1.800 pondeuses (87).
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Il v,::nd ::1.500 p0ul'Jts ne; sh:'lir ?ar an. Si on FI. iout r
;

~ Ct3tt.;J 'Temt8 celle du centre! l'.?~ nombr8 ,1.Q poul'.Jt:s ~~~ chalr
dépasse annuclle1".mt /;.000 têtes. J..IC c0ntrc mricol"; ::1 produit
d5.000 poussins d'un jour. LAS coquQl~ts ont 5tê distribu4~
pour la vulgarisation. Pendant la !TIême o~rio1e, 1,'3 nornbre dC',~,

oiseaux cédés se r~~)artit, commD suit

Annf:8s 1961 1969 1970 1971 1972 197.1

Ois~aux 1.231 2.213 1.13< ~.155 ] .767 ?

0n notera qu l 0n plus d8 la pr01uction pro~re ,ju
centre 1 il Y a ,3U des importations 'L) poussin~, d'un jour; pour 1 'J

repeuplaroent de l'51Gvag~. Voici quelques résultats d'incubatirm
an 1970 ~

G2

55

10

1. 512

1.365

1.363?.760

~1ars

Avril

F6vr ic~r

l-------------~--------------T--------------~---------------~
1 '1' ' 08Uf. S i Poussins i Taux :
l ' ,015 1 i 1. ' i, l l 'l" l' 1: 1 ncuJJ(,~S l cc os i -:~ r:;c OSl.on 1
1 1 1 1 P 100, 1
1 i ; l ,.' i[ ···.. ,-----------t-------------·-r-------·-------T-------------- -, 1
t 1 1 1 1
1 Il! 1
1 JanvL~r : 1. 991 : 1. 503 75

1 1
1 2.4S0 i
; 1

1
i
j

;"lai 2.050 1.205 SB

Juin 1. 325 553 ta
Juillet 375 ~?11 , fiO~ &.' ~. ~

-~-----------------~------------_.~-------~-----------~---~~~~

Le pourcant~go moyen ~i~closion est dG 6~,6 %.
Le taux a diminu6 vers la fin ?arC8 qu'il s'agissait je repro~

ducteurs trop âg&s.

Pour les noulGts d.:: chair 61ev6s au C·3ntr<? avicol~

de Sarh, Il indic';} de consorrJllation est plus bas qu'_~ celui de
l'cnsemblo d~s élevages de c-l i :')jaP'!ona. 'Rn hQDJv pôrio'1'~r il sc~

situe entre ?,? 8t 2,5. La maximum, ~n ~~u'~~is8 ?§ri~d~r est
de 3.

iD iD / Il ..
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!jn~mR!': DR P0USSn~S PT\08UITS

?\nn6e 196s3 1969 1970 1971 1972 1973_.---
'Nornbr~ 12.370 2·'1. 9;:~O 13 .0 S ,1 3.702 9.706 1] .1:")5-----

Son action est port0e vars la vulgarisation at couvre
tout le Sud~Ouast du pays~ a savoir les pr6f8~tures 1u Logon]
Occid<.mtal et Orienta1 1 d(~ la Tandj il<5 8t ou ·'1.ayo-Kebbi. Son but
est IDamêlioration dG la raco locale, tant pour la production d~

chair que pour la ponta. ~n raison de IDinstallation réCGnt2 d·~

la station p ses "lctivit.és rGstGnt Gl1core li!"1.itér~s. La station
dispose dG 600 r;~product8'~rs 1r.: SOUCh8S par .:mtales 1 qui ?On:i8nt
des oeufs destinés 3 l'incunation.

Ouelques éleveurs indGp~nQants ont au total un chcptol
de 1.000 pcmdeuses qui fournissent 0n moy:mne '1e ·100 à. 600 o~:mfs

par jour 0 La v(mtc jas oeufs d'; consommation est e:ffectuéo Dar
les aviculteurs eux·-mêmos.

Q.la.nt .! l i élevag,,~ du poulet de c''lélir, il a commencé dans
le courant de lDann88 1973. Los quel~ues g8niteurs ~istribués en
milieu rural n'ont pas encor8 donn~ des r6sult3ts apor6ciables.
De nombreux problèm(~s ''1 1 ~levage r8stent sans solutions.

La production nati'.Jn.qle a 1~lartir r:le l' élo~Tag':) moderne,
des oeufs d:~ consommation ~t d·.~s :r:'oul~ts de chair s',~ chiffrc~,

pour l' ann 613 l 973 COffinl:3 511 i t

Les oeufs de consommation

- :'1 DDjaména
!'loundou

.. Sarh

Les poulets 'le chair
M

- i:J ' Djam6na
"" 'ioundou
- Sarh

630.':>00
267.000
350.000

1.'2~7.000

15 .. 552

<1. 563--_.--
20. 115

Indéterminé

o .1 ..
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CGS chiffr'3s rappm: tCs ;l la '?0plll,"\tion )T'ontrent la l')art
insignif iante d,~s apnorts "je C(::t Clevag'.~ ':),lX' ru?port aux }H3Soi'1~;,

C'3peniant: son impact socio-!'konomiqu~ ('~st i.nc1.:"5niabln. ;; "::t.borcl,
an raison du nombr'2 d2 familles gu' ·~l10 occupe, du 16bouch" CO~­

merci::!.l gu i Glle offre aux ,?roductcmrs n~,'. c~r~ales: de T>0i Sflon
et d'autres ingr6r'lients Gntr;:mt flans la Ti'\brication '~~alijY'>'::::!1ts

pour volailles. Ensuite, il faut ajouter que cet élevage ~~r~~t

la revalorisation 1e certains sous-pro1uits agro-in1ustriols
autrefois aban10nnés jans la nature ou d§truits par le feu.

Sur l(~ lan èl0 la. Droduct:i.on des oeufs fl,'3 consommation:
on ?eut estimer ~ p us 1e 1. oao personn~~::; ceux (rui déop,~n(~c!":.t

tie l'avicult.:?ur moderne. p.. ···l i vj"lm6na., Cf':!UX qui vivent (h 1..":'), pro'
duction des oeufs constituent environ ,1GO fnmilles r 16 ~ Sarh :1t

16 ~'1oundou. Chaque personn~ qui produit nourrit ·':lU moins un'3
dizaine d'autres individus.

Sur l~ lan de 11 productior. d:~s poulots dG chair i ;~

Coqville ~ 1 aInl.lles." à Sarh 9 fa,mill(';!s r " ~~.ollndou f qui C!st
encon~ à ses l'J3buts p 7 famillc;s viv8nt do C·2ttC activtté. La
production avicole notl'-"rno fournit actl.iel18ment ~ l' état ::)er!pan~':nt

du travail A plus de 227 personn~s. Bian qu'insignifiant 3n co~pa­

raison du nombre de j :mn,;;)s san.s travail, l' espoir~st perMis d",
voir C8 secteur encor8 vierge, attirer un nombre ?lus im~ortant

d'exploitants.

Quant aux fourniss8urs dos rnati~r8B pre~i~resl 13 nom'­
br8 est ?lus important nais 1ifficile ~ déterminer. ~epp.nnant,

les transactions au niveau ~c cette production ont r8pr~B8nt~,

en 1972, une SOMme dc~ 7.0?7 • .::39 Ti'cfa.

Au niv(:lau -j~s avicult".;urs. !J(~S r':\cettes off3ctuéns
en 1972 ont été les suivantes ~

- R;cettGs provenant :'ie la vr:mte 'ies oeufs de
consomma tion . ~~' Dj amén;l; S"lrh r ~~oun1t)u ...•

-- Recettes provenant d(~ la v8nt(~ da8 ponlets
de chair, dGS coqs de vulgarisùtion 8t d~s

poules de réforme des trois contres 8n 1972

30.1'17.667 "'cfa.

11. 100. 7J 5 Fcf"!.

La production avicole mod(:'!rne a rap:~orté en 1972 aux
aviculteurs, <14.548.380 Fcfa" d'a.près une (~stimation qu~: nOt!s
avons faite 1 ?l partir (les rapports ;;mnu3lc:; 13S trois c~Dtr:"s

de production (N'.Djaména, Si'lrh ',;t '~!oundou) .

En utilisant 227 familles et sn ra~portant ~ c2llos-ci
tJ1.5iH.380 Fcfa" le r3V2nu 1!1oyen annuel de cha,!ue aviculte;)r~st

alors de 169.248,~O Pcfa. Ca chiffre est inférieur ~ ce ~uc

r~vèle le direct~ur du C~1PA ,'fans son rar\[)Ort d' aclivité d,~ 1973 ;

• CI/:::> ..
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~Le bilan établi en 1972 nar le g4rant du qrou~Qment ie ~~rch~

nfait en affet r2ssorti~ pour 13 avicultaurs un h~n5ficn net 1~

"5.671.390 ?efa p soit sn ~oyenn8 315.105 Fefa rar Rvicult~ur]

u avsc , pour Gxtr~m8S, 889.2{0 Fefa ct ~5.195 Fcfa" (91)

Lorsqu! 'Jn eom:""'lr~ c·,:s c1:li ffres au r:}v~nu (\nnu~-::ll nr1lt f",,,"

te:tc~ d 'habi'cant j 'unchadion qui .lGt ':"le 30 jollars l soit
19.200 :Pefa i on p'2ut 0ir:; qU\-;; l''l.vicultsur tclF:!.dien.:'\. un,~ Sit'.1,l­
tian enviable. CCltt.:; activitn constitue une ?:r.offiotion s,)cülI2" ":our
Qi~5 1Y.lrsonnes 1ésocmvré<:!5" r(.iduitQs i\ 6···7 mois de chôma~7~:; ":~''Jn:1ar~t

l' ,"'lnnée..~\ussi f"libL! que :;oit 13. limünsion au 1 ;:;11e .~ ~ti.o"'~t rJ.:'l.ns
l' éeonorni8 '1ational:~; (~lh~ î;ontribu} à arnélior8r la s:i.ttFlti,on
6c()nomiq1j'~ <3t social,.:; "~ans J.'::!. '.:'·"lYs.

CONCLUSION DE Li\ DBUXIF"m P,\'R.TIE

LiétQ]e dG l~ situation actuallo ~~ 11 aviculturo tcha­
dicnn2 nous a fourni un8 vu~ 1Ionse~bl~ 10 la ~roduction avi~iro

dans le ?ays. BIla nous a d0nn~ l'oc~asion d8 eonst~tTIr lÇ~normo

potentiül êeonomi'111Ç d?- c~ sc:cU:mr, ir:r..'J.tionnolleT"l''nt ~;xI'loit6.

Le poul0t de ch~ir tra1itionnel r~nr6s~nt~ un marc~~

très actif; bien que disp~~s~. Il f~udr~it liintêqr3r à un syst~me

de production eohérent v ,:m é1 '1rqiss''1nt l 'orLmtation :":L~ 5'::!. !""lro­
duction.

:'ialgré ses 'Mo1:::;st-~s moy·~msv l'aviculture mo";~!rn'') r:o'1tri'~

bue 5. faire vivre un nombrc; irmort,'lnt de Tchaiiiens. Il faut .~t<m··'

dre son dom:lin8; surmont'~r los ri'lu1tir1:!s ~lifficult:"'~Gv revoir 13<3
struetur~s pour 1ynamis3r 1~v~nt~g3 la ~rod~ction.

Pour y parvenir 1 il f3.ut déq;1ger 1 1
;~msembl? '.les jif.fi··

cuItés actuellement r2ncontr0es ~fin d~ leur trouvar les solu~

tions adéquates.

~. o.~
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P.~.'RTIE

TtB\!CONTRES

L'aviculture traditionnelle vit ~e la routine. L'avi­
culture moderne est à ses débuts. L~s 1ifficult0S à surmontor
sont nombreuses pour que ces ·1,ux systèmes d'ex?loitation nu
cheptel avicole national connrrissent le succès attendu. Les
obstacles se situent au nive~u d.~ l~ 9roduction, de la commer­
cialisation, ct de 11homme qui exploite.
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COT1F~cnuJIR?'Tlm!

lI.- / AU NIVEAU DE Ll\ P~ODUCTION

1 °) LES 1':'>'''·'''''''1'18 D..... l lELE1T'!'''''r:- Tn 7l l)ITI'"'1\l"'TEL>· ••••' .... L·'4.~,l....... ..t:.I:..J. v;:1,l,,:i.\.A , .•.. 1.,... • '...Js,) ~_I

1.1. Las prédateurs

Abstraction fai b'l ,-Je la technicit6 d,~ Il exploit;:\nt ~

question sur laquelle nous reviendrons, il faut ici mentio!î.'1';r
que les enfants peuvent sa livrer à la destruction inconsid6r00.
des oeufs en l'absence ~0S gran~es ?arsonnes rGt8nu~s aux travaux
champêtres.

La civette~ la m~nqoustc, le ch~t s~uvnge ou scrv~l,

1 a zorille" sont de v~rit-"lbl~s ennemis des ?oulets '3t des ~ouS"

sins. Leur passagc g toujours nocturne, s(=: ll1:7.nifest'J le '~nd8m.'1in
par l~ ~erte d'un ou de ~lusieurs roul~ts. Tous les paysan~ IJ
savent at dans les élevi'tg8s contrôlés ils prennent L'l t:'lr5cRution
de bien f'3rmer les ouvertures à la tombée de la nuit. L~s OiS;3âUX
rapaces constituent des enn8mis non néqliq~ab18s pour l'61~v~q0

traditionnel. Les serpent.,:> pcuvcmt Si introduir8 d,:'lns le :,ou'~

lailler et causer de gros 16q~ts ~n consommant dos OGufs 011 8n
tuant des poussins.

Une ;;>ou18 qui"\ assuré Il t:iclosion de huit ou rlix poussins
!>eut SQ retrouver 1 deux semrlin83 a::..~rès, avec trois ou quatre pous
sins, le resta étant em?orté p~r les Drédatours.

1.2. La sous-nutrition

Elle joue un rôle de premL:r nlan. LI f'lbSCnC'2 .j 1 aliP1'~~n'

tation rationnelle pr§dispoS0 les oiseaux a tout~s las malaii~s d(~

l'élevage; s'y ajoute l'hygi!na d€fectueus8 ~0 l'h~bitat, d~

Il a.breuvemcnt at de l'environnom'1nt "3n CJénér~ 1.

. ./ ..
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2.l. L~ mat6riel aniM~l

Le choix laissé) chaque ~vicultBur ~'i~0ort3r lui
m!M0 sas ~oussins constitua un handic~p s6risux ~u contrô10 •
sanit:lire ct à lr.l ~'jro':1uctivit6.

Il faut s j approvision r t'3r en'lns lL')ux sûrs ::m v.'ll;~mr

génétique. Le manque dl inforT"Fltion 1~s avicul tGur s l '25 fHl'l~n'~

à 8 '~dre8s0r à n' importo quoI ")roduct,~ur d(~ 7.'::oussins f d'où
l'introduction de m~ladi8s 9r6judici~blos au 1êv~~lonnem8nt ~"~
l'élevf\ge. . . '-,

C,~rtl1ins 61}v'?urs, du .tait 1]11' ils T1cuv'-mt irnport ~r
librement los ~oussinst augm0nt8nt consi~~rabI8~ent l~urs

(,lff'~ctifsl S·:lnS être c,~rt,3ins d'3 pouvoir m:mor conv:::mahl :)1Jl'3nt
188 bandes.

Pour évi t~t" ton te s c("~ r, -j if f. ieu l t i': s ~ l (J T1')ono'~ol e :i' im~l()r­
tation doit être confié au C::mtre de ':od(~rnisation d,~s ?ro'1uctions
Animales (Ct1PJ',.) qui 1 SC~1.11; r1.V itaill::~ra 185 avir::ul t,:mrs >

L' avicui ture Jllod:~rne ~~st llne sjlécul3.tion lucr'tiv2,
Il s'ensuit que la productivit6 1es

SOUCh3S

utilis0as ti2nt
une place ~e premi2r choix ~~ns l~ rG~t~bilitf no l'~levaa~.

Tout08 1-2s souchas ni ont nas l~ rnêync3 nroductivi té' ni 13 méru':;
ada0tatio~ à nos climats.

!lc:;uf :lnn61~~s 1 i tlctiv.i tés [=ivical'3s n ~ ont PQS ;18rmis "1\..'!

dë~inir le tYf<; ,,'!() souche ;.)xploi tr'ihlé}. La mul ti1)licit-: rl,-,s SOUC:-l-:'S

essay'Ses d6montr,è! les t{itonœ))'1'l(·mts en ce dOrlainc. Trouv(~r u:>'
souche qui puisse réT1on0rc '1 ce gu' on "ltt,-mi d i ell~ deMeure; ':;'l'::')r~~

la prêoccup~tion des res~on9~b10s d2 la nraduction aviair2.

Pour la production 185 oeuf SI tant! N1 DjRMén3 ~u·~ S~rh,

plusieurs souches ont 6t~ introduites d~ns les 61ev~qcs d~ns l~

but d'améliorer la productionc;t d'n~sllr''''r d~ m:ül1':mr<:: r(:mL:'P1.._:mt.:~.

Les résul t"lts obtenus ont montr(î l'insuffisflnc() de c'31105··c1. Les
souches importées, malgr~ lour r6sistancG, rrfsent0nt dss d1fnil­
lanc8s pondant les ~ériod~s los ~lus chaudes de l'année, on une
chute nettG de la ~roduction ost enregistréo. DRS p311iRtifs ont
(;té tentés pour maint'3nir l~ !JontG ·il un nive."1u (lev~ dura::1t touL~

l'ann6e. C'est ainsi qu'~ S~rhJ d0S exp~riGnccs r~alis1cs ~n

1969 !1uis Gn 1971 ont porté sur h~ mt'linti':m 1(~ ln ponte a un h:mt.
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niveau :;?endant les chaleurs. La souche cm:.:üoyé'? et",i t la
Hy-lin"}.

En 1969, l'expêri1ncG utilis~it un poulailler sans
fenôtre, avec une v8ntil~tion forcée et un rrogr~rnn~ lumineux.
Le but de l'o~ér~tion ét~it de créer un clim3t o~ti~~l 3
llintériGur du poulailler, ~fin i'emp§cher l'en~raissem8nt d25

?Cndeuses et d'obtenir une bonni.'; J?roduct ion, Pondant le t 2IT1;':'S

da croissance des poulettes, le syst0me donna satisf3ction,
Au rnom(~nt de l'entrée en ~-~onte, qui coïncidait avec 11. p,r.'riod~

chaude de l'année, la v~~ntilation n'6t~it plus suffisantoL ~~

température ambi~nte 1u loc~l ~voisin~it cel18 de l'ext&rieur,
les ;,?oules s' '~ngraissaient, la mort.''llité s' ~ccrut et la ':"l0nt,-: fu~

très faiblG ~ 30 % (87). L"'t félibL:? productivit,~, 2n l'lars, "\vril
et Hai, est due 8ssentielL::?m'~nt :lUX p.ff8tS nu climat

40°" 17°C
% di'!ns cdrt'1in'3s25--40- i.1.2gr:3 hygrom·~tr l1u'3 b.~s

~~rties du tcrritoir8
- Bva90ration intense 1]0 - 350 mm
- Diminution de l''''l.rnétit : l~s oise~ux ne m~ngeant qu~

très pau et buvant beRUCaU? ne nouvai3nt assur8r l~

:}roduction (cro.iGs~nce et oeufs)

En 1973 toujours ~ SARH, ~V8C la m~rncl souche Py-Lin~r

au liau d'un poulailler s~ns f8n~tr2r on utilis~ un poulaill~r

installé 1 l'ombre d88 arhr3S. C~tt3 fois-ci 185 résultats fu­
rent meilleurs : 45 % de ~ont8 at mort~lit6 ~lus f~ible. ~~9 f~it

ri' avoir un gran.:t ;0"l.rcours Œnbr'1.q6 ;:; 1,;\ fiis':")osi tion d~2S voV'.i.llcs
ël. donné dos suj ets ~lus robusb_~s :~t moins gr."l8. T),~ :.>lu5, l.~ ')()nt~:

~ ~té mailleure" (37).

Diun~ façon gén&r~10, l~ ~ro~uctivité d~s 1iff~rent2s

souches pond2uses S~ situa antr8 15 et 50 % 8n moyann0 ~V0C 1es
minirnums1.utour d:: 11 %.

Pour les poulets Jo ch~ir, 1~ r0nt1.bilitG tient ~ux

conditions d'élevage. A CoqvillG, be~ucoup 1'Glev2urs tournent
à 1'1 limi b~ de 1.3. rent:3.bili t\~. C\üa. -:;:st riû b,,;(-1ucou"J ';)lus :;. 1 ;:'1

vironn2ment qu'à la f~ib12 ?roductivit~ das souches. 'es bâti­
ments d8'3tinés à l'él'Jvage dos Vè,:1UX fur'3nt trailsformés ·3n ""ou­
laillars. Le systême d'.3.6rl.tion d0 caux-ci n'~tait ')as conçu
pour C:2 type dir~levag:3. I~n ;;ffet, il ni;ê!xist: quiun3s7'i'lc'; t'1~

environ 20 c::mtimètn:s ::mtr-2 13 mur ot 1"\ toitur·~ 1~ tôV'!. L.::s
poulaillers furent transform5s ~n fourn~isGs i~ns 18squolles y
r§gn'lit un'.2 2.tmosphère viçi82. La~hoto ''10 l, ,.:m :)'3.g2 93, nous
montr8 l'un d~ C3S ~oul~illers. P~r contra, ~u centra 12 D~m0n8·

tration d'Elevage et d'Aliments du (~l.~P7\, 1.:] rrmti'!.bilit,s ·3St très
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satisf'1isé1nt2; C1.r l'cnvironn2;'\~-..:nt ,:.!t l'J8 conditions 1 '~H~::V~lq-'

sont corr'2cts.

2, l .3. Choix :1'~S souch:.;.8_..... _--_.- --_-. ------

L1. rcch·~rch.: de Bouch"s ?d·3ryt,~'')s'\u cli:!TFl t tch:'10 i'Jn
s~effactue 0ncore. L i avicultur0 tcha1i3nn~ sIest ins?ir~~ i~s

r6sultats obtenus a111~urs ~our si~difier. "3rfois las tristes
r§31it~s du t3rr~in ont prouv~ qU'J ~~S r5~ult~ts ~cquis d,ns
un territoire ll~ sont 'las toujours tr~ns~os~b10s.

Une étable ~ VA~UX tr~nsform~~ en ~oulailler

•

Notêr l' t'!.b[H:mC'~ :.:.r(2squ3 tot-").l'J cl' ël,~;ration l~t la m(1uv,'lis'~ '1d .... 'J··

tation du b~timent 5 usagl ~-~ ~oulailler. Il n'2st Das possibl~

de ;}ercer j'2S ouvertun~s .j,:;.JlS 1-;5 JT1urs (m banco J sous r~in,j 'L,:
provoquGr l' sffondr'2JTlant 1-,. bâtim';nt.

• • / 0 (1



o • / ••

L~35 différent25 s0uch~s ~roductrices 'i~o~ufs ont ~t~

l(~s 5uiv3ntes

· La Leghorn b1~nch2 ~ Bl13 s'~st ~d~~t~n ~u climat
et donn~ da bons r6sult~ts. ~aux mAximal 70 % taux minim~l

55 %.

· L ';\rbor ?\cr(~ss 0 SU7,ortr~ hi ::'n Vl chaL~ur mais 58

révèL: fr3giL~.

· La Hy-lin2 ! C003t l~ souch~ qui ~ manif~st6 l~ ~lus

haute ~da?t,tion. Lorsqu'81l(~ 2St ~l~céJ ~~ns un 0nvironn~m8nt

satisfaisant, 8113 est bonn2 pO~d3USC, su~~orta bicn la ch~leur.

ct sa ponte (L"mh:mre plus r,jquli~r':::;. J, 1 inconvénL:mt :;'";st 'lu v '?:ll:~

est s8nsibla aux rnaladi~s.

Pour la ryroduction d0 ch~ir, ~GUX souches sont utilis0?s
actuclleme~t : C2 sont la qhodB Island rad ~our la vulg~risatio';

la. souche Hybro ;?our le poul(~t 3::; cha ir. 0fln'3 C ~rt ":tins C,"lS f la
Rhode Island a 6tG utilis6e ~ i~ux fins production des osufq
at ~oulat de ch~ir. Ell~ ost tr~s rustiqu8, s'ad~nt9 ass~z bie~

au climat, mais sun;)ort'3 mal l'::s fortes ch'l.l':mrs.

La souche ?ybro pr~s3nt0 un~ ID2tlleura ~roductivit~.

Bien adartée au ~limat, ~118 donns ~n R ~ 10 s2m~in3s des indi
vidus dG 1,5 ~ 1:3 kg de ~oids vif~ ~V2C un indic~ ja cnnso~­

mation d:: l' ordr,~ je 2, a R 3.

Bn g0n~ral, l~ vi~ 6conomique de l~ v01~il18 imnort6e
sous forme de noussin i!un jour ost beaucoup tro~ courta nour
exprimer d'adant~tion ~~s oiseaux.

La baiss3 d;~ 1:'). croissanc'_, ::~t l,., t'lUX d'l !Hort,'11it··
inexpliqu~s sont les s~uls sign83 qui tr~duis~nt la fr~gilit0

des souch0s imnort6eso ~ S'1rh, 1;3 t~ux de f6con~it2 2t dU5closion
ont ~tê r~s?activ~ment de 20-50 % ~t ~'J 15-SS % ~n 1969 sur ~~9'

souches Plymouth Rock. Ces chiffn)s d6notent l'insuffis"'ince de
la m~îtr Ise des souches. La cr':;:'''ltion d<~ soucl-}es ;Y'11,"')t,?,,,s"i noS
climats doit êtr3 envisag~e. Une section n~tinnalc 10 sél;ction
rattach,:,,) au Cnpf\. (C8ntn~ dE':'. némonstr~tion ri' El.::Vflge ~~t d' ;"li "
monts) devra sloccupcr de ce problème.

2.2. Problèmes 12 l'~limcnt~tion

L<;!s multiples êè:SS,'ÜS rl::: formules aliment'3,ir:~s entr ;['r18
de?uis l'introduction dG l'3viculturc mo~erne d6notcnt certnins
t~tonnements, bicn qu~ ~0S succès n~t3hles ~i8nt 5t~ obtenus
dans quolques élev"lges. Les grands ~robl~mcs ~1 l'~liment~tion

sont;



• • / 0 •

- 95

1. L'a:?provi5ionn'~I'1":mt r-':Cluli3r on J'lFltiôr'js ~)r2'Tll'~r:;p,

2. Ln conni:üss~mcc -j')5 consti tu:mts ::h~s "ilima1ts .

3. La pr~sent~tion des 31imonts et l?ur utilis~tion

1. Le con1itionnement et le trans~ort

5. L,,~ stockag:.:l ,è

6. Le ~rix 1e venta ~es ~lim8nts.

2.2.10 L'à;rrovisionnem8nt r§quli3r en matièr~s

m::~Œ!~f.~§:.

Surtout en c~ qui conC2rne las c~rGalJs. l'~s fluctua­
tions p0riodiqucs des ~)r.ix ,':lU niv;('lu 'l'3s tnarch0s n"} sont ni"',S :1~':s

factaurs 1'Gncouragemcnt ~our la production avicole tch~di0nn3.

Si le mil se vend 2ft l),Scl1mbn-:l "'LT.:mvicr ,,\ 7.5 Fefa ls kilogr'"lmrnJ y

'3n rt:ü-Juin-,Juillct~n"oût~ L~ ":'rix mont'.3 f'lci18mentq 50 !<'cf'l L.'
kilo et mêm"2 plus. "

Comment 58 présente 10 JlFl.rch~jes c.:§r[4"lh:s ?

Lé:~s ;)')tits cornITk'rç.'"lnts vont sur les m~rchés "les vill.~q':s

Gn fin df,3 r,§col tJS. t. ca TT'C;I71'-,mt, le: p,9.yséln ,,,\ brjsoin d' arqent,iOtH'
ses fêtes (Nouv~l ~n, Noôl, ~amadan( AtC .•. ). L'offre en C~tt2

pério1i~ de;) l'élnn83 ·.::st sup':?ricur:;; ~ 11. d(-)m"\nd(~. Tous les "qricul ~

teurs qui cherchünt ~ avoir j~ l'~rqQnt vont vouloir VGndr9 ,
tout prix. Par cons:'Jqu0nt, l2S ;?rix vont tO!nh:"'!r. L'3 kilo àe; T'lil
se vendra 14 1 15 Fcfa.

Li3s pstits comm~rç9.nts :m !:,rof i t:~ront rour :'lch.~t,'?!r ":h;;3
quantit0s énormGs if;) c0r'hles qu' i.. ls rev8ndront un ',cu Dlu., t,ri
aux grossistQs des villes ~m r.2"\.lisant un:;: JTVlrg':~ bl~n8fici·::ür-ê:'

subst:'lnti2llG. Les grassistos vont stock~r l~ur mil jusqu l
) l~

pf~riode de soudure, et là ils 1-, vemiront :~n sur::mchèro. T.Ç? S.IC

de mil de 100 kg ach8t6 au ?~ys~n 4 1.~OO F ou 1.500 Fcf~, voir:
1.000 Fcf,). dans c(:rtains c'\s, 5,~r'1 v',,:nrlu '1. 7.000 ou .J 0 000 Fcf~

(m 'i-.iai-Juin -JuilL~t-·:r.wût. Il f'1ut "1 jouter -'1. c 2tt(~ h"mss8iu ~':rix

des c2ré~les leur ra=~té. Pour évit2r in subir los cons~~u(~nc~s

d~s va.rü1tions du cours d:.'~s c6r.S1.1t':s riur:lut Il ann·~~:', cl'nqu; c -mtr:;
:loit stock~~r une qU1.ntité suffüF1nb':! i;c: ~1iL 0r} ')our :-.lch,·,t':::r 3..
l',J,v,'lncG les matiêr~s;'r::mlièr'.)s n'ScGss:lir,::!s .'1 1"\ ?r2n nr",,·tion i,.~~
alim~nts, il faut une im,ort~nt3 Jis~onibilité fin~ncièra, ëllnrs
qua chaqu~ contra ne vit que 4e l~ VGnt~ d~ ses ~roiuits, l'~t~t

n'accorda.nt pnS do suhv::mti.ons. 'V'1viculturo mo!l~~rn..:; vit ,,~t

fonctionne graCJ à l'ai~0 int~r~'ltion'1l0. Pour l ''lch'1t iu Mil
d'une v'lleur de 43C.OOO Fef"l, 19 chdf dG c~ntr3 19 S~rh ~cri­

vait ~ ·'Grl.cc à ln contributiol'. 1u P}\TT (Progr"immG :'\1 iro'2nt:'lir;"
'10ndi<'l1) 9 nOUS:l.vons ru ?lchetor 25,:? tonn85 de mil". S"'TlS c";tt'é:;
aide, le c,:mtre élur"ii-t connu d·~s moments difficil'}s.
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!\.ucun2 '3.v':'..nc;~·L.J tr 5 S0rC)r i0. n ';;xist;~ ';)our fl.ire f."l.c;?;

-3. ces :;roblèmes .".lÜ'1<::.nt"'..ir::.s 3.!"",nncls. ClFlqU ~ c ~mtr8 jongle: lit.t:~·

raL:::m2nt pour .1rr iv;'}rJ. bouc l':Jr un cyclo d:~ T"lroducti:m. L.os
rrix ?ratiqu~s an av~l 1~ la ~roduction sont C10vCs et inacc3s­
siblcs à la gr~nd~ m~SS8 tch~~ienn2.

LP~pprovisi0nnowant ~n noiSS0n s6ch6 iGvi~nt difficil~

de Juillet .'i ;,Jov~mbn~. Il '2st r~lrs '1'~ tr")UV':lr sur L~s m'1rch6s
lOC'lUX du :~)oiss()n s;~ch(~ riu f:1.it (j:.;~ 1 ~ im~0ssi.bilit;~ '1,2 S:'} r'2n(lr-'~

d:lns L~s villag3s jG ::'ôch'.;urs 1 c.-'ms,; rio 1'1 C0unur,.' d::,s rout0.C:;
rar l' ~~a~ au moment des cru,~s.

Sslon 10. Dir2ct8ur du ~MP~ "L'1 D5nuriu ~e cert3in05
matières ~rcmièr8s ~ une cons~qu0nc8 n·~ut~6tr~ encore ?lus qr'1V~

qU2 la ~rix da ravi~nt d~ l!aliment. Le m~nqua d~ constanc8 0t
li~quilibr2 jG la formul~ ~limantRir2 ~ntrltnent 1 chaqu~ chan02
mGnt un li strass" chez 1<~s"lni1n''1UXi qlli S2 tr,'1duit ?"r un; chut::; (1~

pont~ ou une baiss~ Je croit jes ?oulots, pouv~nt 2ntrain~r un
manque j'apry6tit et d8 la mort~lit6p quand l~ chang8M2nt d~ f0r
mule est trop brut~l" (90).

?\.j0utons que c'~rV,inl3 ')roduits ;'Fm coûtoux tcds rru~') L~ s
sons, l~s issues de maUnGri8, d8 rizerio, et l~s tourt8~uX i"r~-'

chide ont tot·3.h~men·t dis;::J'1ru sur les ITl"1rché~'3 ces ,if.~UX ~'~rni.'~r.~s

3nné0s A caU82 de la s6ch8rassa.

Le manql.l J .je conn"l.issanc'~ des Cilr,'lctGr isticlU:}S br)fn~.tolo~'

giqu"~s Jes :,roduits utilists oblig;~ ~ un t.1.tonn2J1l8nt rj:ms 1: ,~t"l.·

blissam3nt d2S formules "11irncnt~ir~s. L?s c"1lculs th60riqu8s basés
sur l::!s :;stirrvatiDns COmfl()rt~!1t d·} Qr:l.n-1'-"3S marg85 .j l '::.rr::,ur s. Si
nous .~x::lminons .J.ttc:mtivc~m8nt les d'~1.1X formul;;s ~.lim~nt"lirüs ~St ... ··
blü~s p:'lr 1) C~1Pl\ an Sc:?tembr.! 1973 (t"'l.l;l<~"\ux 15 '3t 16 'an ;-:'ûq;:;s
97 et 9g), l'une j'our non:l~us8 ,:!.t l'autro 'îour '10ul'3t j.~ ch"\ir
0n finition p nous const"1tons 00 f~is~nt la co~~~raison avec 188
normes'ldmis'~s )'1r l;:! ~'~ation,al -q.2s8arch ':::ouncil d~s U. So1',. J de!:.:>
erreurs qui sont prCjudici,bl~s ~ la ~roductiDn.

~vant de tirGr 125 c0nclusions du n~s obS0rvations;
'2tablissans tout dl abord le: tabl.y'lU cOP1.p"'r"'1.tif .

. ./ ..
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1 \:

1 ComL)Os~nts Poids Ell ,! ';~PB C'1 P i

1 1
1 ------------------ ---._----- ------ ------- ------- -----.___ •__ 1

1 l
i 1
1 Sorgho 355 1210 2662 10,65 99, ,~O i
1 1
1 "lais 200 674 1930 6,00 76,00

Blé 115 369 966 11,05 i16,OO

Son d,':":. blé 100 166 1130 U,OO 11:1, on
T. 7l.rachidc 50 119 /230 9,50 32 v OO

P·"1r inc~ d8 poisson 30 76 1273 117,00 6'3 f OO

, F3rinG cl:? sA.ng 50 1,n 3a20 l,50 J;50
1
! Far in,:; da foü~ 30 105 1920 3,00 19,50
1
i Coquill8 d 'lultri3 50 1335,00 2,001
1
i PoudrG d'os 14,30 '1.9,1,71 225,20
l
1 S(-;ll 5i,
1 Vit,"lmines 0,51
1
1 CaroDhyl 0,031

B.H.T. 0,20

TOTf'.UX 1000,30 2196 159136 25 g 03 68;56
, l ,_...-~ • ..... ,.._ •..,. ._.. • ...._,. • .....-._•• , ..,-_ ... ac~

Les caractéristiques d3 cet "1limcnt
""'1/' g d' l' t ") Q 9cv" , /'u'.K a l.rnen "' "") Cl ,.c '1_;{g

YPB en % ~ 15,9? / 15 %

Rap?ort calorias ~rot6in~s 131

Cil en %

P en % ~

2,50

0,635

Il • / " •
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'l'ABLE "cU -:'J 0 1 6

POULET

1'~'-"'-------------- ........ - .- .... ----- .... -~-- .....""-"'--"'~-"" .. -'....----- -.---- ..._....- ~_...-.'-'..-_,~ --~--..,. ,.~..
Com::}os:mts Pi') i -1 ~3 '?' ! '11'13 C'l. P

Sorgho 3'19 ] 190 2617 10,1::7 97;7

''Led s 250 8/12 ?.~ 75 7;'')0 95

Orge 100 282 900 10 ~i,O

?emoul.=ige 50 9] 6,15 11 76;5

l'''arine msse d'3 riz 50 132 360 ~;50 62,5

Tourte:'!u d v:rrachide 50 ];9 ?230 9,50 3~

r Farine '12 --:;0isson 30 lt); . ]2713 117 63..

Farin,~ d.--' sang 50 lin 33';!0 l,50 (,5

Fari.n,:; a.-, foie !.J.O ]i..~_O,t1 2560 /' 26" '-" ."

COquille d'huître 13 ,1.77 O,t:

Poudre j'os 12 4V3 139

Sel 5

Vitaminos 0,5

B.H.T. 0,2

; Amprolmix 0,3
1
1 Terramycine 0;03,
1
1

1 j .: TOTAUX 1000 30'19; S 16185 ] ~68.(O 636.. 7 ~, ., (_~_~ ~ ~~_~ ~_~_~ ~~~_~~ __ ~. "U~~~.

~es caractéristiqu~s dG C2t alim8nt .

E~/Kg d'alim~nt ~ 3019 Kcal/~g

~'1PB ·8n % ~ 16,:3

~apport Calories/ProtSin~s 181

Ca en %

P en %

1,07

0,60
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-----------------~-------------------------------~-~-~-~-~~--_ .. ---~.~
• "'J m·'" r;J ~ '"' r.> '" !j , or .... s .1. •./.m ... ", .. -.:> ;
i 1,""\.1.r ).:;} '1" P " r. 0

Energi.:: métalx:l1iMblc en Kg/ali11'P..nt
l1atièr:} protéi'1u~ brut·":! en %

CalorL~s
Rapport P.r()téim~s =
Calcium en %

Phosph~re en %

~"896
15:93/16 %

131

2,50 %

0,6 %

2.800
18/19 %

153/158

2,25 %

0;6 %

~lirnent Poul~t de chair finition C;~A 1973

=

Energi~ rrBt:-'1.lx>lisable en Kg/1I1iment

Hatièr>3 ?rot6ique brut(~ cm %

Rap?ort Calories
Protéines

Calcium 3n %

3.049 3.000/3.200

16,8/17 % 16 %

181 187

1! 07 % 1 %

0,6 % 0,1 %

• •/10 •

L.~ ~ ~.~_.~ ~.l

LGS caractéristiques d~ ces deux aliments ~

Ces deux aliments sont tro~ rich3s en énergiC? I,2 Dr3rni:Jr
donne un rapport CalorL~s/Prot6ines très éLwi'}. L2 t:'l.UX de ffi'l.tiè··
res protéiques brut3s d3ns 1~ r1.tion ~ondeusQ 8St tro)) f"\ibl r::.

Il convi:~nt de s'Julign\3r qu.? seul l' dquilibr'3 de quo:ü'­
ques5léments est ?r is ;Jn consi:idrôtion. La ten'.~ur en âcid8s "lr:lin' S

assentials et en olign-~1~m3nts ost inconnue. O~ cas 0lé~0nts

jouent un rôle déter~inant dans la réalisation des gerf0rmancGs,
tant chez les ~ondGuses que chez les noulets dG ch3ir. L~s

perform.'1nces :::!nregistrées n3 s0nt d':mc :,):16 sur~renantes.

L'installation au CDEA d'un lah0ratoire national 0'ana~

lyse des pro1uits 3t des ration~, ou bien 1~2nvoi 1'éch~ntil10ns

pour 3.nalyse, nans las labon~.t0ires sl:écialis2s f rendrai t b831lC()U~)

de services. L8S fJrts indic2s de consommation notés n8 s0nt-ils
p:lS liés à un mauvais équilibre 1~s formules alim8ntaires ?

L3 problèmc3 le plu~ cOJT1:}lexe ~st celui d(-~s c,.5.r;Jah~s.

Les modes de r8colb~, d(~ tr,1.it~mont 3t d,~ conservati")n sont tr2s
divers et varient d'une région à l'autre. Les pr0duits achetés
ont une c0m9osition très v'1riable. Le t~ux d'humidité diffèr~

0norrnément selon que les c6r~al~s rrovicnnent de la zon~ soudan")­
guinéenne ~u sah6lienn·_~.
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La. richesse en humidité se tr,'l1uit ?é'.r d\~s ;.Jcrb'35 'J,"}

. ::loids ;lU C0urs du stock.'lgc, ;~in5i quE:, l'ont mrmtré '.1O"1G')1)IN ~!t

RIVIE'qE dans l'étude sur 1'l':l. v·"l.h:ur brom'ltnlooirrue '·1 150 ·.,,1.i
monts d':~ 1 'Ou·:!st~:\fric.,:ün". ?\ 13 lecture dG c;t "'Quvrao,"'l, t"m C0n9~
tato quI une c~r6alo issu3 s0it :lu Hali, du Nisrl~r r d = ia B::\Ut~··
Volta ou du Sén6gal, tous ~.'\ys du Sahol, ne:l. pas 1:\ môme c,:,m')':)­
sition. Les différen~es sont yarfois grandes, m~m9 ?ris d~n5

la même latitude.

L8S écarts obs-arvés ne ;}cmvent ::V:1S Gtre imout:\1:,les 8"U­

lement aux erreurs de dosAge.

Il est nêcess~ir2, si l'on vout rent~bilis8r 135 9r~duc­

tians '\vicoles, dœ bion c0nnaltre l~ v~18ur brnmatolngi~l~ '~0S

matières premièr·.'!s cfui entrent 1rms la fabri~atif)n des alim::mts.
Lo mauvais équilibre alirn3ntaire ~eut fr9in~r la pr01ucti~n ~Up ~

la limite, œntralner des troub10s chez les oiseaux.

2.2.3. Présentation d8s alim~nts 3t l~urs utili·
§~~!QÜ§~··_-----------------------------.

Les ëllimants complets ~roduits au Tchad S-3 :Jrés'2nt'2!1t
sous forme de farine. Cela est contraira ~ l'instinct qranivor0
des oiseaux. Cette forme 1'1.~.1 ada;?tée, favoris? le 15mêlag~ :'\.11

cours du stockage et expose lAS vitamines ~ la dégradati~n. En
outre, les aliments farin8ux antralnent un ?lllage ~u m0rnent
de l~ distribution aux volail13s.

Les aliments pr6par~s sont mis 1ans des sacs 1e jute!
souvent très vieux et percés. A l'usinage, on note rles ~0.rtes

au cours de la mise en sacs. Pendant les manipulations et le trans'
port les pertes augmentent. Certains aviculteurs distribuent mal
les aliments, ce qui aggrave les dêperditions. Le ~auvais état
des mangeoires utilisées (Photo ~o 2 ci-aprês) n:~st pas sans
inconvénient. Les oiseaux Y pénêtrent et gaspillent les aliments.
Quand ils picorent, ils en font tomber.) terre un'3 bonne parti~.

Il faut noter, également, l'intervention des dif.férents préia­
teurs représentés par les souris, rats et arthropodes.

Le handicap majeur reste le stockage. Les matières
premières perdent environ 10 % de leur quantité, car elles suhis
sent l'action des divers aqents, tels que les charançons pour
les céréales .. les rongeurs et 11'2:5 'lermestes pour le poisson sechf:.

0;> • / a _
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PHOTO ~Jo 2

tlANGEOIRF.S ET ABRBUVOI'R.S D~ Cm~ST!.~UCTION r~oc.~J.J~

- Les abreuvoirs conviennent, ~ la rigueur, pour les
poulets "dêmarrês", mais les poussins st Y mouillent et
prennent froid.

- Les mangeoires entralnent un fort gaspillage de nour­
riture.

------~~~~--~~---------------------~----------------------~----

. L'absence de b!tLments pour le stockage de ces produits
accélère le processus.

2.2.6. ~~_Er!!_~~_Y~nt~_2~!_~!!~~U~2~

Le prix de vente de l'aliment complet est en constante
augmentation, ce qui ne favorise pas le développement de l' avicul···
ture. Si une bonne pondeuse bien nourrie fournit 10 oeufs en
consommant '2 kg d'aliments, au Tchad la poule consomme ? l~g y0Ur
fournir environ 5 oeufs. Le prix de l'oeuf varie selon le poids
entre 22 et 35 F, ce qui représente pour 5 oeufs 110 ~ 175 ~. ·~ves

un aliment! 61 F le kg, on enregistre une paree de 12 F pour
.. / ..
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les 5 oeufs vendus R 22 F. pièce, sans comoter les autres
frais liés .3, l' exploi tat.ion': Bien que les ~liT!lents soient. Ve71"il1s
ces 1erni~res années au-dessous de leur prix réel, du f~it des
subventions des organismes internationaux (~AO, Pl1UD), un oro···
blême important de rapport de prix est lâ posé.

En 1972, le prix d'aliment pondeuses '3tait de 30 F. le
kilo â ~'l' .)jaména '; aujourd' hui; il e'3t de 61 F. Ce prix est
excessif.

A titre indicatif, les tableaux 17: 18 et 19 nous
montrent quelques prix pratiqu~s à ~-;arh, ;··!oundou et j.T D9jarnéna
pour les matières premières et les alim~nts complets nroduits.

TABLBAU N° 17

Prix année 1972
en Fcfa le kiloSARH

r---------------------------~-----------------------------------~~-
;
e
1
1

•1
1,
1
i
1,
1
i
1
1
1
1
1
1,,
1
i

~Ul rouge

Tourteau d'arachide

Farine de riz

Son de blé
Poisson séché

Sang séché

20

18

12

16

240

110

Prix aliment pondeuses
35 Fefa/kg

Prix aliment poulets de chair
40 Pefa/kg

Le problème de la rentabilité se retrouve avec le poulet
de chair. En 1971, le bénéfice moyen réalisé oar les éleveurs
de Coqville était de 145 F par poulet abattu. Avec l'augmentation
du prix des matières premières, le bénéfice n'est plus que de
25,60 F. La diminution de la marge bénéficiaire a entraîné un
endetternc:!nt considérable des aviculteurs dont le nombre décroî·t
sans cesse.

. ... / ......



24 % 25

lO % 14

45 % Il

7,5 % 50

?,5 % 70

2,5 % 70

1 % 240

3,5 % 10

3,5 % 20

0,5 % 60

?
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STATION AVIC'1LS :):s \·!OT]~·mou .- ALPŒl'1T PONT:''SUSBS (1973)

PRIX DB Vr.~~ITE nu VIJ...0 "AT.. IrlEI-lT CŒ·1pr..~T "

(en francs Cfa)

r---------------------------~---------------------------..--------
Produit de base : Pourcentage l Prix;

··-------------------------~~----·----------------t--------------:
.tUl rouge

:.'lalt

Farine de riz

Levure

Farine de sang

Farine da foie

Poisson séché

Poudre d'os

Poudr e de OCX1Uillage

Sel marin

Vitamines

Frais .j'usinage ~ Fcfa / Kg d'aliment

Prix de revient d'un kilo d DaliH"mt cOI'1?let

Prix de vente; 35 Pefa/kg

32,26 17cfa

"~._--------------------------------~---------------------~------_.~

.. / ..
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TABLEAU N° 19

PRIX DE VENTE DE L '~Lr1E~~T P0TJSSI1\T 1 ° A.GE JE 0 A 15 J()TWS

N ':)J}L1E;:iA 197 3 ~ B1'; F~.A!'ICS CF~.

55.7,40 F1000,03TOTAL

~--------------------------r-------------r----------r-------------,
1 : Ouantité/kg : Prix/kg : Prix total i
1 .... "' 1- ._.- ----~-.---------.-. 1
1 1 1

l Sorgho : 250 59 l 4 . 750 :
:~.laIs e 310 50 15.500:
1 Remoulage 50 12 600 1

: Farine basse de riz 69 12 3?B l
: Tourteau d'araehid8 125 30 3.750 i

: Farina de poisson 50 150 7.500
, Farine de sang 50! 63 3.150

Farine de foie 50: 63 3.150
Coquille d'huitre 15 1 22 330
Poudre d'os 10 1 15 ]50
Poudre :le lait 10: 150 J • .500
Poudre d'oeufs ]0' 150 1.:'00

1
Vitamines 0,5 1 3100 1.50r
Amprolrnix 0 f 3 : 1445 434
B.H.T. O~2 1 1920 374

1Terrarnyeine 0,03 1 22150 66,1
1
a
1
~

Frais d'usinage â la tonne ......••.....•.. ! 13,,70f': T;1

59.148 1<'

PRIX DU KILO = 69,140 Fefa, arrondi à 70 Fefa

PRIX DE VENTE DE I .. ' ~IJr1ENT POULBT DB CU"l.I~ - r'.!! T)JM~F;Yil\ 1973

~ ~'UI :H9 59 20.591
1 j'tais 7.50 50 12.5001
1 Orge 100 20 2.000
1 Tourteau d'arachide 50 30 1. 500i
'- Remoulage 50 12 6001
1 Farine de riz 50 12 600
i Farine de 50 63 3.150~ sang
1 Farine do foie 110 63 2.5'20J
1 Farine de . poisson 30 150 4.500
1 Coquillages 13 2:'. 2861
1 Pou1re d'os 12 15 130!
1 Sel 5 70 3'10
1 Vitamines 0,5 3100 1.5501
i B.H.T. 0,2 1920 384!
1 Amprolroix Of3 1445 431
;

Terramycine 0,03 ~2]50 6641
fi 1000,03 51.809 F
~ 1Frais d'usinage â la tonne • 0 •••• Il • • • Ct • • 0 • 13.708 F

PRIX DU KILO ~ 65,517 Pefa 65.5]7 li'
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SUITE ou ':'ABLEl\U '1° 19

PRIX TJE VEN'I'g DE L' A.Lr:·l~NT pmJ~)p.USBS - N 'l')J1\lvlF;~lA. 1973

-------~-~-----------~---~---~_._._-~~-------~-----_.-~----~-~-~-l' ,

, "l Ouantité/kQ: Prix/kq: Prix total, ~ ------------1----------1-----_._-_ .._-
!
1

~Hl 1 355 59 20.945
~

:'·lais
,

2001 50 10.000
1 1
1 Blé 1 115 10 1.1501 1
1 1
i Son de blé 1 100 7 700
~ !
1 Tourteau d'arachide 1 50 30 1. 5001 !
! !
~ Farine d,~ sang 1 50 63 3.150
1 \
1 Farine d(~ foie " 30 63 1.;3901 1, 1

Farine de poisson 1 30 150 ,1.500
1

Coquillages D 50 22 ) .100,
1

Poudre d'os ~ 1';,3 15 215
!

Sel 1 5 70 3501
!

Vitamines 1 0,5 3.100 1.550
1

Carophyll ! 0,03 1.950 581

B.B.T. Canti -oxydant) Dl:? ).920 38·1

.-...._-.- ..... ---- ... '" ~. ",.. --= __ .,. ........ ~... L'" _

TOTAL 1.000,03 47.~·92 1<'

Frais d'usinage à la tonne • • 0 0 0 • • • • • 6 0 • • 13.70R op

61.200 :'?'

PRIX DU KIT.JO ~ 61,200 Fefa, arrondi ~ 61 Fefa

___________________________________ • ~~._~w~ __

Q .1 ..
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3 °/ L'" CHOIY Dr] V"TF""'I"'T !) 1 -.::'T C'\7A"'P./--' _~, .- "- I...lt""'... ~.,n_ .!. ,.J .~ ....... J: \ ~ , ,;J ..:"

0~S tentatives a 'utilisation 1u matériel local dans
la construction ~es poulaillers ont été timijement entreprises.
Les poulaillers sont en banco, 18 sol non ciment6 est recouvert
de sciure ou de copeaux de hois. Dans ~ertai~s §levages l les toits
sont recouverts de tôles ondul'§23 ou bien ..le t'~rre 0 Les parcs
sont entourés de "Sekko~ ou de grillage de fil de f~r.

Les mangeoires sont des morceaux de tôles ondulées
repliées (Photo N° 2; en pag~ ICI). Les abreuvoirs sont dGS fûts
de kérozène vides renversés sur un plateau.

Dans les élevages semi-'industrhüs, en :iehors de ces
usteï'lsiles de fortune, la plus 'grande partie du mat~riel -'1' 3le~
vage provient de l' importat ion ~ du ciment en passant par l'~s

chevrons. Ces éléments contribuent ~ él;ver le eoOt 1cs infra­
structures de l'aviculture moderne.

Voici quelques prix

- 1 tôle de l,50 ID

- 1 chevron de 6 m
- 1 sac de ciment
- 1 mètre d8 grillage
- 1 mangeoire de 1 m

650 â 700 Fcfa
3.600 Pcfa
1.250 à 1.500 ~cfa

400 Fcfa
600 Pefa

Il faut un solide support financier pour entreprendr.Cl
la construction d'un poulailler réunissant hygiène et résistanc~.

La construction d'un local de 10 x 5 m, soit 50 m1, capable ~L~

recevoir 200 â 250 oiseaux, r8viant ~ ?SO.OOO Fcfa, si on uti­
lise du matéri8l importé.

Certains produits irnportés, fort o1'J.érenx, sont facile'­
ment attaqués par les terrnitGs. C'est le cas des ch9vrons en
bois blanc. Les murs non soignés présentent da nombreuses fis~'

sures oü loge une vormine intense. C'est 18 cas sur la photo
N° 3 ci-après.

Les constructions faites av~c du matéri31 local revi3n­
nent beàucoup moins cher et peuvent résister longtemps si 0lles
sont entretenues.

La combinaison du matériel local et importé; si el12 ~st

mal conçue, donne des r8sultats c~tastro?hiqu8s ainsi que nous
le voyons sur la photo 't':o 3, cl la page suivant8.

../ ..
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L'intérieur d'un poulailler ~ Cogville

Noter la mauvaise aération en partie supérieure et la
toiture en tôle qui transforme le poulailler en four~

naise pendant les mois chaudg.

4°/ L'ETAT SANITAIR?

Oe nombreuseS difficultés d'ordre sanitair0 sont
rencontrées dans la plupart des élevages avicoles, tant tra~

ditionnels que modernes.

Voyons les principales maladies rencontrées et la
prophylaxie à appliquer5

4.1. Les maladi9s
••

Les parasitoses .,ternes

Les parasitoses 'nternes peuvent être déterminées
soit par les vers plats ~ 'e cas 1:3 plus fr~quentest le Taeniasi'~,

soit par les vers ronds, ~ft~rakis, Ascaridia, ou bien les 1eux
associés. •



En él~vage traditionn21, le Taoniasis 1omine. C1est
lors d'=s abattag(~s qua 1'on 5'::; rém1 compte du d",~qr8 d' inf(~s1:-:'!tio'i
on trouve de véritahl(~s I1Glatr.:3s q'ü obstru'~nt nr'2!s'1ue totaleITlcnt
la lumière du tube digestif .1:i:n ,~levaqe s~1m.i-indusi:riel; c '·?st:
l'ascaridiose qui prévaut.

Les parasitoses externes

Les :"OUX , les tiques" 19s dermanysscs at la qa.L:~ :1'~S

pattas sont tr~s fréquents ~ans les ê18vages traditionnels. L~ur

exist3ncG est due aux mauvais3s conditions d'hyqi~ne da l'habitat
des oiseaux. La quasi-in~xistence de la d§sinfection des locaux
favorise là pullulation de ces p~rasites. Pour nous en renir~ ~o~~

te, nous avons choisi d,~ visiter ûntrr.: 21 t,~ur'~s et. '22 heur::::s;
certains poulaillers pr i5 au. '1asarO.. ~Tous "lvons ~lors retiré qn':3l'~

gues poulets de l8ur lo~e ct 185 avons fortement 88cou6s, au
dessus dU un papier. bVlnc étalé sur 12 sol. T.Je nombre ,l' arthrop0:'L~s
recueillis a été impressionnant. On notera ~urtout l~ pr~sen~)

des '\rgas qui sa cachent 1:", jour dans 1<::8 fissures du poulaill·r
·at ne sortent que la nuit pourattaTlor l,,~s volaill-.;s. Ccrtrt.ins
oisa~ux en arrivent â fuir leur habitation ' au coucher 1u solui1.,
au liau d3 regagner le poulailler, ils préfêrent p~ssGr la nuit
perchés sur les toits -1es c,~s(}s ou sur les hanC!'3rs.

Cus parasites exercent une doub18 ~ction néfaste:
d'abord par leur pouvoir pathog~ne, ~nsuita par le ~stress" quiils
imposent aux volailles.

Bn §levrt.gü s2mi~industrielg les Arq3S pullulent d1ns
les poul;;lillGrs.

La Coccidiose.

Ell~ sévit à li~t~t permanent dans tous les élevages,
mais son intensité s l 3ccrolt en périod~ humide. Elle c~us~ b~,u~

coup 1e mortalité p~rmi les jeunes ois8~ux.

Elles sévissent ~ lUét~t spor~diau(~ et ?arfois 81l~s

prenn~nt une allure enzootique.

La Typhose avi~ire.

Elle existe p3.rtout dans les €levages familiaux de la
campagne. Ccrtain'3G tr ihus du Tch"1.d 1"\ qU3lif i':mt 18 "D~qan\::i,

c' '3st~à·wdirc maladi0 de prostration, à cause de l'état ty?hiquc;
gue prend l'oiseau maladQ.
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La Maladie de NewcastlJ.

Un2 épizootie ::l r;lVaqé en 1953 une qranct;~ nartLe rlc: 1.a
population aviaire tchadienne. DeDuis; on nGavait plus parlé ~e• •• 1 •• _. .-

la mal~die jusqul~n 1971-1973 oü une nouvelle ~pizootie ost
apparue dans les êlev~ges semi-in1ustriels de Sarh et d~ ~iDj~m6n~;

causant une forte mortalité. D~,"iu tr'Js maladi,~sr Gomm'~ la m·3.1.J.d i2
de Sumboro, la maladie respir~toirc chronique, la Suiroch6tosc,
l'Encéphalomalacie à virus, 1 i <~.eqyptian'2llosG Gt IFl "ariole
sêvissent a l'état anzootique 1~ns la ~lupart des 6levaQes.

Selon PROVOST (61) "Jamais aucun cas ie l'~ucose sous
quelqua forme que Cl: soit, sanguine, viscérale ou neurolYMpho'·
mateuse, n'a été trouvé à l~autopsie d~s poules locales: ~orês

les analyses virologiques et immunologiques: pnovos~ pense que
les poules autochtones du Tchad ne sont pas infectées par le
virus de la leucose aviaire. ~'autres recherches doivent
confirner ce point de vue.

4.2. La prophylaxi8

L'encadrement sanitaire reste de loin insuffisant. L0S
éleveurs qui bénéficient de soins Gt de vaccinations sont ceux
qui habitent près des centre;,; avicoL::s. Lc~s avicul t;urs intJ8p(~n'"

dants ne S2 présentent ~ux services vétérin~ires que quand ils
const·1.tent une mortalité .'\norma18JT1'-:mt élGvée dans l'.mrs é18vag)s
dans ces cas, le vétérin~ir9 arriv0 m~is il est trop tard. L8S
éleveurs, rn~me ceux des groupements de ~archa ct d~ Coqville,
qui sont h~s mLmx encadrés, n'appliquent [J"lS, ou ID"il, 1·33 con­
signes et conseils que l~ur donnent les techniciens de l'~vicul­

turBo Au départ de la st~tion, l8s poussins cédés ne sont vaccinés
que contr8 la m~ladic de Newcastle ~vec 18 vaccin Hitchn~r BI.
Par la suite, les oiseaux sont suivis dans les exploitations par
les techniciens du CMPA.. "". chaque st 1.+~ de la production ~ l'?s
oiseaux sont régulièrement vftccinés. Ce sont surtout les prohlèm~~

sanitair'3s qui constituent un frein au dév(~loppem;::mt d') notr·.' ''1vi
cul ture moderne et di énormes efforts r'3st<::mt .'3. fair3 'i?n~ cç~ ·lo·~

maine. Tous los 0fforts di? prophylaxi2 ians le ~ôys n'ont porté
que sur le gros bétail, pr~squlexelusiv~m2~t sur las bovins.

En élevage tradit!onn2l, si les oisa1.ux n~ succombent
pas cn masse, c'est en gra~d~ partie du fait de la sélection n~tu­

relIe qui a permis una parfaite adaptation au milieu. L2S ois~~ux

importés sont très sensibles. L'occupation ininterrompue d~s lo~

caux, sans désinfec~ion entre l~s bandes f favoris~ 18 dév~loD~

pement des affections. L 'J."cès eonstélnt df)S v.isiteurs dans 1.::'8
élevages, à cause du manq~2 d'Isolement, facilita la transmission
des maladies.
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Le m~1.nqu0 fl. 1 :'lération J dans ccr.télins ':'>Oll] "lilhlrs , tel ~

'::oqvill(~J "~ntri'lîne un8 souffr:'\!1c"; des animaux qui, ';n sa ison
chaude, 5~ traduit p~r unG ~ort~lit6 très ~l~v~a.

Les véhicuL~s qui trélnsport<~mt l~s alirncmts ~ 1:'>8 s:~.cs

qui servent à l~ distribution, ~ontribu~nt à iisséminer lq M~l~"li?

car les sacs sont rêcupér6s au niv2~u des diff§r?nt~s exploita­
tions et redistribués S3ns subir, au pr§alabl~, une d&sinf~ction.

Pour 1évelopp,::::r l'avicultur3, ti"l.nt ·"\'1 nive"Hl de l!;~L:!'"

vag~ traditionn~l qu'en é10vage industriel, b~i'lucou? d'ohst1cl~G

restent à surmonter sur lt~ plan de l~ production, m3is aussi ·~n

matière de comm~rcialisation.
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B"/ LA COHHEP.CIALIS7".'fION

;:,n élevaqe traditionn'ü Q la cornmorci9.1isation d~s ljro"
ductions est anarchiqu8.

En avicul ture ro.od(~rn ~, il Y a un J~but -1' org!'\.nis;:ltion
du circui t de distribution m~is qUC!lqUi~S f:}cb,mrs limiti1nts int.'r"
vi8nn~nt pour perturber le marché.

,
1 0

) LE DEBOUCHE DES PRODUCTrr'JS

Si l 'avicultur,:~ tr"l:iitionn~lL} dispose d'un qr.1.nd
débouché, il n'cn va r~s ~2 mêm~ 1e l'nviculture modorn~. Pour
stim.uler li't production, il f':l.ut assurer, au pré,1.V\b12 i un bon
circuit de collecte et d~ ~istribution.

Le circuit je la collecte des productions avicoles ~st

assuré par les producteurs ~ux·-m8l"1es. Ils tr;:,.nsyx>rt.·mt l(~urs

marchandises jusqu'au centre de v8nt8 p~r tous les moy~ns dont
ils 1isposent ~ ~ pied r ~ vélo! etc ... En cours de routG~ les
pertes sont fréquentr~s et él~v~~s (casse des o~ufSr mort'11i té)
las éleveur El du group3rn::mt des '\vir.:ul teurs d'~ Fi'l.r~h'\! n.2 ~o'!Ville

et les aviculteurs indé~end~nts, livr~nt l~ur ~roduction ~u C~p~

par ces moyons 8t le C:'1P7\ S8 charq') .:}::; la vente. JI jou:~ .'1lorg
le rôle d'intermédiaire entr8 le product~ur ~t l~ consommat0ur.
Les grossistes ct les consommatcur8 in-" ivi·"luels vhmnent S',~ r-:'\vi·"
taillar au CMPA.

Ld circuit de îistribution. L'aviculture mo'l'~rn3 ]1F'.ngu8
d'une organisation de circuit d':l:listribution cohérenb:~. l\ n' 'j'l«'
ména, par exemple, le COnSŒ1Vl1.':!tr-mr qui veut se ryrocurer; soit des
oeufs, soit de la vi~nde de Doul~t, ~oit parcourir 12 kilomêtra5
allar-retour slil habite ~u centre ie la vill(~.. Il on est de
même d'lns les régions. L,'\ ~roduction :'lvicole mod8rn~f du fait du
prix 5l3vé jes produits, .,,: un déh(luch~ trè8 réduit. Ell0. nr~ t.ouch~

qu'un9 infime partie Je ln soci ..~té. Le nombre dB ?~rsonm~s 'lttein­
t~s est très f:}ible. Il est constitué nar IdS Puro062ns et cer­
tains Africains aisés. Bn p~riod~ de ~roduction rnaximalA, l~ rnar~

ché s~ sature rapidement et l"'ls c~:mtres ~vicol,,;s conm:liss~nt alor'3
des poriodes de m2v8ntc.

Llavicultur~ traditionnelle n'offre pas une nossihilité
certaine dG spéculation commerciale ~ caU8e d~s dif.fi~ultés 1'ary~ro­

visionnement ~ partir de C8t él?vage.

. ." / . ~
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2.1. Le nrix dG vente de lio~uf.

L'oeuf resta '~mcore un 'r)roduit trop c:her ':~t in.1.cc'2s~·

aux bours;~s èe la qrande masse 1e li'l population. rJn oeuf
Cf. est vendu ~ 25 Fcfa , IG pla.teau d~ 30 Oe1.1f.3 est vnn"iu
Fcfa. ;'.vec cette somme ..~, argent ':m ~eut, dans l~~s con<ii'"
actuelles, acheter environ 4 kg 1~ vianie ~8 b00Uf.

2.:2. Le prix1u poul,';t de ch;1ir

Le prix du kilo ,le poulet cie chair est exc0ssif.
600 Pcfa le kg p alors qu'avec le même Montant, on p2ut ach~tcr

3 kg de viande de boeuf. Ce nrix êlcvé limite la consommation
du poulat de chair industriel on opérant uno sélection de classe
sociale.

Li avicul ture nu typo moderne, pour se f'lir~ acce?t~r"

doit ?roduire pour la grande masse de la porulation. Pour c01~g

elle doit mettre à la portée de chaquG consomm~t~ur d~s ryroduits
de haute qualité, â un prix ~borjablc. Les structures de ~ollactG

et de distribution doivent ~tr~ revues. A ~iDjarn~n~, une ~ièce

unique de 3 m x 3 m sert da ch"lmbre froide oil sont 'antre-
posés à la fois les oeufs de consommation et los poulets de chair
prêparés.

Les poulets dû chair sont traités par la méthode artis~nale et
offrent une présentation souvent défectueuse.

• • / 0 •
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LES PROB:r....:s~1ES StlCIO-SCOi'!r)"UQTJES

-------------------------------_._---~---~----~-----_.---

L'avicultur8 moderne ;,Jose un certain nombre de pro'"
blêmes socio-économiques souvent difficiles à résou~r"). Parmi
ceux"ci, il faut surtout mentionner le manque ·-Je tr~chnicitê de
l'ex~loitant et l'insuffisance des moyens d'inv2stissaments.

1 0
) LE ~1A.NQUE DE TECHNICITE T)gS F:XPLOITAfl7TS

C'est le facteur limitant primairè de la rroduction
avicole moderne ~u Tch3d.

L'avicultur0 moderne souffre, a~ Tchad, 1'unc grnv?­
erreur commise au dêbut de son implant~tion. Elle ~ consisté ~

installer comme éleveurs des personnes qui n'avaient ni la vo~­

cation ni la technicité r0quisa. Or, la rentabilité d~ns ce
type 1'opération est largcmant influencée ~ar le niveau tech
nique de l'exploitant. Dans le but ds f~ire face ~ un probl~me

social, on en a .créé de nouve~ux,

T~nt que l'élevage avicole au Tchad vit encore des
aides ext6rieurcs, il est rentable i il en va tout autrement
lorsque l'exploitant a à sa charge l'ensemble des fr3is de ~on

exploitation. Le pr0.mior obstétc10 au dév'3lopp(~ment d:.,; 1) "lvicul­
ture tchadienne est l' homme "lont If'. faible technicité ne perm'~t

p:1.S de 11 intégrer correcteITlent au circuit de production. T'1algré
d'énormas sacrifices consentis p~r d'autres, l'aviculteur tchR­
dien n'arrive pas encor~ ~ occu?er la pInce qui lui r8vient
dans ce secteur.

Z\ Coqv.ille v par 8xcmple, les avicul teurs oubli~nt ou ~ ils
sont des exploitants autonomes ct rcs?onsablcs , AU lieu de sc
consacrer à leurs volailles, ils préfèr8nt confier l~ travai.l à
leurs femmes sans le moinir8 contrô18. Nous avons trouvé 185
poulaillers en voie d'écroulem;3nt ::lU vu des pro,;,ri{itair2s qui
attendaient que le cr1P.~ dÂ::.)~ch2 des ouvri(~rs ?Our 188 leur
répar<:!r.

•
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Les millions de fr~ncs ~e 1éficit 3an~ la tr~sorerie

du CMPA sont dus ~ cas ~leveurs inconscients ou in~ptQs ~

1 v élev"3.ge. Les fonds .j' é~)argne que le,:I'1PJ\ 5' 8fforcc- d,~ rRrlliscr
oour 1..;15 éleveurs, l~s inc;1.D'1bl'~s sont nrêts à les iernr:1n"<:lr
~our les utiliser ~ d'autra~ fins. Ils ~Vont aucun fonds d8
roulement Gt sont en perp~tu:2l end0tternent, prenant VQussins
et aliments ~ crédit.

Dans un rapport d i:'lctivité, l"~ 1irecteur 1U Cr.H:'A.
fais;;lit remarquer que r'c'3rti'\ins "'lvicult~llrs consi.:iêrent II?

CHPA comme leur devant tout, n§gliq<~nt lOl.lr ['8tite entre~':t'ise r

accumulent des partes •.. Cette situation ne peut sléterniser
et il f~udra cesser toute assistance financière aux aviculteurs
perpétuellement n6gligents".

La majorité d'entre aux n'ont aucune connaissance en
matière d'élevage, ce qui'lggr"lv:} la situ"'ltion.:'\ucun programme
de formation n'a été envisag6 ; on essai0, qrâce â un ~nC3­

drement, de leur inculquer quelques notions d'aviculture, CG qui
ne produit qu'un effet limité, 10 plus souvent nul. Seuls quel­
~ues 6lcveurs, au d6part ?rédisDosés et conscients, ont fait
des ?rogrês. L"i nlupart sont restés imperméab18s ,'lUX infarm·]."
tions quotidiennes qui leur. sont 'PDortéos par les 8nc~dr~urs.

De IR croissance J 13 finition ou ! llentr~e en ryont~:

des pertes de 15 ~ 20 % sont enroqistrêes d~ns cert~ins pou­
lailÏers, ce qui réduit çonsid~rab10ment les marges bénéficiaires.
Ceci~st surtout sensibl[~ élU niveau dG la production du 90uL~t

de ch~ir. 3i nous comn~rons la rentabilit6 d~s é10vaqes de
poul~ts de chair de coqvillc Gt le lot témoin du CMP~ (Table~u
N° 20, en ?age 115), nous ryouvons tirer quelques rem~rques ~

1°) Pour les m~m88 dêp~nses de production, le C~~~

a réalisé un b§nêfice par poulet abattu de 104?50 Fefa/kg alors
que l'éleveur de Coqville nIa ré~lisé que 25 r 60 Pcfa/kg.

2°) L~mort3lité ~ êt8 de 6 % RU CMPA 3lors qu'aIle
est de 10 %, ccci ?our l' élev~mr qui ré'.lssit le mi~::ux dans son
exploitation , l~s autres ont des rertes plus lourdes v avec d~s

bilé:ms négatifs, qui en font d;;: ~)er9étuels déhit::mrs du cr~p"".

Comparons les résultats de sert exploit~ti.ons nris~s

au hasard et bén~ficiant d8S m~mas conditions (Voir tabla~u

~o 21 an p3ga 116).

A partir d'un mêm2 nombL~ d·3 suj~ts chez divers ,sI;:>·,
veurs r on constate les vari~tions suivantes ~

- la mortalité d~ A % â 14,5 %
- la vitesse de croissanc~ 0l)S sujets (~t "lonc flu Doiàs

à l'abattagc, au m~me âge ~ 1,5 A 2,3 kg.
. ./ ..



COHPp.-.RAISON DE rA R:K"lT?\BILITE .9ES ET...EVlGBS DR

POULETS DB CH1\ If"{ l'~ COQVILL'S ET Z\U COEA (01PA)

25F

131F

5 leg :'1 613 F=325F

25 P

516 .F

131 F

65 F=390 F6 t:g à

- Achat du poussin d'un
jour

Aliment

r-------------------------------------------------------------------~
l '
1
f
t
1
t
1
1
1
1
I­
I
1
l ," Amortissement
1

l - Total p<"lrtiel

-~1ortalitê

Total

10 % _54,6 5 %

600,6

~3,.2,

509,9

~ Frais d~ commercialisat. 60 60

660,6 569,9

Prix de r.~viont

du kilo vif
660,6 =
-~5

5 69 , 9 = ,3 e0 F
1,5

Prix de v8nte du
kilo vif 450 F '150 F

Bén~fice ~u kg vif 1150 F - 110,4=9,6! 450 l" '. 310=70 ?

Bénéfice p~r poulet vGndu
vivant et pesant 1,5 kg

Prix de revient du kg ab'1ttu

B~néficc au kilo ~battu

9,6 x 1,5=11"1 F 70 x 1 ,5 = J 05 "7

660,6
= 571,11"

569,9_ ',\95,,5 F
1,15 1,15

600
_.

57t1,'-:= 25,6F 600-,195, S=10t1, S ~

Bén6ficc ?3r poul3t ?~sant

1,15 kg abattu 60 x l p 1 5 = ? 9 1 111 t' 1 0 '2 , 5x1 1 1 5=l 2 0 f l TF :
_________________________ • ~ L ~ ~ .~ •• _
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-
TABLE1\U N° 21

-~-------------------1~------

1
1
1
1Eleveurs
1
1
1

Volail- Nbre
les de
reçu.2s norts

Volail­
les
abattues

~~g--I-~~~~;-;~~~~--;;~~~----~~~~~-
vif 1 al.i.rrlf:.mts rrortali vif de

du lot conscmnél té rroyen.'i oonscrn.~

aœttu kg p.l00 l'nœ.t- m:ttion
kg tag~

1 200 10 190 312 1.000 5 l i 6 3~2

2 200 16 184 425 1.150 8 2,3 2;7

3 200 9 191 318 1.000 4,5 1,8 ~, Q
G, ~

4 200 29 171 288 1. 000 14,5 1,6 3 j 5

5 200 16 181 368 950 8 2,0 2,6

6 200 8 192 383 1.150 4 1,9 3,0

7 200 18 182 274 950 9 1,5 3,5

L --------------------~----------------------~-----------------------
l
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- l'indic:.:; de cons0mm"ltion ; /., fi ?:I 3 v 5. C8t ind ic(' rl '?

consomm'l.tion ,;st, d"ins l'cms:.~mbl·-~, ~l-:;v:~, c(" qui l1.i'3s,:~ sU:':-''Jsr:r
un nl3.uvr:\is équilibr3 d.~ 111 rlltion •

.\insi, peu l' aviculteurs Maitris::nt corr'~ct0"'1ent l(~ur

3xploitation. Ceux qui y parvi8nnsnt r6Alis:nt des b§n~fices

substantiels ~lors que les autr0s Dardent 18 l'arg3nt et finis'
sent :>.'lr ah'.1ndonn:-r dès qU:J les subventions ·:~t aidc:ls c·.Jsscnt u

A cotte tochnicité insuffisant8 s'ajout3nt les mOY8ns
financi8rs réduits dG l'exrloitant.

2° / LES INVESTISSE~-1E~;j'TS ~PTANCIF:'=?_S

Comme tout~ sr\}culation à but lucratif, l' "lviculture
rnOd'ê..!rn2 nécessite un minimum d'investissement ; or, il se troUVé:
qu'au Tch:'ld cet élevag(~ est entr'3 l"~s m2\.ins d,:3 personnes dont
le revenu annuel, pour la plup"lrt, n(~ d6:1ass·~ p."lr 1 0.000 Pcfa.

':1is à part les avicul tcmrs i!ldérenoants, souvent com·-·
merçants ou fonctionnair."Js, les ~leveurs des grou':J2ments ont été
choisis au has"1rd. :Us ne:! dispos.::.mt DJ.S de fonds je dér.:art. t.,'~

::rix du roussin 1'un jour - 135 F ~ièc:_~ .. n'(:~st 'ViS à leur =,ort.é'3.
Le CMPA se ch"l.rge, grâc8':\ux fonds d~s organismes inb::rnation-9.ux..
tels que la FAO at le p~~, de liim0ortation des ~oussins j'un
jour at les distribu~ à crê1it 3UX élev~urs qui assurent l'antre­
tien des oiseaux jusqu'ft 1~âq9 de l'3battage ou d2 l~ 90nte. ~ans

l' av'~nir, lorsqu·; le c(~ntr'~:: avicole de S-"lrh s(~ra en mcsur,-:; de:
couvrir les besoins du p~"s en poussins d'un jour, ce problèm0
d'ach~t des oise~ux continuer"l à 8tre ~osé. Peut-êtr~ qu'un3
caisse 1'avance aux pRysans leur nQrm~ttra de faire face A c~s

dépensas.

Pour l'instant. nfin ~~ p~lliGr les difficult~s ~'ach~t

des volailles ç las centres ~vicolcs doivent faire aDpcl aux
aid.']s aX't~rieures pour l':'l.ch·,t ('L:~s .'lliments f <::3 qui l(:.:ur ?~rm:::t

d2 céder à un "irix trois fois moins ch'-~r n'li ra~Tort au Drix
d'irnport::ltion les oiseaux -9.UX ;)·":lysë'ns, pour lc~s c"~ntres de vulq.-=t
risation.

Pour l' ap~rovisionnernE.mt en "llimonts, sc·uls 1,28 ."lvicul
t~urs indép~ndants achèt~nt nux'-mi}ffi8s leurs alim(~nts comptant. L,'
eJ:'lPA livre à crédit les alim\3nts aux '~h::V('!Ursl ~end,"'.nt toutc~ la
iuréa de l'exploitation. L'3S fonds d~; roulement qui devraient
pcrrnettr·,Ô;: aux éh~v(mrs cl ' 8 ffectuP-r "mx-mêmes les o;:,ér."ltions
relatives .~ leurs ex~)loitationf; sont utilisés B. d ':l.utres fin~, LI:;:';
aviculteurs sont financièr2me~t et t~chniquQment d6~endélnts nu
CMPl\.. l\.ucun effort n' '~st fait par ~()ux-ci [lour s:; lih€.:r'~r dc~

cett~ situation d5plorabl~.

" ./ ....
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Chaque uS3g3r vient 32 ravit~ill~r 0n ~limcnts ~u ~MP~.

Cornrn:3 il ni y é'l !;~as ·12 comJ:l'E\ndC~s rrr:"ü3.bl(~s" 1 i avicul tour ncut
se trouver A court d'aliments si, p0ndRnt la journ~et l~ qunntit~

fabriqué<:.! Gst inf0ric~'lrc~ à c'üle d,~rn:md~e.

En l'absence de mOYJnR d~ stock~~ev l'usinG 1~alim2nt3

produit journ~llern?nt una certaine quantit1 d'aliments qu'sl13
astime couvrir les besoins ~\~3 aviculteurs. Il arriv::-: parfois qu"~:

les machines tomh:mt en p,'1nn('~' Oans c:; ;::as i un r;·:;ti t m:1.'mC'T'·"r
ilLaw" se substitue au moulin e!t les qU"1ntit~s :)ro'}uitcs n:J :::';u''"
vent plus couvrir l8s besoins,

Pour évit8r tous ces ?roblêmas, uno ryr6caution élGmcn­
taire serait qu~ chaquo 3vicult8ur prenne un] qu~ntit0 ~'alinants

à stocker. C(~t ::lprrovisionn';:lmant journRli8r;:Jst incoml)atibh, ,'V9C

un~ exploitation rationnelle.

La construction (l~s noulaillsrs.

:c.(:; prix d.:;s matériaux ,:h~ construction est souv::mt hors
de ~JortG<: de l'aviculteur. r.ors'Ju'il v-~ut, s~n9 ,1i1S ext6ricurc,
construir'3 un poulailler 1 m2r1K: Fivec l'Js mat6ri-'1ux locaux? las
conditions hygiéniques du h~tirn8nt, r~ali9é sans rylan, lRi5s~nt

'i d (i s ir ~'1r •

C01'1CLUSION DE L?\ T'ROrSIEl1E P?\'RTIE

Les difficultés dG l'~viculture tch31i0nn~ tienn~nt

il 11 abs·ance d'une politique cohérente 'i '.:; dév'~loj)r:::'ement d(j c9tt::;
production et se traduise~t ~ar :

- l(~ bas niveau t~ch!1iquc (125 producteurs incap,...hles
ds tirer profit de l'8nc3dr~m2nt dont ils b§n~ficiQnt i

- le manque de ca:-·itaux n.~rm8ttant -"lUX ·}x)loita.nts j"

réaliser les investiss0mcnts qui leur sont néc::lss;'\ir:~s p .ilG
bénéficient alors d8 subv ..:mtions (2.t d8S ~ide3 qui fausssnt toutc~

la gastion des unit§s Gn ~l~cG ;

.- l' insuffisanc,~ d:=s (~qui:)'::!rlcmts d,zlstinés Ji assurar
un aI'provisionnement réguli8r ;~t satisf"l ir:vlnt '~n anir:1i'lux i! é lev:}r
et en aliments ;

- l'absence i'un~ recharche sci3ntifi1ue ~X~8 sur 128
problèmes pOSGS 9é\r 1 'utilisn.tion ~2.S souch(~s "lmél.ior'5es ':lt des
matières premières dis~onibl'3s locaL3mQnt ;
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.. la carence dl) circuits .1.oiéqu'lts d:· co:mm'3rci·~lis;ltion

des produits d""3 base (mil, ?oisson~8tC .•• ) entraiw:: la !.1i'\USS:;

des prix qui se répercuta an aval d8 l'exploiti'\tion.

L'avenir da li~vicultur'~, dans le ~ays: d~pcndri'\ d8
la solution apport8e à ces gU8stions fond~m0ntalQso
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PF.RSPECTIVBS ~'~VENIR

Les différents aspects de la production avicole tcha­
dienne ."lyant été passés i:;n r;~VU;3 dans ll~s ?réCl~d8nt<;s parties p

li savoir, la producti0n a.vi~ol(~ traditionl1811c et modern·:}~ <.ir.si
que les difficultés liées "" ces productions i' qut;ll(;s :)cuv',:nt
Otre les lignes directives possibles, c~pables ~Ia??orter un3
amélioration notable! l'aviculture dans 18 ?ays. ~11~s cons~

titu·:ront l' essantiel d,= c,.Jtb;~ ::,artie ~ l 'organis."ltion d'-:~ 1:1
production, 1es actions à men:r ~u nivê1u des hommes, et 08ô

autres facteurs de Droduction, 3t enfin la commerci~lisâtion.

.,. ./ ..
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CHAPrrRl:: PRE~'1ISP ORGANISATI0'I.T 11:r:- r..A PROùUCTI~1'T

Si l'on veut espérer ~e meilleurs rennements, il faut
assurer une bonne orq~nisation ~e la pro1uction. Il faut passer
de la cueillette et du tâtonne~ent ~ une orqanisation rati0n­
nelle je la production avicole. Une bonne structure ie proluc­
tion évitera bon nombre ~e ~ifficult6s auxquelles siaffronte
1 ' aviculture tchadienne en ,~e mOT"',ent. Pour palli~r ces problè­
mes, nous envisageon3 une action ~ 1eux niveaux; 1ans lii~mé'

diat et dans l'avenir.

1°/ D.ANS L' IWŒT)!:aT

1.1. En milieu rural

Liélevage des volailles ~oit paraltre, aux yeux du
paysan, comme un fiicteur -i.e il6veloppement qu' il accept~rii

sans trop bouleverser sa conceotion de la vie (77). Ceci est
j'autant plus n!cessaire que la paysan, appelé à fournir i~s

efforts sur la plan de l~ pro1uction agricole, doit êtr8 mieux
nourri. L'objectif vi~é par c8tte production aura donc troi.s
buts ~

]0) assurer au ?aysan une meilleure alimentation en ~ro­

téines d'origine animale grâce aux productions iivicoles ;

2°) occuper le ?aysan jans une activité productiv~

pendant les six â sept mois ~c saison sêche ;

3°) assurer un encadr3m~nt ad§quat pour mieux orientor.
et écouler les sur~lus de la production.

1.1.1. n!~Y~Qt_!Y_E!Y~!n_Yn~_~g!!!~Y~~_!!!~Q9t!~!Qg

t"" di" . 1 â •gQ_ErQ_~!~g.2_:o._Q!:!g:!2~_~n!I]~_~_gf_Ç~ ..~y~

EtQ1~st!Q~ê_!Y!ÇQ!2ê

Nos campagnes souffr8nt dG disette et de faminec Le
caractère archaique de 1~avicultur8 tra1itionnella ne satisfait
qu'un'3 inf im,:; partie de l'autoconsommation. Tous le:3 paysans
ont besoin d'une bonne alir.'l.entation ; c'ast la con~ition sine~

qua··non de tout dévelop!>ement. Une orr'lttnisation cohérc~nte d~ la
.. / ..



production avicol~ int6~r~e ~ l;~qriculturo, p~r~~ttra aux ~~y

sans de bien tirer profit 18 lours volailles. en aMéliorant 10u~

nivaau dG cons0rnmation en ?rot";~i!1';'s ani.males.

tivo ncnda:lt L;s 6 èJ. 7 mois rL:; sai son S0C1"l~.--_ ....._---- ------------=-- ....... ~-- ..... _-- ._- _.- -----_ ..... '-"'--'.'." ..

La nature ingrate du mili8H sah6lim '3t sou"lani'Jl: n 'offr';
la pOBsibilitt:i 1e travail qu~ '):mdant trois .~ quatre {pois ':L~

l'année. La longueur de la saison sèch0 co~traint le paysan
tchadL:m à 11n travail très tnt2nS.ê! 1Ura!lt la saison :~8S plui:~';.

Pendant la saison sèch'~, T)É:riodc cr8use 'Le. 1 ~ année, l:'!s y)ays,lr;'3
quittant les campagnes po~r chorch~r du travail en vill~.

Souvent, nlen trouvant oas, ils sont r5~uits aux a8ti­
vités jont la signif ication sociaL~ 2-;t. économia.:u(~ n'a aucun
rapport avec le potentiel ~narg§tique 19 celui 1ui l2s nra­
tique. Ils sont arnonés à ven~Jr3 soit des C'a'(!1(.üotcs l soit 101
20 noix de kola 7 faisant l'~ 1.?O-rb2 , ?ort.-, pour avoir 1 B Ir.
tomb,~e 1u jour t 50 à 100 fr"lncs v C'_~ (J'lli .}st loin ,.;:b nonrrir
une oarsonn; et, ~ l?lus forL:! raison, ml':! fa"'ill.;~o La pr~3:v~:

de ces paysans on ville constitu~ cl8S charg~s r;l1P?l~mcnt"lir?s

ryour les familles urbain~)s qui ont rlé;.à accu'1illi das cous:L,r;
~t autres par1nts ~t amis.

Cette main d~oeuvrc inutilisêo iS8ue ds l'exode rural
est un v§ritable fléau que connaissent la plupart de no~ vill~s.

Nos ;;>aysans ont ~esoin d'J trava.i.lV~r pour amélior8r J.eur nlv"3u
dG vie. La routine séculair~ ~ laqu8lle ils ont été habit~~s:

.;.~touffe -:m eux tout. élan de proôfrès. Quitt(3r la carnpa(Tnç'~: ::.,,~r.'"

dant L~s pl~riod;.~s d loisiv(~té po'lr rc;oindr(} un cousin; un ·"")ar,:::}lt
qui travail10 ians la vill~, 3t revenir au villaga av~c ~n2

paire do chaussures aux ~i2dsl un pantalon et une chemis2 ach~­

tés au "Gon''i jo" ou fr ipL3r J 53tisfai t hüm 13 paysan mais'1?:î 1:;
responsable dont la tâche 0St d'apportor une a~élioratian cons'
tante du niveau do vil3 de C('.:llX qu ~ il r·;pr:~s(mte.

Le parasi.. tisffiG nn se situc~ pas s8ul':"!mant au niv'~au 'lns
vilh?s1 mais égalom,~nt lans L.:s carnpagn.0s. Durant la piSriojE'
creuse de l'ann~8f le paysan 33 livre ~ une Berta d3 vi~ Tl~

l'on dénomme 8XpreS3(~ment'Gal;~ (;t qui consist'ê) 2. all·2r j·:.è

connaissanc8 en connaissanc8 r iG villaqc an village, ?our bén0­
ficü;r de l'hospitalit.é.~t S'C; nourrj_r d":! poulets et de ~hèvr~s.

Combien ne p~r8s je famil13 Si 'andettent an C:2 moment Dour sati:::'
faire les caprices de tel ou t8l visiteur.
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Il faut jonc arriver à fixer le paysan à une activit~~ proouctive.
Il faut intégrer l'élevage avicole dans le syst~me d'ex?loitatior
agricole. Les possibilités qu'offr;nt les techniques et les modes
d'élevage avicole le permettent. Nêanmoins, il convient t1e sou
ligner qu'une technique améliorée sera adopt6e avec d'autant
plus de rapidité qu'elle ne modifiera pas fondamentalement le
Inode de vie même des paysans. Les techniques d'amélioration
!?roposées aux agriculteurs doivent tenir compte ju niveau génfi'
raI de ~éveloppement et évoluer parallèlement aux structures
sociales existantes.

c'est pourquoi, à court terme, 11 f.aut aider le yaysan
~ améliorer ce qu'il popsède. Les efforts porteront sur l' habi_.
tat et l'alimentation des volailles. Il faut faire comprendre
au paysan qu'en ap!Jortant un peu plus de soin à son élevage,
il peut mieux se nourrir, gagner plus d'argent et par là même
achetdr plus de biens Œe consommation.

1.1. 3 '~ê§1:!~~~_1:!!L~!!s:~Q~~Jll~nt._~g~mH!t_EQg!:J!J!'~tf~

gg!1~~_!s_EtQ1~s:t!QU_~y!gQl~_esYê~nn~~

Deux organismes existent actuellement pour la ~7Ulgarisa­
tion en milieu rural. Le BDP~ ( Bureau du Développement et 1e la
Production Agricole) et le 01P~. ( Centre (le '\101ernisation ::les
Productions Animales). Les deux oY)èrent en milieu rural.

Avec ces organismes p on peut assurer une produ,ction
avicole intégrée en miliea rural. La coordination est d'autant
plus facile entre ces deux org~nismes, qu'ils sont sous la
tutelle du même minist~re~ à savoir le ·'1.inist?3re de l'Agricul"
ture et 1e l'Elevage.

n'une part. le B~P~ sloccure da la vulgarisation des
méthodes et techniques culturales ; son action a pour but d' .:luq"
menter la production agricole , :~ 1 autre part, le CtPFl t?st charlJé
de la mojernisation des productions animales (volailles et lait)
Ces daux services sont donc complémentaires et la coordination
de leur action s'impose. En définissant ensemble un plan ·01 ~ "letion J

ils peuvent mieux servir lU intérêt du paysan. Si nous a.1mAttr:ms
comme organisation de base pour l'encadrement actue118s agri'~

culteurs en vue de la proclllction avicol:.: le BDPA et le CM?A, L'
Cî-1PA par le truchement de la Direction d'3 l' Elevaq,:; qui d ispase,
elle, d'une solide structllr<~, l') CHPA. peut cr,§er une section
avicole au niveau de chaque sectaur v§têrinaira existant. Il
faudra ensuite une collaboration três 6troite entre la S!;~ctjon

avicole créée dans chaque secteur vêt~rinaire et les aqents
du BDPA des régions. ../ ..



Leur bu t commun S2r,3

1°) d'aider le paysan ~ am~liQrer A~n niV8au d8 c~nS0~1

ma tion t13S I?roduits avicoL'ls (o\:ufs~ poulr?ts ('t~, chair)

2°) cl::; fatr'-:;lcs ji.~'nonstrations pour 1 ~ut.iliAatto'1-:!s,:)

ôat§riaux locaux dans la ~onstruction des ryoulaill~rs .

3 0) de réorc:rani3c:;r 1,~ cireui t de la cOffi'TI.::rcialisation
du po~18t de chair.

Les s9ct0urs agricoles s~~t sub~ivisés en paysannats. ~}

paysannat est une sort~; :jc:: coopéra tii/"~ qui re0.rou9c~ 10s'lgr j ­

culteurs j'un mêm2 village ou je~ villa~es voisi~s. ~e pav3ann~~:

~8 m~me quQil se char92 d(3 It~ch~t des 2na rais, ~~S inq8cti~i1'~

:~t '1 Q autr;;s produits n:?c~~ssai:r;;s 3 sa collectivité; :nourra col­
lecter et vendre les produits avic01es ~0 ses menhrns et ~gsurar

l'achat des alim9nts ijélevaga.

C2tte o::,::>ération r-:ntabiliscra 1::'lr'; Gfforts Qn :oavs:'ln .~t

lui assurera un meilleur prof it. lA 1 ~ h(mr:?l 3.c:tu8lV~: le né',YS'1.l1.

se fait voler ,~ tous l,;}s niv'2aux" et (:;n pa.rticul.i:.::!r par h,s
collecteurs je volailles.

IJa collaboration ~ntr2 les ag':mts "lu Servi.c~''!8 11 Tn~'·

vage et ceux du RDP~ p~ut sUarticuler ainsi ~

Direction d~Elevaqe BnPJ\

S9ctsur vét6rinair8

(8.oction av~t---7nts

Pa'ysannat

1.2. En ~ilieu urbain. -

régionaux

Dans 1,::::3 vil13S r l(.,:s :;lV ...cul t"urs pro~uisent olus 'Jou.r
v'.:mdre que pour ~ons()mmGr 81.1X-rr:~J1'\cs. Si-1~,ns lr~s campagn8s l '" <1'li
culture ne r;;:;pré 3'~nto qu 'un>~ d':s act.iilib~s iu pavsan p il n :?n

va pas de même i~ns l~s vill~s où le m6tier d'âvicult8ur co~s
titue une occuna~ion porm3n2nte et une Gouree Jiapport financiar
pour 11 entretien .j,;~ la fllmilh_. Son orcranisr-tion ticndr:-l conpt:-:

•• / • ;'l
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des possibilités du marché. B.2aucoup produir3 r.' :~st bi "'11, J"'1ais
il faut êtr,~ sûr rie venr'lxc, En mi1Lm urbain, ori l' on Si 0r i_'-~:.'lt

v,~rs l'aviculture moderne; 1':'5 Qrandes difficult2s ;'J, réS0U'1n~

dans l'immédiat sont le ravitailiem~nt en ?oussins i 1 un jour
et 1":0 bas niveau d,~ la pra1uction. L'on pourrait alors ~

". inter rlire 1 c irnport:ation ,~1:;8 poussinf.: j'un jour par L'js
avicul t:mrs in-iépendants i:t laiss:Jr au C;"~PA le monopole 3 .c" 1.' Ü~,
portation st le la distrihution dos poussins ;

intégrer les avicul t::~urs ind~~pendants nU sein :]88

grO),lp"~m~~nts existants 8n Vtle '1'::; contrô10r la cr'~ation ~~t 1. t im .
plantation des unités do production et ?viter 18 ?erturber 10
marché déjà fragile

- augmenter 108 débouch0S dG l'avicul turc mod,;~rn2 par 1.:;,:;
moyens de mass rnexlia f

~ confier l'encadrero2nt technique, sanitair~ 8t. lQ cnn
trôle de la production au Cf'lPA.

A la longue, on ch~rchGra! 3 l'échelon national; à fair2
du Cf,1PA l'organe de contrôle dc~ la production avicole. Grâc2
â des centres régionaux dé~ promotion répartis dans le ~ays, il
encadrera la pro1uction avicole à l'aide des t8chnici0ns sp8cia­
lisés polyvalents ayant subi une for~ation appropriée.

2.1. Le C. M. P. A.

Le Centr-:~ de ~!odernisation des Productions P.nimal,,::s
~evra constituer une branche autonome au soin 1u service ch~rc~

da la production animale tout en aardant les liaisons organiques
avec le dép.c-trtem-:mt de tutcül? Ceci pour lui perTl1ettr'~ '1 i nt,tsin"
dre SGS objectifs.

Le::r'1PA aura pour but ~

1°) de définir 12 prograIT1I!l8 ..=Je production ..~t d'Gff::>ctu~r

l'analyse du marché intérieur f

2 0
) d:,3 créer et de. g0rar des C'2ntri''';S réqionaux :lG pro"

motion avicolG

3 0) de définir 1,Ô!s :.->rogrammes "le rech~rches liés au
développement de l'aviculture,
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50) j,:: c(;mtrnlis(~~~ 10'3 :l.nf()r'~~ations ;)~ matière' ~1 '''l'li
cultun~ et d,:; L~s diffus.;~~:- tiU niv;;~"1u ':les récrions.

Lb CXPA ~ura sa ~irostion ~jministrativ8 i?ns la ca?it~Ju.

Le pa.ys s;~ra diviss 8rl r·~('rj.onr, 0 Au niv::;au de:: ~h.3.qll<' r20 i.o\'..' i: ".
éll.!ra na c;".mtr(3 réC:"iona l d ',; "tvicultur::., Il sera ~\"v1.raG -'k: l ·:~·:cël·

_, • .1

dr2n.ent d·.:)s qraUP0,m(;.mts l ç ::rvir:;u1 t rJ 1.lrs a' nn'':l L'art 1 ~t 'lc~ l? ~rt-.:L(~<.·

ris~tion do i:3u~re. La vulqaris~tion sara a~surê~ ?~r 10~ B~~~ts
da vulgarisation du contr2~

Au nivü::'\i.1 125 'Jros vi.ll':\CT~Sr on pl,-lC'::::J:"'1 (1(:3 c·m'l:rr:,:;.
d'anin:atLYrl dirigés par un on ,;)lusi~urq ·"gents de L~ vul·"3.ri·'·
sationo P.artici.p'2ront 1§g:'3.1.~I"Q'1t 3. l j l.n.i!"1='1tion leJ; jeun'2s rUJ"'i'm

forr;:\è::i •

~ ~1~j~m0na, le c8ntr~ 1s df~onstr~ti0n 1lél~vaa0 8t
di alim,-mts (CDF!'-d SGr"t consr~rv8 mais on lui ~~ljoin·îr.,'\ UI1. la~")o'
ratoir~ '9 rach2rch~s ~t 18 diagnostics.

2.2. L~s centras r~0ionaux-------- ----.

Ils S'3ront choisis '''!n fonG~ion

1. da la densitC dG la ?opu]~tion

2. de l'im?ortance 1~a ~~rch~s

3 •.-],33 voi'.~i3·~·~ c011lmnnic(~,tions

Ils ~u~ont pour buts

1. d'6tudier les nrohlènes de l'aviculture 4~ns la r~crion 2t
d:: rechercher l.;:':s rn.oy~~ns p:mr l:~s rdsoudre

~. a~ niveau iu centrn d'~ni~ation, ~e ~onn2r dGS conseils
dl él;::;v.::HJ.) ..~·t dl 0) li:r'1'::m t:ltion

3. d",_ susci t,'l:' dos ;}~:p~ri8ncns é,t d,,, diff'.li'F!:' l.;}s r?sul t"-l.t:3
en m'lti~r'::: :10 loqcr:r.mt! -le--; nutrition ;~,t ,~l'" ~Hnt:? ries vO'

l~illes ë '

f.l. de f,"lbriqu'-::1r ou d 'lssur·')r L~ r·1.~ri:·.aill~m8nti2s .,ill'1q,,~!J

Qn aliments volaillas

5. d'aider .} pr{!?""r~~r :::t â F'l!Jlic:!r -1;;s documEnts dl '1vicuJ tur-.:o

6. cmfin, l';"\~snr'}r ur: Jcha.llg'~; ré(~ulL~::- deR inform:1tions :=-ntr:'.
r,~gions •
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Les centres région~ux, outre leurs actions définies,
s'occuperont également de la vulgarisntion. La création des
centres régionaux devra tonir compte des réalités économiques.

En partant de ces critères de choix, on pourrait pro­
poser la création de huit centres r~gionaux susceptibles 1e
couvrir tout le pays

- N'Djam!na, pour le Centre Ouest

- Bongor, pour le Sud-Ouest

- Moundou, pour l'Extrême Sud-Ouest

- Sarh, pour le Sud-Rst
- r1ongo, pour le Centre

- Abéché, pour l~ Nord-Est
- f-1ao, pour le ~ord-Ouest

- Paya-Largeau, pour le Nord

Sarh aura en plus la tâche dp. produire les poussins
d'un jour. Les centres r~gionaux seront des points de confluen­
ce des productions régionales. La direction générale du CiJ!.P'" ct
les centres régionaux veilleront â ce que la commercialisation
se fasse dans de bonnes conditions.

En aucun cas le CMP~ ne devra se transformer en organe
de production, sinon il entrera en concurrence avec l~s autres
producteurs mal 6quip~s ct organisés qui nuront du mal â écouler
l,eurs produits.

Le CMPA gardera sa place d'animateur ct de promoteur da
la production avicole dans le pays.

Le centre régional installé sera le centre moteur du
développement avicole de la région considérée.

L'organisation proposée et que nous schématisons à la
page 128 repose sur dp.s f:'\its rr6sents, mais tiGnt compte aussi
d~ J.'nvenir. Il s'agit de mieux encadrer l'élevage traditionn8l
orienté d'abord vers l'auto-consommation, d'organiser ensuite
les aviculteurs modernes qui, dans l'imméoiat, seront situés
dans les grands centres urbains. ../ ..



j\nNIS~ERE DE L' z\GRICULTURB ET DE L' ELEVr-~GE

Niveau national C. M. P •.Z\.. (Centre de '1o:h~rniséltion et des Productions ?\nirnalcs)
~ Direction à N'Ojaména

~

ho)

CP

Comœrciali­
S3.tion

:s'ncadnnent
des élèves

Production rle
poulets de
cmir et
oeufs de
consamaU.on

Acmts oiseauxi
et al:iIrents

Enca::1remcnts
techniques et
wlgarisation

.Mirration

Fabrication
'.1 'aliments

PrOOuction 18
poussins et
distribution

SA.RH
-------~ -----T------------

Centre ~ Groupements
avicole 1 aviculteurs

COrrmerciali­
sation

Encadranent
dGS élèv'3s

Production de
p:>ulets de
ch~ir et
oeufs lie
conSOItlŒltion

Achats oissaux
et aliments

COntrôle de
la ?rcxluction

Cammerci:l1i­
sation

Encadrement
technique et
sanitaire des
aviculteurs de
la région.

Dém:mstration
et vulgarisa­
tion.

Fabrication
d ' alim2nts.

Animation au
niveau des
vil1agc~s

Niveau régional :i"F\.0 N' DJl'.MENl\
--------------~------------.~----------~~~--------------

Centre : Groupem311ts (,)irœtion : Groupements
avicol'2 Il aviculteurs ! Gale 01PA 1 aviculteurs

i 1

-------- : 1 -""'1-------
\

Achats oiseauxi COOrdination
ct aliments : et liaison

1

Prod t , d 1 C.D.E.1\.,. etuc 10n e ,
1 t d j

. Ial:x>ratorrepoucse

cmir 8t 1 F br' t'uf d :l 1ca 10n
o,,:! s e d' l' "" ts

1 consamation 1
3

llTI?l1

1

Encadrement ! Assistance
des élèves ! tcetmiqu2

a.u.x '318Veurs

Etuie du
rnarch§ des
volailles

1

l Vulg.:rrisation

-- ---------------------~-------------------------------- ---------------------------- -
Niveau régional (Idem ~~O)

LARGEP,.U ?\BECHE BONGOR ~wu}mou ~lO'lGO

numerisation
Texte tapé à la machine
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Un encadrement uniforme et rapproché cst nécessaire ;
la structure proposée pour le CMP~ devrait y répondre •

• • / 0 •
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CHAPITRE DEUXIE'-m : ACTIONS A TI1ENER

La réalisation d'un programme de développement est
étroitement liée à l'homme. Celui-ci participe pour une large
part au succès de 1 'opêration entreprise, grâce à sa techni'·
cité et à sa réceptivité. Souvent il a besoin d'être préparé
pour pouvoir s'adapter aux conditions et techniques nouvelles
d'exploitation. Ceci est essentiel dans le stade actuel de
l'aviculture au Tchad.

A-/ AU NIVEAU DES HOUMES

1°) FORMATION

Cette formation consiste en un ensemble de moyens à
mettre en oeuvre pour p~rm~ttre aux aviculteurs j'exercer
correctement leur activité. Elle touche à la fois les enca­
dreurs et les éleveurs non initiés.

1.1. Les encadreurs

Pour qu'un aviculteur réussisse ~ans son travail, il
faut qu'il y ait à côté de lui un homme capable de le guider
dans son métier. Cet homme, c'est l'encadreur qui ~evra, lui
aussi, être préparé â cette tâchG.

Dans l'immédiat, pour permettre aux agents du B.D.P.~.

et de l'Elevage de faire face à ces responsôbilités, un cours
de formation regroupant ces deux corps doit être institué. La
formation sera orientée vers l'animation rural~. Des notions de
physiologie, d'hygiène, de prophylaxie et d'alimentation aviaire
leur seront dispensées.

Plus tard, lorsque les structures national~s de pro­
duction seront mises en place, le CMPA se charqera de la forma­
tion de ses agents et de leur recyclage.

../ ..
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1.2. Les éleveurs

La tâche est beaucoup plus délicRte en raison du bas
niveau technique des paysans et de leur conservatisme. En milieu
rural, la formation des avicultours peut se faire par l' intc:rmf.i·
diaire des jeunes vulgarisateurs installés dans les villag2s et
qui serviront d'exemples.

~ Sarh, l'expérience a été tent8G avec ~c jeunes ruraux.
L'on a recruté des jeunes gens qui ont suivi une formation de
six mois à l'issue de l~quelle ils devraient retourner dans leur
village pour encadrer d'autresagriculteurs. La méthode était
bonne, mais les organis~t8urs avaient commis l'erreur de distri­
buer, au terme de la formation, des diplômes. Pour certains d2
ces jeunes, un diplôme équivalait à une place dans un bure0u en
ville. Sur douze garçons formés, deux seulement ont accepté de
regagner leur village. Les autres, nantis de leur diplôme, sont
allés chercher du travail à la ville.

La méthode revue devrait permettre d'introduire assez
rapidement le progrès dans les campagn8s. ~u lieu des diplômes,
il faut envisager la distribution de médailles, assurer l'ins­
tallation au village des jeunes formés et accorder des primes
de responsabilité à chacun d'eux pendant leur exercice.

L'objectif doit être de tout mettre en oeuvre pour
que ces aviculteurs formés retournent au village pour y stimuler
le développement par leur savoir-faire. La formation des jeunes
ruraux choisis en fonction de l'intérêt qu'ils portent à l'éle­
vage, se déroulera dans les centres avicoles régionaux en p6­
riode de réduction des activités aqricoles, et pen1ant des
cessions de courte durée. Par cette formation et des recyclages
périodiques, ils seront informés des progrès réalisés en avi­
culture et, de ce fait, aideront plus efficacement les villaqes
dont ils dépendront.

En milieu urbain, il convient de repren~re tous les
aviculteurs des groupements pour leur donner une formation pra­
tique leur permettant de conduire correctement leurs exploita­
tions.

Par la suite, l'installation d'un nouvel aviculteur
devra nécessiter une autorisation qui puisse çarantir le sérieux
et la compétence de l'exploitant.
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Dans tous les cas, la formation continue devra leur
être imposée aussi longtemps qu'ils n'auront pas acquis la mai­
trise des techniques de production.

2°) ENCADREMENT

Il devra être assuré, d'une part p~r les agents du
CMPA et, d'autre part, par des j~unes ruraux.'

Les agents du CMPA, qui seront des fonctionnaires de
l'Etat, seront chargês dG l'animation des centres avicoles.

Ils auront pour fonction ~

- d'assister les aviculteurs techniquement pour tous les pro­
blèmes touchant â l'élevage des volailles;

- de faire appliquer les mesures de proohylaxie sanitaire et
médicale ;

d'aider les aviculteurs des groupements â mieux g~rer lGurs
exploitations par la vérification périodique du bil~n des
opêrat1ons en vue d'orienter leurs interventions 1ans tGl ou
tel sens.

Dans les régions, une partie des agents seront essen­
tiellement affectés à l'encadre~ent des agriculteurs en colla­
boration avec les jeunes ruraux.

Ils visiteront régulièrement les villages ~our animer
et s'informer des problèmes de l'élevage.

Les jeunes ruraux seront des intermédiaires entr~ les
agents de l'aviculture et les villag30is.

Ils serviront à diffuser les nouvelles techniques et
méthodes d'élevage.

Ils s'occuperont de la surveillance et de l'entretien
des géniteurs introduits dans les villages.
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3°) VULG~RISATION

3.1. D2finition et but

La vulgarisation cherche â diffus(~r d'~s conn.qissanc.::s
en milieu profane, ~ mettre ~ 1~ port6c 1e l'utilisateur des
méthodes et techniques f;'l.ci1crrlsnt :'.ssiI!lilablos.

Les méthodes modernes il élevagc~ intro1uit,~s dans ~m

milieu non initi§ peuvent entralner dos r~actions hostiles .
.7'1.ussi, 13 milicm de vulgarisation dl une techniqu.:) nouvelle
doit-il être étudi6. On no pourra esp~rer un r6sultat positif
que dans la mesure oü l' actio:l pr~vue .1.ur.'1 un impact s':)cLll 'Jt
recevra l'adhésion spontanée d,=s membres de la société. Il faut
insist9r sur le fait que l:} rnifuu doit êtr<; connu, c'est la
condition sine qua non pour la réussi te d'un ;orogramme de dév'~'­

loppamsnt quel queil soit. L'~gnorancc du milieu a toujours
constitué. la pi':,:rre d'achoppement des Drogr"'iJtlI'(\es (1'J vulgar i5 ,tian"
L'erreur fondamentale est de croire QU8 12 paysan~st un naif
dispos§ à 3cceptar tout ce qu ' on lui ~ropose. ,rouloir obli~8r

le paysan A adhérer a un svstème 0uquel il n'a jamais 6t6 ryr~n~r~

est une grave erreur. ~êM(l lorsqu'on est animé des mcillsurcs
intentions. L~s t~chniqu~s d'approche da C8tte vulgarisation
doiv8nt être r8cherchées.

\u lieu de contr'linrlr{2 le JV.l.ys:ln à adhér-,:lr sans convi.c"
tion â un systèma qu ç il n(~ comprenrJ. souv~~nt p~I,S, il si3r·"1it sou­
h~itabl~~ d'lns une prcmi~r8 ~tapef dl~méliorer les moyens at
les techniques d'élevage dont il dispose. Il faut l~ convaincr~

de l! insuffisance de ces moy(ms ')t des llvantages qu 1 il peut t.irelr
dl un petit effort supplérnontair<:! ap'porb~ à l' ontretien de son
cheptel. Au lieu de lûisser 125 ois8aux à 13 bonn(;! gr,=1ce de l:l
nature f il doit s'occupor 12 los nourrir et de les log0r correc­
tement, co qui lui ferait qagn~r davnntage d'arg0nt,

Dans une deuxième 6tapo# lorsque le paysan sensibilisé
S3ra convaincu de llintérêt de sloccuper de son p.IGvag8~ l'Etat
pourra alors intt:~r,venir plus ,:;ffic."l.ccment en propos1.nt 1e nou­
v;;lles techniques (:t méthodes d' 61ev'\gc qui no choqueront plus
l'éleveur déjà préparé. Cett,,:: évolutiGn TI l '3ntralner,1. pas tout 10
monde J. la fois, c' est li évidencü, mais 1-..::5 l'ramiers ~. 1 ~ admottr2
seront r§compensês par les fruits de leurs ~fforts 2t de IGur
réceptivité.

h la lo~ue, les résul~'\ts qu'ils obtiendront amèneront
les r:;;tardatairos ~ réf18chir r~"!: à pr!mdr'2 conscience'.
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L'1 rapidité de cette évolution dépcmdr'l d'JS homm.'?s
chargés d0 la m<~n,,~r et pr incip.:l1~rnent dns I3ncadr'Jurs f dt;. l:~ur

comp8tenc3 technique, d8 leur connaiss~nc'3 :iu mili :'lU et de l,:mr
dynamisme dans 1·] trav,':\il.

Dans la vulgaris3.tion, l':ls hornm~;s choisis ,levront ôtr'2
en mesure de donner le qoQt ~u méti~r A l'~vicultGur ~ ils s~r0nt

dévoués, honnôtes, désintéressés ;:~t ,'\uront un sens~igu des respon-'
sabilit6s.

3.2. Le type 'je production ,~ vulgarÜ;cr

La vulgarisation visera trois buts :

1. augtnemtGr l~, production '1vicol '?f par l·.:lmélior~tion 'i"'ls rac~s,

en opérant dos croisero~nts de races locales et d~ souch~s

améliorées ;

2. assuror une bonne couv'}rturr.~ sanitaire: ot'11irne::1tair -: ~

3. stimu12r la consornm~tion ios produits avicoles ~ oeufs et
poulets de chair.

Pour ce faire, il faudra orienter l'action du cr§dit
agrico10 vers l'achat des r<,~product:>urs en VU'3 de leur diffusion
en milieu rural. On encouragera une production mixte :'; poul,ets
de chair et oeufs de conson~ation. Les mOY8ns actuels GQ condi­
tionnement et de transport ét~nt défectueux i'une part ct, d'~utr~

partf l'oeuf étant un:~ denré3 përiss,3,bl'3, son f!coulcment sur n8
longues distanc::ls d0vümt délici=lt. l\ussi, il sera consomm6 sur
place par les pays"'1ns. Cepenàa,nt y il peut f,':tire 1 ~ Obj.2t di nn
commerce .:m o;2uf bouilli ou oeuf dur, et être v0.ndu sur IG,s
marchés des villages ou aux hor1s des rout~sy dans les petits
restauri"\nts.

Il ne sera p~s 8nvis~gé une production intensive ~oo0ufs

de consommation dans las villages à cause ctu m~rch~ r8str8int ~c

ceux·-ci.
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Par contre, l~ production du poulet de ch~ir S0r~ Jn~O\l­

ragée et dêveloppéc. Une oArtio scr·"l. auto~consommék~ et li,?l.ut.n~

vendue. Le poulet ia chai~ ?6Ut faira l'obj2t de transactions
sur des dist~nccs plus 6loign5es. Les collecteurs et les qros­
sistes pourront S8 ravit~iller 3U niv~~u des vill~q8s. ~~ famil18
amêlior'3r"l sa consornrn."l.tion.::m viande, ;~n pr,~levant de. t8mps ~

.'\utr.::l un certain nombre 1~~ voll.ilh~s ;:>our ses r3p"l.S.

Rn milieu rural, il faut s'efforcer de d§velopper l~

production du poulet ,'le ch3ir, !')Jns pour'1ut,"'.nt négli~:f(::r la nro-·
duction des oeufs 1e consommation; util0.s pour les nourrissons,
las femmes allaitantes ~insi que l0s vieillards.

Le but rechcrch6 dans la vulgaris~tion 0st diff6r~nt

de celui de la campagne. Dans ce domaine, l'aviculture ~ur~ deux
c~ractères ; social et commercial.

sur 13 plan soci~l, 3112 contribuera â absorber la
main d'oeuvre abondante,

- sur le plan commercial, elle produira surtout Dour
la v~nte et non pour l'auto""consororn"l. tion. l)e ce f.ai t, 1'1 s:")~cuL3.­

tien avicole se trouve entre les mains de professionnols auprès
desquels il f;'\udr:J. vulgariser les méthodes et les t(;:chntqll,~s

modernes d'avi.cultur0. Pour ,:Svitcr l'f~rreur consista.nt ~ l'instl1l"
lation arbitraire de product2urs incompétents, il faudra les
choisir cn t,r.mant cornpti3 de l'intérêt et de l' ;~mp'r'";!sscment mani"
festés pour CG travail. DQ~illeur$ u~e politique d'orient~tion

au niveau des élêves ~vit3r~it toutes ces difficult6s. Il 9'~gi­

rait de r6cupérer les 6lèv85 nc pouv,~nt ?lus ooursuivrc" leurs
études secondaires et de l<,:)s orionter, selon leur choix; v'-::!rs 11.
production. Ceux qui s'intéressent â l' él,?lvage et en p,"1rticulier
à l'aviculture seront envoyés dans los centres avicolos r0gionaux
pour être formés. A l~ fin d,~ leur formation ils seront alors
installés comme aviculteurs.

i.\ctuellement, certt:l.ins i1vicul teurs de Farch"'l et d·a
Coqville constituent d~ s1rieux cas SQci,'lux. r..eur rempl'1.C2IT12'rlt ~

sans auparavant ré~mênnger des structures d'accueil, risqu~ i0
f'lire des mécontents t'lUX cons~quences socia.les irr.~'t"éYisibl"~5. iln';
solution équitable devra êtretrouvê3 à ce problè~e.
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Les notions importantes A vulgariser au nive~u ~~S

petitos Gntre'Jrisas avicoles saront ",.ya.nt tou.t c~lles d qhY9iÀ!H~

et de 9rophylaxi~~. L:"1 couverturr.: sanit~ire seré' "lssuréc'! rar l0.s
3gents de la vulg~risation.

Il faudra aussi intér.;~sser l' flvicul tour ~ 1'1 gesti.ol" -le
son exploitation ;

- amener l' éleveur ~ tenir une comotabi1.ité (avoir un cflhi:"~

de dépenses et de recettes)

- bien chauffer las poussins 1ans les éloveuses

- tenir les locaux propres

- distribuer régulièrem'2nt 1 \1 ?liment sans troD rGmplir les
~~ngeoires pour éviter le gas~illage Î

- donner à boire rRgulièrernent de l' 8é\U fraiche 1 r,<-~nouYe12i?

matin et soir ;

surveiller assidOm8nt l~s oiseaux et signaler tout acciiant
aux .:lgents resr:>onsabl·~s.

Telles sont les pr"'tiques élémentaires qu~ ch,que Rle­
veur devr:1 observer.

L'applic~tion de ces mesures favoris8ra, S3ns aucun
doute, une rentabilité m3illeure de l'élevage. Des cours de
form~tion seront organisés, complétés par une publicité sim:?le
et efficace, capable d'attirer l'attention d~ l'aviculteur.

3.3. Le choix des souches à vulgariser

SI'-.llon le programm'3 envisagé ~ production '~es oeufs ,..~t -:h,
poulets de ch~ir, le crit~rQ de choix ~ortera sur des types d'oi­
seaux différents.

En milieu rur~l, l~ ~hode Island, dêjA essay~e dans les
campagnes, semble donner de bons résult~ts malgr~ certaines
erreurs commises dans son utilis~tion. Les ~xpéri8nc8s tentées
sur cette race ont àonné des satisfactions.

Sur le plan semi~industriel, la HY··Line et l'7\rbor
Accress peuvent être cl~ss§es camme ~yant ntteint de bonneD
performances nans nos élevage3. M~lgrê l~ rigueur 1u climat
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tropic~l, la Hy-line r bien entretenuG r donne 1,?S rendements en
ponte de 30 % cn saison fraîche et de G5 % en saison ch~ud8.

Ces chiffres sont excellents, compte tenu du niveRu gên€ral d~

l'aviculture moderne tch~dienne.

Nous pouvons dir.(3 qu 1 ~ l' heure ~ctuelle l;;lS souch;::s
et les races utilisées au Tchad et qui ont donné d8S r6sultnts
satisfaisants ont été :

• en milieu rural ~ la Rhode Island red et la L~ghorn

. dans les élevages s9Mi-industriels en milieu urb~in ~ ?our
le'l production des oeufs il faut citor 1:1 Hy'-Line ct l'7\.rh()r
~ccress, et comme poulet de chair la SOU~h8 Hybro.

En attendant les résul t,'lts d' ,'lutres investig.'ltions
dans ce domaine, ces souches peuvent être r2tenues •

• • / • tl
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LI auqmentation cL~ la production3.vicale ~upl)()sC' 11~m6'­

lioration d·::'!s techniques dl exploitation et o.,;; le environncI"uant .
il f~ut ?l~cer les OiS8RUX dans un8 h~bitation confort~hlG,

leur assurer une ~limentRtion correcte et 1es 50ins conv2nahlas.

1 0
) L i ~)1EJ..IORl\TION DE Li Hl'.BIT1\T

1.1. L'ernpl~ceroent du poulailler

L'endroit oü le ooulailler ser~ construit devra pré­
senter une légère pente pour le drainage de l'eau. Les ouverturc~

donneront au Sud-Ouest, car l~s vents les plus fréquents ont
leurs origines principa18s 1\Tord~]?st Slt Sud (4). L·"\ dir(3ction
Nord-Est est due à l'harmattan et la direction Sud 0st liée aux
pluies de tornades causées p~r les bass8s pressions.

Les ouvertur~s doivent être suffisaI":'.m,mt l'lrgc!s ?OU.r.
permettre l'aération et le nettoyage. Elles seront en "Farfar~,

c'est-à·dire en feuilles da r~nier tress~8s.

1.2. L'habitat

L'adoption directe et servile des plans de cnnstruction
utilisés sous les climats tempérés ne Deut donn2r satisf~ction

sous nos climats.

A pr§sent, il faut envisager un élevage en plein air,
car :)n ne peut deman·jer aIl paysi'ln de construirl..:l ?our S8S ois~aux

un local plus confortable que celui ~1'11 habite ou qu'il ~'él

pas, ce serait un non sens. Il faut plutôt l'encourager à av~ir

des poulaillers spacieux, qui présentent des conditions de con­
fort et d'hygiène acceptables. Fournir aux élev8urs d,~s 9lnns de
constructions détaillés sur l'emploi des matéri~ux locaux, v~ilà

une activité primordi,qle dévolue à chaque centn~ r~gion'll, en
coll'lboration avec le CDEh. (Centre de Démonstration d' Elevag'3 Q!:

dl Aliments)
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~k:lnn le ffirltérip.l en ;Jlac~~ (?;one souà:::tni~nn(~ ou
sahélienna), le mur pourra ~trs construit en banco ou en
"Charg"lnier" (Sekko). :Pollr l~ toitur';l, on p<:mt utiliser soit
d l iTT h' ..... .::1 liT' d t 1 te -..yparr ep-l.a, SOl.,- r~e. .n ro;)ocron, sou "mu par es roncs
des Borassus-Flabellifer, j? l' ~Nnh.a.en~~ Th4b'1ica. ou y;11r'licr dou!!:;
ou bien du bambou, etc... T.,1 r8s1stance de ceux.·~ci est hi ::>.n
connue des agriculteurse

D:lnS ce mép:le ordre de i<'158, on pourr" conseiller ë\Ux.
paysans de transformer les poulaillers exist1nts en les cons­
truisant sur des pieux de 40 à 50 cm au-dassus du sol (Voir
planche Fr o 3 en page 140). Cette construction ),3rm2t de lutter
contre l'humidité et les div~rs vecteurs nuisibles.

Pour lutter contre 135 tarmites, les ~ieux, avant d'0tr3
plantês, seront badiqGonn6s ~ l'huile de vidange qu10n paut S3

procurer localement à un :.)r ix modique.

On 3.doDtera des poulaillers en cli'lUstration. C0ntr"'li"
rement ! la campagne, los places sont limitées en ville 3t il
faudr:;t ,::m tenir compb30 L:;t construction dos pouli'lill,':"~rs f")r'l ,'\1';)1,"1
à la combinaison du mat~ri8l local et d' élêI'1ents im,?nrt~s, qu';
l'on cherchera à rédnire ~u B~ximum. Pour éviter d~ refaire
constanwent. des investissem8nts 9 il est souh~itabl~ d8 confec­
tionner des poulaillers mod8stes et confortables. Pour réduire
le coOt dêjâ élevé des constructions, des ~tudes dêt~illêns sur
l'utilis~tion des divers 61éments de con~tructi0n existant au
Tchad doivent être antreprises~ afin de mettre â la p0rt~e de
l'aviculteur des m~quettes faisant usage des matériaux loc~ux

â bon marché. Nous citerons, ~~r exemple, les briques artisan~les,

les charpentes de rôniers et de palmiers doum, les nattes en
raphia et diverses graminées. On peut parfois envisRger la
construction de la toiture en ch~llme, mais en ville le chaume
coûte cher. Il faut 10 renouveler assez souvent. On 98ut r6alis0r
très facilement une clôture en charganier "Sekko 1

! i m,"lis là encar::'
se pose la question da la r6sistance de ces m~t~riauxo

Il convient de r':,couvrir le saI 1as poulaillers ,:1VüC

de la sciur~ de bois ou de 1"3. ~).:ülh~ hachée. Le mur büm crc~1

et sans fissures peut empêch8r la pullulation des vecteurs nocifs.
On évitera d'improviser un poulailler. EXeffi?le-ty?)e ~ Coqvi11~ ­
Photo N° 10
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-,
Poulailler-Arche

Pondoir
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Il faudra envisager un parquet servant de p3rcours
et attenant ~ux locaux d'h~bitation. On r8tiandra 10 m2 ~ar

tâte d'oise1.u.

En milieu rural, 1.~ c0n.struction des m,:lng2()ir':~s doit
être adaptée aux possibilités du pays"n. 011 concevr~ une man'"
geoire solide, simple et faci18 à nettoyer. l,a rna.nq<?oire i?ourrfl.
Itre creusée dans un tronc d'arbre et le fond poli. Elle peut
être un assemblage de planches 6vas§es sur las bor1s. Ell~ D0urr~

être f~r.riqu6e par le pays~n lui~m8mc.

Pour éviter le (F'l.St:>ill!'l.ge dl a.liments, on ~)f~ut assurrlr
la protection Jas mangeoires à l'aide 18 cordes tendues au-~e3SUS

de celles-ci. La planche ~o 4 de la page 142 illustre une d8S

possibilités pour r6,-'lliser un'.; manqaoire Gn milieu rural.

0ans 108 §lGvages autour des villes, il faut abandonner
les mangeoires utilisé~s:1ctucll01TIentdans l~s div8rsos (-}Xrüoi·
tations pour rochercher d' autr;:~s formes be-"l.ucoup ?lus 30lid ..~s
et économiques. Les mangeoires en usage sont mal conçues et
occasionnent de grandes pertes d valiments. L3 photo !~o 2 est
l'illustr:ltion. J.8 schéma N° 2 de 1"1 paqe 142 peut sV1.danter
à notre aviculture n~issante> La mangeoire présente llavantaae
d'être sur~lev~e du sol.

En milieu rur~l, il faut préc0ni3er des ahreuvoir3
.~ siphon et u.tiliser des bouteilles' ou des gourdt=.!s vernies au
k:'\olin, très rêpandues en c'1.mrn.gne. 1. 1 :lbreuvoir pourra avoir, '3i
possible, un emplacement surélevé pour empêcher les oiseaux
dl être en contact aVl~C le sol souvent mouillé en cet en1rci t 0

Le schéma N° 3 de la page 142 montra un des exemples possibles
de réalisation d'a~reuvoir.

En mili~u urbain l il faut préconiser des abreuvoirs 2
siphon f~briqués industriGll~ent.
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MANGEOIRE POUR MILIEU RURAL

MANGEOIRE POUR ELEVAGE SEMI-INDUSTRIEL ABREUVOIR EN MILIEU

RURAL
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1.3.3. Les nondoirs---_.. _-_ ... _-~'.

En milieu rural, on p13ce ~u fon~ des poulaill~rs des
calebasses inclin~esf à moiti:') rern.plies de paille hachée (Voir
l'exemple de la. pag8 140, schéma N° 2).

En milieu urbain i on produit en général dGS oeufs d~

consommation. Pour cela, les pondoirs doivent être pIncés
derri~re un orifice fermé ?~r lequel on récupèrera l~s oeufs
sans n~cessairemcnt pénêtrer dans le poulailler. A défaut de
cages en forme de nid-trap?e, on r;>eut emploYGr des caiss·;,)s en
bois remplies de pr.l.ille hachée ou de sciur,~Je bois 0

Qu Ion ait affaire .<i un élevage en liberté ou en Cl'.H1S­
tration, il est utile de prRvoir une fosse ,~ cen'ires pour le
bain des oise,:,\Ux. On mettra dans 1[' fosse un m~lange de cen1r:.::s
et de D.D.T. Elle permet aux oiseaux de se iébarrasscr 1e leurs
ectoparasites.

Pour le ?rogrès de l'aviculture, tant ~ans l~s campa~nes

que dans les villes, il faut Si ori8nter vers la prépar."!.tion d'·~s

aliments "complets" à partir des mati~rcs premières locales.
Cela est possible car nos campagnes recèlent des produits i '')ri'·
gine végétale et animale qui ps:uvemt être utilisés pour l valimenc~

tation des volailles. Nous r'~tiGndrons C,}UX qui sont .utilis8s
et ceux qui peuvent t'être.

2.1. Les aliments utilisés

Le nombre de pr0duits utilisés pour l'~limentation des
volailles est encore très réduit. Nous citerons ~

- les sous-produits de rizeri~ et de meunerie, les cêré~les

(Sorgho g mais, millet) J

- les sous-produits des huileries industrielles et artisan~les, la
farine de sang, de poisson et de viande, .~t enfin les poudr9s
d'os et de coquillages. Signa10ns ~galement les termites et

les ch~nilles sschées.
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2.2. Les autres ~lix8nts utilisables

Ils sont nombreux mais il f?ut les ç~nnaltr~ ~0ur e~vi­

sager leur utilis?tion future. N~us avons ~

• les gousses et les
facilement distribuables sont
terr8 (Voandzia subterra.na) ~

et le Parkia biglobosa.

qr~inps : ceux qui sont le plus
~ le niêb~ (Vigna) ~ le pois ~e
le r,:'Üds Cl 1 ?\nqole (Cajanus C3j;U~),

l t · '1 f 'Il j l ~, Il. es 1ges e~ _es. aU1 e3' es a~um1neuses ~ 8. es
sont riches an ffiati~res ?rot~iques. ~près s!ch~ge et broy~ge,

elles peuvent être incorporées aux aliments-volailles? mais
cela représente beaucoup ;,,'i;~ trav:"lil pour l' éL~v:mr. Il est plus
intéress:mt de les pl-mter dans les parcs .J. v:Jlailles, et ç-:.lles·
ci les utiliseront en permanence comme compl§m3nts aliment~ir:~s>

De plus 7 de pois l' :'\.ngole (~a~anus Caj an), le)esn-:>diurn spernUTII
en arbuste peuvent être plant3s ~utour des pRrcs et produira ) la
fois de la nourriture et de l'ombre (66).

JJes fruits du t,l.m."1r inier ('1'amar indus indica), les 7~C''lC j,,:,

albi'la et ,r.,.cac1i:l seyal p::mvent entrer "ians la ration n.es voiail'-'
les en compléments.

La farine ,-le grené)llill,~s! les C'1nt(;)nUS rie p'lns~s séch8S,"
la farine des sauterelles grill~es, sont encore peu usit6s.
C'est le momeni.: d' envis:'!.qer l'euploi r3.tionnel du tnurteau dl?

coton et IGS sous-produits des brasseries ~rtis~nRl~s ou induq­
trielles.

Si on a une id6e 12 liutilisation possible de ces
divers ?roduits existants pour l'aliment~tion des volaillas, 10
facteur limitant leur emplol ~ grande 0chelle demeure l'~bsenc~

de connaissance ré811~ de 1·.3urs valeurs broffi:ltologiqu9s. l\ussi,
les structures telles que le ('llS!, 3.uront.: pour t?ch:J de définir
la valeur aliment~ire de ces div8rses m3tières àisp~nibles.

C' .::st un travail de longue h1.1eine, mé1is n6cJssair?;, car la ?r8-­
ductivité de l'aviculture nationale dépendra de l'innov~ti0n sn
matière d'alimentation.

2.3. Besoins des 0iseaux et objectifs A ~tteindr~

On al' h3bi tudc'. de 1ire que 1'1-3. poule pon'l par le b-3C".
Si cett0 assertion ~ peu d'incidence en élevage traditionnel,
parce que non contrôlé, elle 1evient essenthül-'~ dans une rroduc­
tian du typi; inrlustri81. Une poule mal nourrie ~on':l p2U ou ?1.G

... / ..
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IJ p')ulet se dév81ol)?Gr:l mO.:i.r:s vi -1:'::') ·3t 'Dn t ~IT'T''1 -L~ pr'yll)cti""'.
sera retarj§. L:alinent est donc un facteur d~cisif d;~m:li,­

rtltion de la pro1ucti r)n. Pour y parv.:nir; il faut une ;::-,:trf·],i t(::;
c,:..mnilissance de la valeur d85 alir1':mts; mais aussi c'~11c'3QS

besoins des volailles ~ nourrir.

Selon le N.C.R. (N~tional Rescarch Counei1); ~ un8 ~0n­

tjeus~, il faut en énprÇfie m'::t3.holis"lbL: ?. 300 G 1.200 ci"ll/',:'J
d'aliI!\(mt et l? â 19 % oie m-"l.-I:i.9re firot5ique brute.

En ce qui concerne le ~oulet 12 chair, la qu~ntit~

d'énergie varie d2 la cr0iss~ncu à 13 finiti0n ; il est 32
2.640 à 3.300 cal/~q d'aliment. Le taux 18 mati~re nr0t~ique

bruta est de 14 â 16 % 1e 13. r3tion totale en finition.

Interviennent 6gal(~ent la t~ux ~e lest (6 ~ 7 % ?our
la pondeuse et 4 3 5 % ~0tlr le poulet 1~ chair), et les ~cidss

aminés indispBnsablos reprôs~nt6s ~ar l~ m6thionine. l~ nh6nvll­
lanine, la. tyrosin8, l' i5')L.~usine; 1"1 v·üine .. lA. qlycin";r L1
leucin8, l'histi~inG, 10 cystina, l~ Ivsine, le tryptonh~ne,

l ':lrg inine et la. thrAonin·3.

Css normes ont ét6 d0finies ~our des types d'~lBvaa0S

pa.rticulinrs et des conditi0ns toutes ~if~0re~tes dos nOtres,
D'Où '2ga.lement la nê~es.'3ité dl ':mtreryronir'2 ')·3S r8ch2rchcs sur
la question.

2.3.2.1. En milieu rur~l

En milieu rur~lr jeux Gtap2s sont nfcessaires dans l'
alimentation des volaillos. nans un pr8mi0r teMps, l'~levaqe

gardera son caractêre axt~nsif ; 0n laissera les aqriculteurs
pratiquer l'~levage en plain air; tout en leur d~rnandRnt di~~~nr

ter un [.l(:~u plus de soins ,j leurs El nimaux .~ans C9t ordr -; ·1' i i ~~ ,) .
les oiseaux seront laiss6s en libert6. On distribuer~ 3UX

volailL~s les m'ltières pn3mières :lis1)onibles tout en lai.ss:\nt
aux oiseaux la. ;?ossibilitê.:',e '::0mpH~t3r '?ux-mêP18S Lmr r''lti~)n.

)i:lr!S un 4euxièm8 t'=;nr')s, lor Sqlh:~ l' 012vc~llr sc:rfl. Gnmesur:.'
de consacrer du temps à ses vol~illc5! 0n l'initi.:3r'1 3l la f·'1hri·
cation 1es mélangGs p0ur celles-ci, dans 13 cas on on ~ura

affaire a un êleva~a sur p~rc0urs d01i~it6. L~ ration ~liment~ir8

utilisera toutes 129 m~tiêres or~miêres disp0nih12s ~ans la



régi',:'m. 'ln évitera le F'lus :.)()ssibl(~ d' im:')orter les ;3.!irncnts. ï,,';

mélange des matiêras ~r2niêres 2ourr~ 53 f~ir8 ~ans des ~0rti ors
en bois par quantité da 5 1 10 kg. Un m~lang~ qrossi~r f~cilit~

r,"1 la préhension ~'ar les C>i5'3A.UX. Un/~ foiR ~r?"")ar'~s. les ,"1.U.F\,::nt:-::
seront ;:-1 '1cé:s tlans le tY:.Jf.:~:;e mange0ir':~ ?r6conis'S plus h-mt.

Si 11 élüv:mr [l'2ut -i'0j ~ ':lssurer un~ b'-mn~ hygiène 'le
l'environnement 0t 10 l'~liment~tion de ses oiseRux, il est
certain que ceux-ci nlirant ~':ls ~lus loin Dour ch0rcher leur
nourritun3 '3t llhomn'l.8 185 s'lrveilL~ra ;Jlus f·~_cilel'lent.

puelques typas de -r'tl.-ti0ns '

A,u Ghana, dans L:l st=).tion de m,!71"\~'l('\'-J la f')rmule suiv"'mt:2
a été adoptée en ~ilieu rur~l et ~ donn2 de b0ns r5sultats ~

-. "-laIs
Farine de 00is50n

- T0urteau d'3r~chid8

.• Vigna (harico-t)
- CoquillagQ d'huître
- Sel marin

70 %
5 %

10 %
10 %

·1 %
1 %

La simplicité ~u choix des m~ti!ras rranières peut §tr2
un stimulant :;:Jour la réalisation d2 l'alir.y:!nt cornryl,'-;t.

En milieu s-'Judano-guin§f~n; 'ln ~:::mt [lr0coniser un,3 ration
à base des ~léments suivants .

- ''-'lais
-, Sorgho
- Riz concassé

Tourteau d'arachide
Haricot

- Gan
~ Farine de sang
- Sels minéraux ::>lus I)ot..lctre l~e

coquilli1gc

10 %
15 %
10 %
15 %
10 %

5 %
10 %

[" %."l

L'adjonction à la formule; da farin:: d~ 'J0issons iI'1nrQ­
pres à la consommation humaine peut permettre la réCu1)8rati011
de c:;!s produits. Il faut surtou.t veiller ,3. une h.onn\3 distri-­
bution des aliments d~ns 188 meilleures conjitions.

CI • / • Q
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2.3.2.7.. Bn milieu urb~in

Bn élevag<~ mo tlern,:;, du ty;"l('! int.::msif, l' ::'>0.uilibrc du
reg1m.:; est Gssc.:mtiol. La c.:,;:")mposition d,85 ,lirnents fClr,:l "1iY.-~'Ü

aux sous-produi ts i"lgrr)~in"lustrLüs ·Jxistant d~.ns l'l r",g ion.
P~rtout 183 c6r6i"llos iuvront 0tr2 lara2ment ~mp10Y~~S. d~ rnê~c

qU8 les sons et las tourt~~lX. Sc10n l~ nosition iu ccntr~. 13
c':mv.:;rturc en'lliments ~:)r''.1t8iqu'o~s d '')rigin~~ ,':'.niT:,alc pourr::>
~tr3 3ssuréa par la f~rin0 19 ~oiSS0n, l~ f~rin2 d~ s~ngr l~

farine de viande, ~tc .•• iJn2 i"lttcntion narticuli~rG S8ra n0rt6~

sur l'6quilibre jG l~ r~tion.

Des com:üex"~3 rnln"r"\ux2t vi tarniniquGs 1evront êtrc~

inc.:Jrporés aux aliments. BiF\NCVZ\F.RT nréconise l' incor~orr'\1:i."m
~ la ra.tion de la drêch~ dG brasseri~ 'lU taux de ~O % (Il).
DE VANSSl'.Y, qU'lnt"l lui ~ envisag':c 11 utili sation "!u taux .-L:;
5 % cle la panse de rumen dans les ::'llirncnts n(')ndeus8s. ('cs
produits précitÉ:s sont gén~ralc:vnent f1h"1nt:]onnés dans 13 n ..'tuLi
alors que lé1. pr':Jduction avicol.:~ POlIt valablement 1'5 rent:':bilis-:r
L'utilisCltinn d' ali:m.0nts ~ompl<,ts büm ,"tudiés :::st in'1isncns'1bl··~

pour obtenir les meilleurs r6sultats (croissan~e et ~r0ductton

d ' o'2!uf s) •

Quelques types de rat.i-::ms ;;

Voici un::; formule uti lis{~t':; en ('ôte d.' IV0ir:3 ~ au ~cntr "!

dlElevage de BI~GF~VILLF.

1? %

~

u,..,. ---- ---'--R
a
1
,,
i

Il %15 %

29 %

Comp0sition

- T0urteau d'arachide
Conc;mtr6 dG sels Plinéraux
:.rotéin3S & vi tarîlinr-os

- i'1.':l.is
- Son

r"- --.------------------.-- -- --r---- ---- ---.,_.--- -- -- -r- -----.. -----,
! :J,,;::'
~ ail
i A Poussins IPc>ulets 1 P0nd::usc8

'II!
. a d' un jour i ,j ~

i : : ch'1ir
-------,------------------f Q,-.---------- [···--------i

1 1 f
1 i ~

~ 56 % ~ 60 % 1
1 21 %

A, %

l a.--~ ~~ J L ~__ .~_

L'utilis~ti0n du coton tc~qdian sans gossYP0l a 3tS
~réconis0c par T~CHFR. Les cxp6ricnCCs cffectu10s ~ Farch~

en 1971 sur cette variété s~nt pC0metteuscs, cnrnnt~ tenu j?S
résul t"lts obtenus. Si 1; nivcl:"1.U d z, cons()mm':lti.on c1êlS alim~:n.+.s

•• / 0 •



dé:)'~n,j d8 leur qua.lit2, ccn.::mdant le qaspillaqe ::"mt aussi ."luqrr':r·
ter 1 'indice 12 consorrnl"lti()n."', C00ville p Il indic~ de cnn::n:'lm.""!·
tian ,~st de l' Drdr,:~ Cie -1 Î cala s' ~xnliaue on ;:I.""';rtL~ :~·ar 1r'l l1-"'tur~;
défectueuse des m~ng80ires. . - .. -

L'aviculture tchadi~nn3 n~aur~ un im~Act snci~l ~vi~~nt

que dans 13. mc~sure aü It~s ~1rod.ucteur'3 ()"'''\vsans~t "lviculb.mrs
nrof·:>sc. ';onnpls) "'ourro .... .'·xnlo· +- 'r l'"='''' m""t1'?.r-:>c. ] 0"'''' l ·c,c. ..::1; "',....,"'.-" . '_. O.A ~~ 1 ,_, ~ ;';,:' n L ..,,.; ,:~) "_ ~ ,_ ~ ç "..... l~A _, "_.' .::: _ "'. '...... L _,_ '.-~ ~ l l J ~_ ... > ~ •. ~

niblcs pour la production avicole. Cos 6léments sont divers
ffi.:l.téri:l.Ux d8 constructirm, matièrns 'Iremièr':!s entrant d':'\ns la
fabrication d'JS Pl.limcmts,?tc, .• Il fn.u1ra"lpilrr:n:lre à Il "\vi­
cult8ur â si~n servir.

3 0
) Cl'.LENDIUEP Sl\NI':r:'AIJ:(.;:;;

En avicul turc, 1 vaE;::,::ct thér).~~,~utiqu2 des inb·rv(;mtions
p3SS8 au second rang au pr~fit io la ~ro?hyl~xi0 s~nitaire ~t

médicale. L'application d Gun0 bonne pro~hylaxi~ 6vit2 les ~ala­

dies st assura les succès ~c li0xnl0it~tion. ~ryrès lGStudo 1e l~

[Jrophyl::lxie sanit"1in~, il ccmvi=~nt ::h~ r::l.:~pelcr qu,~ 12 ':~0int

de dép~rt de toute 7rophyl~xie cst l'hygi~nc d8S locaux, sur
laqu~lle nous allons nous attardar un rau plus.

3.1. La proVhylaxio

La prophyl~xi~ ViS3 ~ pr0tég2r les é18v~ges contre les
Dréd~teurs et les agents rcsronsables des maladies n~rasitair3S

et infacttauses. Par Qxcmnle, 185 animaux malades ou cnnt~min~s

et susce~tibl~s de propas;r la maladia aux autres ~ffectifs s~r0nt
soit isol~s 3t trait~s, soit sacrifiés et les cadavr0s détruits.

Elle vise â interdü'c l' ~ntréC? -j.:lS infecti0!1s 'hn5 l ~ 81::3'
vage. Elle ~eut ~trs d§fen~iv8 0U offensive. Dans le nr8mi0~ cas,
on cherche à prot8q8r des \o:'lll't tians sPlines, di'3.ns 1'] si;'!concl-::F!.S
on vise la d~struction du cür~a nartout oü il 58 trouve.

LES ECTOP!I.Ri\SITTo'S. Pour les détruir;; il faut L.:s conn'l.îtr;"',
L(~s :.?lus fréquemment r ....mco!''''::r;5s s0nt L~s dcr:n.anysSBs; los 'J'Îux,
les :l.gents de la gale'.l2s :- ~.tb:?s ot 125 tiqu.::s. On disDOS,:: de: 4nu.X
moyens ')our les combattn'~, , 8'1V0ir :, les moyens 1(i'f(;flsi f 5 et l:;!s
moyens offensifs.

• 0 / ~ CI



LBS moyens défansifs.

Il fa.ut '2vi t01" des fis;:-;U:r8S '-lans l<:~s murs ; bion cr,:?:-·ir
les murs ;h~s :){:mlailJ.7~r:3 '::'1 1:"1 chaux 0\1 av<"'c un P16l·1.ng'~ d' ar 0 ,i.lG.
de s~ble ~t 08 DDT. Pour c01~ ,

1/ d{iGinfecb~r pGr i :),'\.lq'1~r:t0nt L,~s f'0uli1illers. ?12tt<y,r·;r
les mtlngeoir··':~5 (~t l~s a1)rü11\J(-,i.:t's Cl

2/ bp~1.·qe.I.~nn0.,._r ~...O,l~.,~..-) 1,,_.~.. s· ·L~·..,_~~".i._s ~l Sl'X -OiS l~s ~~rc~01'r-_ •.<-l J. _ _ _ c,' .',. ..... _ ,_ • .\:' . _ ) _) '"

et les volières.

Les mOY8ns off8nsif.s~

En milieu rur~l on d6truira par le feu le poula.ill~r

infecté et on en construira un autr2 plus loin. Dans le c~s

cO:ltraire f p;:>.sser 1:;,;s !'lU:=' d G't 1(,s jJcrch'::>irs''tU fcu à li aide
d'un lance-flan~G.

Dans le c~s des aals3 des D~ttGS, on peut isoler les
oisc3.uX malade'? et 1.26 traii.:':!r çm t.-r-crnn."l,nt l..:.:s p'1ttes d.'1ns ,'1,'
l'eau chaude savonneuse Dour assouplir' 185 ~cail10s, et ensui~~
les tremper dans du 9étr~12.

Certains ectoparasitos 80nt diffici18s ~ détruire 2t
seule llne prophylaxie 0ffensiv,3 dr:'lco~.i(~nne peut vnnir ,~ bout
de C8S ~~rasites.

LES Pl\RZ\SITES INTT~STnJTlUX. rJl.ns LJS GhW"lg:::s in'1,ustrie:ls
on 1,Zls r0ncontrl?très ,TJ~-u.--~?::irc-;)-ntre,.:!r-ms 1o:.:-:s 6lcvages tr,J.j j.,

tionnels le pourcentage dus aisGaux infestés ~erneura três 5lev&.
Les plus fr6quents sont les C~stQdos et les H6t0r~kidês.

La lutte contre C0S pnr~sites d2Man~e d8S mesur~s d 6 fen
sives très irnnortant2S. Sn sff3t, il faut;

1/ n8ttoy~;r les loc",uj{ 2. fnnd ::ntre chaque bande
2/ Gnlov8r J,es d6ji~(~t~ons

3/ retourner les ~arc0urs au mains une fois Dar ~n at
l~isser roposGr l~ t2rre ~ussi souvent que ~ossib12.

En cas ~e mal~die, ls traitGrncnt ~?S oissaux avec
pipérazin8 ç tét~amis01e, r.tclosqqi~e ct autrqs nroauits est un
moy,e..m ·thérapeuti'111U effic::\c ..; ct très ccmr"lJ'OIU,:mt em;")loyé.

Lt"\ COCCI )IOSE. Ci cst un:: mal.J.'iic~ communn <~ L~ ')lu;J-::rt
d(::lS élevages av t'calés. Elle ost c..::~::)en:iJ.nt Ploins fréqu,;nb~ 'm
élevage traditi ')nnel à C3.USC du m()(1,~jE.\ v iG :.~·;s 0is(~,'l.uXv8n :')or,::"i'S
tuel di2placew2f t. La cocci:LLo~";(,;,': enUsa 0"1 saiBOn hnmirl;) ,j8 f'-:>rtc­
mortalités dar.:.! les 61cN"tC:es sc::;riü .. inŒust.r:U:::üs, P.our la prév-2nir,
il f.9.ut tenir : es :""'oulets ël"'X1S ] .;:~~:; l()c,'1\.u~ :-)ropr"~s 3t secs .

../ ..
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'~intonir les ~lime~ts ~ans das réci~ients or0p r as. n~ns

les élevages industriels, pl,c2r les m~nge0ires ~ur 1~s arillag23
en treillis surélev6s r de manière A r6duiro la c~nt~min~ti0n

par les fientGs 1e l~ litièr8.

Dans l2s élevages en claustration l assurer un cs~ace

suffisant pour le dépl~c3ment ip.s oiseaux. Il faut ~révoir

10 ~ 15 m2 p~r ~nim~l.

Il faut instalL:~r des "-lièges p0ur 1jb'lrr'1sscr les pr)U ..•

laillers de tous 12s ronaeurs car ils peuvent ap~~rt0~ d~s

coccidie~ des zones infect6es vers les zones s'linos.

Il est nécessaire ~'aj0utaries coccidi0statiquGs i3ns
les 3liments.

En :::las d.e m"ll"\die. isol·8r V3S mala.1es ;~t les traiter.

LES r."1.~LroJHES \TI:r.?J....~ES ET B~CTE~I:R~JNES. Pour ces ma.l~.di..·~3.
n0US ne retiendrrms quo l'Js :'teux [llus important~,. .:'\ S"lvrlir
1'1 pseudo-;>este aviair'9 et 1<'\ salmonellnsG 0U tyr-h-")se 7 1"'.
variole peut également causer des ~ert0s.

La Pseudo-pesta avi::tire. ~,10US avons sion"l13 plusieur s
cas 1e foyors de la maladir~ r'l.e !'~ewc.3stle, 0U ps\;udo-pestc~ "1.vLÜr<,;:
qui sévissent dans la plu;:>art "les eX':)10,i t:'ltions. Paur la nr''''v,mir
il faut ~

- ~ssurcr la vaccination des ois2~ux

~ utiliser des emballages pcr1us et lf,?s S:!CS qui. serVQnt
au tr~nsport des aliments d01vent être n2ufs 0U d28in~

fectés après us~ge 0 Les moyens de transport ser':mt
désinfectés.

Lors de 1.'1 maladie

isoler 1,)5 rnal"'ldes ct VnCc1n'3r les autr·~s

-tenir las visiteurs ~ l'§cart des fov~rs i'infccti0n
.~ :lbattre et incin6rer les 0iseaux malades.

~ans le cas oU une subvGntion peut être ~cc0rd6e !
l'é18vaur, abattre tous l~s oise~ux, assur8r ln d~sinfecti~n

des locaux puis les laisser au repas ~eniant 15 jnurs ~vant 10
réintroduire une nouvelle banda. Pour la dêsinfection r utilis3r
ùn ammonium quatcrn~ire à 1 %0
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La salmonellose des volailles. Ou tYr>hosc.~our 1';:13
poulets a1ultcs ct Dullor0sc ry~ur le~ p0ussins.

C'est un~ maladie vicieuse qui, si ~llo C0m~ence sur
une fdmellc, sc ?erp5tue dG génération en g6nérati0n. C'8~t u~~

rn~la1ie haréditaire D0 ur l~ poule.

Pnur la prévenir, il f3ut :

- sélGctionn8r1Gs s0uch8S in'1emnes cie s.'31monellose
- mettre des solutions ~ntiseptiques ~0ur iésinfe~t8r

les ~ieds a llentréG des poul~illors, C3r les visiteurs
peuvent apporter les .b."\ctér i35 sous leurs ch,"'mssur~sr

de rnêm<) Q'19 11 éleveur et le vpt~rin"'lir2"

- désinfecter les S·:lCS servant au trans?0rt j' ê.limentr:: ,.

Lors de la rnal~1ie ~

- is:")lor les m'lIanes et ll:)s traiter, '}t. ensui tG l~s en'
voyer à l'abatt~ge

- désinfecter .v~s 10caux et mettre. une nouvelle litière
à la place de la Dr8mi~ra.

"Eleveur tchi1dien, si tu veux qua ton élcvag;? te r:9.~~j:'0rt0

"de l'argent et moins de s.'?ucis, une bonne pronhylaxie ~!'\nit2.irc

"te donnera la s!curité".

Elle repose sur la vaccination contr~ l~s mal~~ios

vira18s et bactériennes. Sa mise on oeuvre conun'lnd·'~ d't2t:').blir
un calendrier de vaccinRtion ?our la ~rotection des élcv~oe9.

LE CALEND~IE~ DE V~CCINATION.

!..es maladi~s apparaissent à des âges diff,~r.~ntc;,. Il f..'1ut
les prévenir en "=ldoptant uno pr')tection adéquate déO!S oisn'1.ux
par le moyen de la vaccinatinno

Il est donc nécessaire QI ét"1blir un )"'roqra.mme '10 v:,:!:~('5··

nation qui sera le m~r.1<3 pour toutes les exploitations. Pcmr
notre part, nous retiendrons un calendr19C 'te v~ccin~tinn ~-­

les maladies les plus fréquentes dans nos ~lcvages. Ce ~~nt ­
la maladie. dQ ~~lQ, la var iole Ml"1=t:!rQ C't: lel -typh r

)"'38.,
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L' fll"'r>réci':l.tir:m de l' ét,'\t g5n4ral de l' expl':')itnti'1n ~ (\tpr-"

mini.:: l' interventi":>n vaccin~le. On ne vnccinp.ra ~"'s les f,)iS2i".UX

contre 1,'1 f:l"l1,Y1ie d, 1\ToèWcastle si 1"'l m'11~1i3 r,,~sniratQirc c.h:ro ~
nique existe dnns l'élevnqCo - :

Dans lGS rneilleur~s c0n~iti~ns, 185 n0ussins d'un jour
ser:)nt v.'lccinés contre la mrlladio d.:? ?~TGt<Tcastle et la v~riQlc,

Il en sera de même ;~v"mt 1'1 cession 1813 poussins .:'lUX aviculteur;.

P.:'lr la suite, les re9ro1ucb~urs ct les pondeuses r selon
la nature 1u vaccin, subiront i'autres interventi0ns dans le~

durées 1e teI'1ps de 4 à 6 mois. Quant .:'lUX poulets de chair; qui.
demandent une immunité à court terme, um~ seule im."1unisatiqn
peut suffire pour leur ?ermettre d'atteindre l'~g~ d'abattaqe.

Le calendrier de v3ccin~ti0n, une fois fix~, sera 10
même pour tous les élevages.

LA PRODUCTION DE VnCCINS.

Le laboratoire de l'I.B.~.V.T. de Farch~ (11'Djarnêna)
produit le v3ccin Pol"lvia qui ost un vryccin ?Q1YV·1.lent (vnri.. îl::-,
maladie de Newcastle, ~.b~se). Il faudra adapter CG vaccin ~

des souches virales existant dans le ?~ys et augmenter la a~mme

de productions des vaccins. Les con,litions d'utilis"lti.:'ln de c-::::~

v~ccin sont déterminées n~r l~ laboraboir~ d~ ~~rch~ ; il fqu1r~

en tenir c:.>m9te.·- .

L 1 U!fI,fUNITE •

I,' immunité confêrée par le vaccin de Farcha ryarrtit :?t.r,?­
de qualité moyenne. Les suites v~ccin~les ?rOv0qu~es ~ar cs
vaccin sont faibles.

Pour la bonne marche 1es exploitations, l~s M8sur~s

sanitair-=s et 13 cc"\lenir ier dc vaccin."ltinn. doivent t?tr.~ respect;6s.
En attendant la crê,:l.tion d'un laboratoire nati--mal de 1iilqn0s--'
tic et de production de VA,CC lns, le labor?tt:->ire ''i~ Farch:l. r'~n '1
encore j'énormes services aux aviculteurs de ~'~jam~na en narti
culier et du Tchad en générRl.

3.2. L'hygi~ne des locaux

Une habitation salubre constitue une éparqn0. sur l~ ~l~~

de 1"1 production et sur le Dlan sanitaire. Un ?0ul.;illcr S"lns
fenêtre, donc sans ni3rati":>n, ost expos~ â toutes L-:8 aff··~!~tions

de l'élevage. L'intérieur du local doit âtre pro~r~, réquli~­

rement nettoy~ et désinfectê.
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L'emplacem~nt des IGeaux doit se situ8r d~nq un en~r.0it

calme, non loin (~cs hnbitntion~ .,e l '~leveur, sur un b::rrain
lêgèrem(~nt sablonn'3ux; -je pr~f6rence cn rente '10uce c où Il humi'
dité est bien drainêe. T~u t autour tiu nt'Julailler, 185 h,~utei1

herb~s ~oivent êtro r0gulièrem~nt c0upê~s pour sup~rime.r les qîtcs
des prédateurs, car très souvent, les civl~ttes, les sorv3.ls ct
les serpents se trouvent d~ns ces lieux. Dans les exploit3ti0 ns
urbaines, pour em~ôcher les Ser?8nts 1e pénêtrer d~ns les ?ou­
lilil18rs, une couche de s.:lble je 3 cm 'ie nrofondeur et de: 90 cm
10 large, impr~gnéc de 0hénol, les êl~ignë (30).

Il faut, en outre ;

~ assurer la ?r0tection du p0ulaillcr, surtout en zon~

sahélienne; contre la chaleur, en pl~ntnnt tout autour des
locaux d;s arbres et 1es arbustes, car la temp8r~ture chez
les volailles présente c8rtaines particularités, en C~ sens que
les oiseaux ne possèdent pas de glandes sudorinar:'!s r:t que
leur plumilge constitue un is·::üant thermique hauteT'1ent effic:"\cG.

La temp~rature centrale des oise~ux 8st três 6levé8. ~hcz

la poule elle oscille '.~ntre -11-42°C. Quand la temn5raturc am.bi;l.n·~

t:,3 d5passe 30°C, la respiration s'accélère nrogre.ssivemp.nt" (~G
façr:m à activer l' êvaporation de l'eau et ~ stimuler le~ "f~''"'(~r'

ditions calorifiques. 2\u'-del~ de 35°C la temr~rature rect1.l,,~

augmente daOçS ~ 1°C. Les temp~raturas supérieurGs A 1ûoC sa~t

mal supportées par les volailles i surtout si l' humidité :'ltmos"
pbâr ique est forte. Elles entra1nGnt rA.Di18m~nt un8 hY~Jrt:h'3r'!'!1:i,~

et â 4S·C une inhibition ties centres respiratoires antr~lnant Vt
mort. La neutralité thermique se situe ent:re t ~C (~t 21 °C ;-'()ur 18s
poulets. Aussi, comote tenu de cette rhYBi~logie particuli9re
des oiseaux sous les climats tch.'\diens, en plus -:les arbres ,,) :'.1

tés, les poulaillers seront conçus de telle snrte. qu 1 ils s'1imt
isolants tout en assurant une bonne circulation ~'1ir.

- surveiller les murs pour ~viter les fissur0s susce::­
tibtes de loger les arthro;')odes piqueurs et 18 p~msttre aux
rongeurs de creuser des g~lerh'!s à trav~rs les p0ulailh:lrs, ·,'n
~ffet, les rongeurs sont-vect~urs de maladies.

- empêcher la pénêtration de la pluie d"lns l;?s locaux
par l'aménagement de bonne toiture.

- renouveler pêriodiqucmrmt les divGrs ~U~m~:mts '-m
"charganier" des poulaillers ct. des clôtures.

- atirer et remJ)lacer coft,tamrn::;nt l:'\. litièrG. Son s~,'1is~

seur sera suffisante - 30 ~ 35 ~m - et constitu~e ie pail18
h~ch~e, de sciure de b.~1s t'JU in coques r~ l "l,r'\chide •

- assurer un en",tronnaJl~nt sain, !Jour un':~ bonn0 nroduct:1.")n .../ ..
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Enfin, toute pcrturbatinn au nive~u 1c l'glcvage 10it
être rétablie, qu(~112 qu':: soit son -::>riqin8.

,~:.joutons également que tous les nouvo,<)ux VentIS 1;:)Ïvent
être mis en qu.'\rant,'\inn. I)n "!'li. torë'l le surpeuplemi~nt "'-]es loc,~mx

on 9lacer~ dans les locaux des hGn~es homoq~nes.

../ ..
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C'" / Ll\ CQlVl!'1ERCV\L l SJ\.TION

~._._----~--------~--------

Il faut rendre 1:3s ~)r'}dl1ctil)ns '\vic:)les ,1.cc9ssiblGS ,=:1

l~ masse de la population tchadienne tout en ~ssur~nt une iust3
rémunération aux exploitants.

1 0
) ORGANISATION DU H7\.RCHE D~S Pf10DUITS DR B.?\Sr;

Les table~ux des n~ges 74, 76 8t 77 nQUS mrmtrent qU8 12­
cours des matiêres premières ne cesse cl<?- m()nt~r ; ainsi, on 8St
passé de 30 F le kg d'aliments r0n~euses en 1972 à 61 F en 197(.
En deux ans, le prix 1u ki10g-ral1".me l' "ilimcnt complet ,"\ donb16 v

parce que, p.'\r!lllèlem,ô!nt, h: kilo r18 mil s0rgho v'~ndu à 25 F en
1972 est passé il 59 F en 1974. Cette h"lusse ~. ,"lff"~cté toutes les
matières premières entrant 11.ns 13 composition nes ~lim8nts

volailles. Cela tient en p~rt10 à la sècheresse que cannait
depuis quatre ans le P21YS 0 Hais le grand délnq8r s(~rait 1;~ vouloir
maint3nir A leur niveau ~ctuel 10 prix des cêrêales, si la sè­
cher:Jsse venait il passer. Il Y a lieu êgnlemcnt d l (;nr.:ouraq(~r

lél pro1uction des c~rê~lGs.

De nouvelles méth0des culturales devront r~m~l~ccr cGlles
déjil existantes. L'exp~nsi0n ~a l'aviculture est liée ~ lUaccrois'
sement1e la pr0\1uctinn agricole, aIle "même lié.e '"lU r'crfection""
nement des techniques culturales (32).

P0ur lutter contr8 la h'3.usse oies ~.)rix '1es "Fltières T::Irr2"
miàros, et en particulier ~es c~r6alcs, l'~tat a cr~ê ~8UX 0rqa~

nismes ~ la SONll..COT (Société Nt,tionale di! Cnmmercialisati0T'. ~u

'l'chad) t:t le F.D.J\.• R. ('?on"ls de Dévc10I1rç:.~ment l.qricole f;t '1ur"l.l)"
Ces -jaux ()rganism~s publics doivènt ach~ti~r les cérér'1V:~s aux
agriculteurs, les stockE.'r :pour -:msuite l.~s revcn1r3 en flériod3
1e s0udure. Pour fair-a face à C3 'Jrograrnm3~t r\ch8t?r ·j;:;s qU.1.n-"

tit-âs suffisantes, il f".l.udrait qu'ils air:.mt d ~s moy:'!ns financü)rs
im?or"tants. Or ces organismes, faute de'Usponibili tf finan­
cière g ne sont pas en ?TIesur':.: il acheter 1(:; surplus ies cér::illes
livrées sur les marchês , rte ?lus j' les ?r i x auxquels ils "'lchè··
tBnt sont inférIeurs ~ ceux qUG ~rO?0S8nt les comm8rç~nts. L~s

paysans refusent alors 18 ven'lre l,~ur mil à la S')l"PCOT et "l.U

F.D.A.?. et Dr~!êrent les livr~r aux c()~merçants.

En périn.je da soudurCl, lz~ F.D.7\.•.R. revend 1 un
venable, mais l~s fa1bl~s stocks réalisés limitent la
son action. Il n'est Va.a rarG, non plus r quo certains
ç-:mts vhmnent Se ravlt.:'liller en mil au F. f) .i\.• :q. r-rJUr
~ller le revendre à un pr~x ~Qub12 sur les march~s.

7'rix con­
?Orté8 1.3
commer­
ensui b:~

.. ./ ..
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On assist-::: alor!'l .3 C8 r',h~n0mèn,~ qun.,;i gf'néri1l ; ?:,lns Ill,

~,"1ys est :'émvr':}, !JIu,; s0nt nombreux C2'lX qui tir':':1.t "rQfit 1'~

la m~me m~rchan~isai ~t ~u j6tri~~nt ies plus pa~vr2s (SI).

Catte organisation ~p?~rente ~u ~~rch~ ~es c6r1~les

cache une véritable An~rchi8.

Les cours des :;ro~luits ':'!oivent être 'EiXf>S3t r~s"")e~t.6s

pour un,.; campagn,.: agricole 4onnée. :r.es p'lvs'1nn.'lt'3 v snrtcs .le
coop'~rntives do Dro1uctinn,lr~vrontêtre l~s seuls ~ "(:;n'~rE'

135 ?roduits sn prinrit1 ~ux 0rganismcs~'Ft3t! 3t ensuit~ ~ux

comm3rçants. Car, pour lutter contre lé) hausse il1icitc~~ 1')rs(1u,?
l'Etat veut intcrv2nir pour c0ntrAlcr les ~rix, les cnrnmerç~nts

bloquent l3urs ~r0duits-~t cr6ent une situitinn 0 l extrâme ~~nuri~
,:lUX cons§quencas sociê'.lGS souv'ant nr,'Unatiqu8s, qU'2 1E~s ,"'tn~,::)rit"}<::

cherch.::mt à éviter, Gn sc~ content~nt d'un comf1romis a\). l!"~ ·"'~r");:'!.nt,

reste le consommateur.

Une augmentat.i0n de l'~ ~'lroduction a,gr icol:~ 8t un'2 bcmn'::l
organisation du marché r12S ~)r.()duits 18 bé-' se ,'loivent être :1r~~ :")bj ,-~c­
tifs imm:§diats.

Il faut aussi manti~nner que li6tat défectueux Jes routes
bloque l' écoulmn'~nt ."les ;)ror'iui ts d,~ baso au ni V8"l.U de certain·,,:;
régions, limitant ainsi le commerce ryas M~tières p~emi~res à
certaines régions pr ivilégi§es. r~' tlID21ioréltio')n '')13'3 rout3s lini t
rlonc ~tre une ?riorité. Cert::lin'0S r6qions prdsc:mt'3nt annu:dlernent
jes sur~roducti0ns, m~is en raison1c liabsa~ca ~~S moyens 12
communication "11équ,"lts, üllHs n,~ Il';:mvent livr·,Jr leur~ ~.)r·')duits

sur les rn~rchés n~tionaux.

La ?roduction aviG(')l,~ tr,3.ditionn8l1·~ t0uche 1'3 ('lus qran':h~

maSS3 r3.e la popul."ti':>n, surtout en CQ qui C':înC.~T.n0 10 l'()lI1t"t

à<;! chair, alors que 1'"1 pro,l.u~tion in'':hlstricl1e s' ,:ldresss '"'our
l'instant a une cli~ntêle trôs r6duitc. LforGani~~ti0n ~0S cir­
cuits de cornmGrcië'\lisation Q,'1ns 1 'un ':~t l'autre seçteur'levr;)it
êtrt3 am6liorée.

2.1. En milieu rur~l

Il fnut transformer les p3ys~nn~ts exist~nts GO CO~ry8~

ratives qui o;e ch::trgeront 1e 1-3 co1L~cb~ 0t le li". v'~nt(2'l'23 'or')'"
juits des adh6r,mts. La com.rncrci"lllsation D0rter1. surtout sur li';;
poulet de ch:iir. L'lB œufs d8 consorn.rn""tion· feront l' 'lbj '3t r~":!s
échr'l.nges au nive"lu Ju vill'lg'~! Cl.r le mauv'lis ~t~t12S mayons
de communicati')n li~ au car;'lC ·:èr.·.~ t:'ér issi:\b1C~1es ()~ufs, n' ,).uto
r ise F"l,S encore 18 e0mm2rce ~'l:3 Ci,3 pr,')dul t .~ grtmde ;}chellü .

• • / • (00
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Il faut ~ssur~r un0 publieit~ ies rrnductinns avic~l~s.

n~ns ce c0ntexte 3 1;.,. 'Jublieité "\ura ~-::)Ur but ,Je f."1ir8 conn,-\! trc,
les pr:)duits avicol~s et Lmrs qualit~s :'1limontflires. ElL~~ n'~ 50!

limitera p':lS seula!T.K;nt à fair~ auqmenter la vente :'lU nr0fit
des ;")roducteur s; mais enC0r"J " fi1ire conn'!.î trs c',~s ITl:'lrcl,.:"l.IY'! is~.::s

comm:3 ét...·mt ·ies aliments t,rotéiques f1 htmt9 valenr bif)lo~iquc~

et l~ur cons0mmation cornm'3 ,'":tant une s0urceie bonne santi} ?--::ur
ch,'1qu(~ m(~'l1bre (1:2 la communauté. 'P.112 sor"l ap:ruyé~ ;:,~r de s c1?;Tnons'
trations. A cct effet, les centr~s sociaux d'6iuc"\tion m~naqAre.

le8 cantines scolaires, 1'35 inb)rn."lts1es lycêes et collè<]'38:, .
les r'2!st,~urant5, 1'013 hÔ"itaux, lii'\rroê(-~I SGron·t le.sch,l.mps .l~cx-·

?§riences. Des explications suivies d~ recettGS culinaires'
j)<,;U'tir d::.ls oeufs (:t (les p:mlets ,:tid'3ront les Ti1:§nagères ;1 .'lm~lioror

leurs repas avec les produits :le l' avicul tnr('~.

On mettra l' acccmt sur cGrtains ;->li1ts tch.'l1i,ens ?r(~;?c·.r'Ss

a partir des oeufs ou :iu ~0u18t. Nous citerons, ?~r exernole '

· farine de blé
· sucre
· oeufs
• lait frais

· huile d'nrachid3
· farine de riz
· oflufs

300 gr
ISO gr
3 oeufs
1/1 de litre

l litre
2 kg
10 oeufs

La publicit§ se fer~ sur les lieux ,~ v8nt8 Dar ~es ~~n­

cart~s ou des petits objets en ;:>lastique.

On utilisera ég:,lc~m~nt l'our là. nublicité 1'1 prosse, l()s
affich~ges, le cinê~~ et l~ r~0io.

Ll\ PRESSE -- D'lns une ,,;)onulation où le nombr<2 ê1e lettrés
reste limité; son cffic"lcité ~asse .'lU second plan.

LES J\FFICHAG:?S -. En camrmgnl::;, les J.rbres seront utilis'~s.

On fera un large us:~ge des3.ffichc~s murales et des D..":ncê\rt~s sur
les autocars, a llint~riGur des gares routières et des '1~rO?0rts.

et des panne~ux le long jes r8utas. Tout ceci ne ~anquerQ PQS
j''lttirer l'3ttenti0n iu consoIDro~teur.

LE cnn:~~'1A ET Li.\ R'\.DIO - Ces deux moyens c11'; ma.sa mor1i."l r tri? '3

;J'.):;,:mlaires" auront une pl.~ce ~ G Ch0ix dnns le ':,roqr~E1Jne ;:"lublic i­
taire. Ils touchent li'".. ;,lupart .jes h'1bi.tant8. !)cs émissi~ns cm
langues vernaculaires aileront ~ l~ diffusion dG l~ publicit§.
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Bien que la publicitG soit ici conçuo comme un i:'\OV'=ln

'j'éduc,:ltion pour servir '2t ,'lider 1~ COnS0mm:ltGUr ~ s"'l.tisfa.1.re
ses besoins, on n'oubli'3ra ras son s,,~c0nj"ls:?e~t ~ ï.,)3rmettr·,:!
d ' éc0uler le ~lus rossible les pro~uits pour rent~bilis8r

l'élevage et permettre l' installati:m .~' 3utres avicul tour s 0

CONCLUSION DE LA QUATRIEME PARTIE

Pour mettre ,il 1;). t'0rt5e (1:: 1.'1 bours:.:::io lô. Masse des
cons':>mm:'lb:mrs les produi ts i"'.vi~01es (oeufs et ['QuIets 'ie chrtir) ,
l'Et-:lt doit intervenir au niv:~,~.u ~G la commercinlis.::ltion ,:les
matières pr8ffiières; en réorganis~nt l~ circuit 1e distributi0n
d'une ~art, et en régularisant les prix d'~utrc p~to Il d0it
intervenir ég:'llcment pour sout0nir le proqramme ~ublicit0ire

afin ~c liffuser jans les diff6ront8s couches sociales ces
2roduits.

o .. Q

•• / 0 •
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CONCLUSION

Le Tch~d est un v~St8 0ays ~ contraste, situé au centre
de l'J,\friquo, strictement r:::ontin<3nt:'l.1, qui conn'1ît "'livers n::'.'o­
blêmes de déve10?pement.

Sa situation géngraphique, son notenti8l animal, la ri­
ch,;sse ,la ses cours n'eau en ,:oissons, et les mul tirüc:"s matièr0.~~

premiêres 10nt il dispnse S'lnt autant cl' atouts 1)f)ur h! '1évelo?··
pernent de la prod.ucti')n avicol(; gui nrfsente, à 1 'hcur~ .""ctu·}ll0,
deux formes ~

L'8levaqc traditi~nnel, qui fournit le ~oulet ~e ch~ir

tant ag?I:écié, semble r'2ussir r:'rrrtout. 1. i aS:?8ct -:ictuel de cueil·
lette ernpêch<1 l' expr<:~ssion (h~ ses potc-::nti.1.lités. Le ;;'0ul0.t d'~

chair traditionnel représent;:J un m':.lrch6 très !1ctif bien qUG
1ispersG. Ce secteur a b0sr)in '~e plus -'1e dynamisme :,our Si int§qrcr
dans un système cohérent rio ~r~Yluctir:>n afin l' occu[),,?r unc; ~l-",cc

de choix d~ns l'économie n~ti0nale.

Liaviculture moderne en est encore à ses débuts ~ malgr0
les modestes moyens dont elle 1ispose; cll0. contribue ~ fournir
du travail à un nombre croissnnt "8 Tchadiens. Il f,"\ut éten::!r3
son ,.jomaine .. revoir les structures, surmonter 1;8 mul ti[lles diffi­
cultés qui entravent encore snn 4§veloppem~nt en mettant l'~ccent

sur la lutte contr~ los MnL'ldiCS; sur l '.:imêlioration d':s équi­
pements destinés à assurer un1.r>provisi0nnement r'Sguli')r et
s~tigfaisant en animaux à Glever et en aliments; 8t sur les
aides mal utilisées qui f~ussent la qestion ~3S unités en ~l~c~.

L'absence d'une recherche sciontifique ax~c sur les pro­
blèmes ?osés p~r l'utilisation ~es souches améliorées et 1~s

matières f,'remières disDonibles local~;!m8nt S'~ fait l0urdememt
sentir r tout COItUnc! la carence :les circuitS1.d1quats de C0rnm~r­

cialis-:ition des ~roduits 1e base (mil, p 0 isson , et~ .•. ) p ainsi
que des produits finis.

L';wGnir ,le l'I'lviculture d",ns le pnys ~;Jnen'11e lt~ 5:)lu·'
tian a~portGe ~ ces questions.

Une rêorganisatinn cohGrGnte 1e l'&levage tra1itionnel
orient~ d'abord vers l'aut~"·c'lnsornmation, c?lle ..:msuite d'3
l~aviculture moderne qui, <l:lns un ?rernier t0!n?S, sera irnrlnnté:J
dans les grands c>3ntres urbélins r et ;ians un s('!crmd té')mns éten~ue

.. / . "
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aux carnragnes, acc')m~)~gné'3 .4. 'un enC,"l.1reMent uniformG et r3n:.')ro­
ché, jans le cadre du C"1p7l. y devrn.ient y ré)J0nir€:.

Lt~viculture tchadienne aura un imp~ct so~i~l ct une r8nt~­

bili té g,'lrantie inns lé'!. mesure où 105 pro(lucteurs (!î,....ys"lns et
n.viculteurs professi()nnl~ls) ë"lourront f;')ir":l un larg<? US"lqe ''les
éléments l0cauxjisprmibh~s j)0ur 1 ~ ,~quipernel1t des unités ·jc~

producti~n et ltalimcnt~ti~n J0S vol~illcs.

Enfin, l'Etat doit int8rvcnir viaoureusement ~0ur ,i1er
et cl")ntr~1'2r la commercialis.~ti()n ~ tous les nive"'lux.

c'est à ce prix QU0 ltavicultur(~ pren"'l.ra sa vérit:lbl~

plac~ 1ans le développement écon0mique et soci~l du 9ê..Ys.
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